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La Super Franco Fête est commencée

Les tam-tams africains résonnent

dans la nuit québécoise
 

gu

Vol. 1 — No. 139

Députés mêlés à
une affaire de

corruption munici-
»pale?’ page 3

Bordeaux:

un incendie

vite maîtrisé

Un incendie s’est déclaré hier dans
les ateliers de la prison de Bor-
deaux. Pour prévenir des évasions,
l’escouade anti-émeute de la police
de Montréal s’est rapidement ren-
due sur les lieux mais n’a pas eu a
intervenir.
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Des fonctionnaires

acceptent des ris-
tournes

Certains fonctionnaires du Palais
de Justice à Montréal acceptent des
pourboires de bureaux d’avocats
pour publier des avis légaux dans 
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les journaux. De ces journaux,il se
font verser, par ailleurs, une ris-
tourne allant jusqu’à 15 p. cent.
Exclusif au JOUR.
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Dupuis appuie
Bellemare dans

Johnson
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A Toronto aussi

Les Torontois goûtent à la mème
médecine que les Montréalais, ex-
cepté qu’en plus du métro et des
autobus, ils n’ont pas de tramway.
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monde
136e membre de
l’ONU
La Guiné-Bissau est devenue hier,
sur décision unanime du Conseil de
sécurité de l’Onu, le 136e membre
de l’Organisation.
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C’est la panique
au Mozambique
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Le papier
sans pollution

À Chandier, on se prépareà instal-
ler un nouveau complexe de raffi-
neurs d’avant-garde dans la pro-
duction du papier sans déchets pol-
luants. D'autre part, les compa-
gnies papetièresde la Baie des Cha-
leurs engagent la bataille contre
l’International Paper. Un repor-
tage de Jean Chartier.
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main bandée.

 

      

         
Le mystérieux agent Samson

Robert Samson, 29 ans, agent de la GRC, photographié à l’improviste hier à l’Hôpital
Général de Montréal alors qu’il était conduit en chaise roulante à unesalle de conférenceoùil
devait assister àl’exposé de son ami Fernand Barré et répondre lui-même aux questions des
journalistes. L'agent Samson se ravisa cependant.II fit déclarer par son avocat qu’il attendrait
l’ouverture de l’enquête Delage pour ‘‘parler’’. Le ‘“flou’’ de notre photographie s’explique
parl'attitude de l’agent Samson qui a refusé de se montrerle visage, partiellement voilé par sa
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par Maurice Giroux

Depuis deux nuits déjà, les tam-tams
africains résonnent dans la nuit de
Québec, appellant au Festival interna-
tional de la jeunesse francophone les
Québécois désireux de participer à cette
grande fete de I'amitié.

La cité universitaire de Laval est de-
venue une immense place des nations où
se côtoient, fraternisent et discutent

où nous serons maîtres chez nous

plus de 1,500 artistes et sportifs d’Afri-
que, d’Indochine, d’Europe, d'Haïti et
du Moyen-Orient.

La foule bigarrée se presse chaque
soir au café-terrasse du pavillon Pollack
et tente de canaliser son trop plein
d'énergie en chantant et en dansant au

rythme de toutes les nations francopho-
nes du monde.

Citons ici le journal quotidien du fes-
tival: *“Hier soir encore, le pouls du

 

»

pré-festival battait au rythme syncopé
des tam-tamsafricains, prétexte a d'ul-
times arabesques de quelques beautés
noires. C'était la dernière répétition
avant les spectacles de la grande scène
extérieure.” :

C’est aujourd’hui à seize heures, en
face de l’Assemblée nationale, que les
drapeaux des 26 États participants, dont
le Québec, seront hissés pour marquer
l’ouverture de ce grand festival interna-
tional de la jeunesse. 3
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Ensoleillé et
risque d’orages

 

 

Celsius (°C) Fahrenheit (‘F)

Minimum: 17 Minimum: 65
Maximum: 26 Maximum: 80
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WASHINGTON (Reuter) — Le pré-
sident Gérald Ford a promis hier soir

une défense américaine solide, la pour-
suite de la détente, l’amitié outrem-

mer, une lutte sans merci à l’intérieur

contre l’inflation, et plus jamais de

scandales à la Watergate.

Dans une allocution télévisée pro-
noncée devant le Congrès américain,le

chef de la Maison-Blanche a dit qu’il
poursuivra la politique de M. Richard

Nixon concernantla réconciliation avec

l’Union soviétique et la Chine, la re-

cherche dela paix au Proche-Orient, et
I’amélioration des relations avec les al-

liés des Etats-Unis aux quatre coins du
globe. Le nouveau président des

Etats-Unis a cependant mis en garde
deux qui croiraient que le changement
d’administration pourrait leur donner
“des opportunités à exploiter’.

“Il n’y aura pas de changement de

  
H faut vraiment qu'on soit

ef» rendu loin pour applaudir
: les solennels énoncés de

vérités premières qu’on trouve
dans ce rapport québécois sur les
investissements étrangers qu’une
““fuite’’ a fait sortir des tiroirs la
semaine dernière.

Par exemple: ‘“U.S. Steel (i.e.
Quebec Cartier Mining), qui a in-
vesti des capitaux considérables
dansle but de s'assurer une source
fiable de minerai pour ses usines
américaines, ne peut naturelle-
mentêtre encline à créer une acti-
vité sidérurgique au Québec’. En
effet... 
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Ford insiste sur la

détente et la lutte

contre l’inflation
direction, pas de relâchement de vigi-
lance, pas d’abandon du gouvernail du

navire de l’État au moment où l’on
change de pilote”, a souligné M. Ford.

‘Une forte défense est la voie la plus
sûre vers la paix. La force rend possible

la détente. La faiblesse invite à la
guerre. De même que la volonté de paix
de l’Amériquenele cède à personne, de :

mêmela force de l’Amérique ne le cè-
dera à personne”, a déclaréle président
Ford, utilisant des paroles qui ressem-
blaient à celles employées de nombreu-
ses fois par son prédécesseur.

Plus de Watergate

M. Ford a promis qu’il n’y aurait

pas, sous son administration, d’écoutes

téléphoniques illégales. Il souhaite

d’autre part faire voter des lois ‘“sévè-
res’’ pour empêcherl’envahissement de
la vie privée des citoyens américains.

Ceci encore: ‘Les directeurs de
telles firmes (filiales étrangères)
sont beaucoup plus des gérants
que de véritables entrepreneurs.”

Au-delà de ces lapalissades, il y
a cependant des prises de
conscience aussi lucides que tar-
dives dans ce document gouver-
nemental. Au point d’en faire sou-
vent, commeje le notais samedi, le
pendant du manifeste économique
péquiste de 1972. ‘Quant nousse-
rons vraiment chez nous’.
Comme le PQ, les conseillers du
gouvernement soulignent enfin la
stérilité dangereuse de cette quéte
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| GS - L’attentat à la bombe

Deux agents
de la GRC

par Pierre Bertrand

Outre l’agent Robert Samson, tou-

jours hospitalisé à l’Hôpital Général de
Montréal, l’attentat à la bombe sur-
venu le 26 juillet dernier à la résidence
de Melvyn Drobin serait aussi le fait

* d’un autre agent, encore non-identifié,

de la Gendarmerie Royale du Canada.

Telle est l’hypothèse qu’il faut retenir

à la suite de l’interrogatoire mené mer-
credi dernier par la police de la CUM

auprès de Fernand Barré, celui-là
même qui, vendredi le 26 juillet, aux

petites heures du matin, conduisait

l’agent Samson à l’hôpital de Verdun.

” ““Æmi de longue date de l’agent Sam-
son, M. Fernand Barré, 32 ans, a af-
firmé hier, au cours d’une conférence

de presse, qu’il avait été *‘battu’ par
quatre agents de la CUM lors d’un in-

terrogatoire serré jeudi dernier.

Les questions de la police à Fernand
Barré auraient été orientées sur la pré-

sence, la nuit de l’attentat, d’une auto-

mobile, avec un individu à l’intérieur,
devant la résidence de la mère de Ro-

bert Samson.

M.Fernand Barré a nié avoir vu cette
voiture vers les 3 heures du matin, ven-

dredi le 26 juillet, alors qu’il se rendit à
la résidence de Mme Samson dansle but

d’y guérir l’agent Samson, alors blessé,
et de la conduire à l’hôpital de Verdun.

“Je n’ai vu ni cette voiture, ni un

hommeà l’intérieur d’une voiture’, de

répéter hier Fernand Barré tout en
ajoutant quela police ‘‘insistait’’ pour

qu’il dise le contraire.

Battu

Expliquant les circonstances de son
interrogatoire, Fernand Barré, wagon-

nier au CN,déclara hier qu’il fut arrêté
mercredi soir dernier par deux agents

de la CUM, MM.Allard et Arsenault,

lesquels le conduisirent au poste 12.

Quelques questions lui fûrent posées
et il fût décidé qu’il passerait la nuit en
prison. Le lendemain (jeudi), deux au-

tres agents recommencèrent le même

interrogatoire que la veille mais cette

fois avec des taloches sur la tête et au

visage.

Devant l’insuccès de ces ‘‘menaces’’

(M. Barré déclare qu’il maintenait sa

déposition initiale), celui-ci raconte

impliqués?
qu’on le conduisit au poste 17 où, de

nouveaux, deux agents l’interrogèrent

avec des menaces devenues plus sérieu-

ses: ‘‘Strangulation au niveau du cou,

coups de poingsà l’abdomenet tapes au
visages”, a-t-il précisé. Quatre agents
de la CUM étaient alors présents (deux
du poste 12 et deux du poste 17).

L'avocat de M. Barré, Frank Schoo-

fey, a déclaré qu’il avait porté plainte
auprès du comitéde discipline de la po-

lice de la CUM et qu’une enquête était
actuellement en cours à ce sujet.

“Bouteille d’éther’’

Interrogé”hier sur son emploi du

temps durant la nuit de l’attentat, M.
Fernand Barré a déclaré qu’il avait
passé la soirée du jeudi le 25 juillet en

compagnie de Robert Samson dans un

restaurant de Verdun et qu’il aurait

conduit ce dernier à son domicile vers

minuit. Fernand Barré aurait alors vi-

sité l’appartement de Samson puis se-

rait retourné chezlui à Brossard, sur la
rive-sud de Montréal.

Réveillé à trois heures du matin par

un téléphonede la mère de Robert Sam-
son, Fernand Barré se rend aussitôt à la
résidence de celle-ci et y constate l’état

de Samson: ‘‘Accroupi pres de la bai-
gnoire, nu et ensanglanté,il était a demi
inconscient’’, déclare Fernand Barré.

*“Je l’ai aussitôt conduit à l’hôpital sans
vraiment savoir ce qui s’était passé.
Robert ne faisait que divaguer et répé-
tait les mots ‘‘Voiture stoléee, carbura-

teur, bouteille d’éther.”’

**Ces paroles m°ontincité à déclarer,
dès l’arrivée à hôpital, que Samson
s’était blessé en réparant le moteur de
sa voiture’’, a expliqué hier Fernand
Barré.

 

Le métro

demeure

paralysé
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    Des constatations

““péquistes”’ pour Bourassa
des investissements étrangers qui
a été depuis 5 ans la seule ‘‘politi-
que’' de développement de MM.
Bourassa et Cie. Ils admettent
aussi que le Québec aurait tout
l'argent requis pour effectuer
lui-même ses investissements
normaux.

On doit encore noter que ce rap-
port cesse de nousserinerles habi-
tuelles explications sur notre inap-
titude collective à fournir aux
grandes entreprises leurs cadres
dirigeants: incompétence, manque
d’ambition et autres jérémiades
masochistes. Voilà que notre re-

 

tard tiendrait plutôt au fait que ces
entreprises étrangères (ou soi-
disant ‘‘nationales’’) nous ont tou-
jours gardésà la porte ou au bas de
l’échelle, loin du vrai manage-

ment.

Que disait à ce propos le mani-
feste du PQ? ‘‘Quantà l’argument
selon lequel le Québec n'aurait pas
les hommes nécessaires pour or-
ganiser et conduire les rouages de
son économie, on pourrait en rire
si l’on ne constatait pas à quel
pointil effraie ceux qui sont déjà si
bien convaincus de notre impuis-

(suite à la page 7)  
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LE QUÉBEC EN

Des patriotes-

de 1837 au….
député Veilleux

C’est donc ça la tournée du JOUR!
À peine arrivé à la roulotte qui, depuis-
50 jours, parcourt le Québec,j'ai été
plongé dans le bain jusqu’au cou.

Il faut dire que le comté du libéral
Jacques Veilleux est plus ouvert que
l’on pense à la libération du Québec.

Saint-Jean d'Iberville et les environs
nous ont ménagé un accueil inoublia-

ble.

Au fait, faut-il dire Saint-Jean

d’Iberville ou Saint-Jean sur le Riche-
lieu? Les gens de l’endroit n’appré-
cient guère la première appellation,
qui les lie trop à la municipalité
d’Iberville située de l’autre côté du
Richelieu.

Ils ontl’esprit d'indépendance,ceci
dit sans mauvais jeu de mots.

Si, depuis Montréal, l’arrivée dans

cette ville de 35,000 citoyens laisse

croire à la présence dominante de
bourgeois à l’aise, il ne faut pas s’y
fier. Le quartier Saint-Gérard, où

demeure notamment Yvon Dupuis
dans une résidence très ‘‘présidens
tielle’’ n’est pas le tout Saint-Jean.

Le candidat péquiste, Jérôme
Proulx, qui est professeur d’histoire,

nous dit que la région a été très mar-
quée par la rébellion de 1837. Une
visite à la municipalité de l’Acadie l’a
confirmé. L'église, véritable musée

négligé par le ministère des Affaires

culturelles tout comme le presbytère

et l’ancienne maison du sacristain, en
portaient encoreles tracesjusqu’à tout
récemment.

Les traces des chevaux appartenant

à des Anglais à l’époque de la rébeilion
étaient encore visibles à l’intérieur de
l’église. L’abbé Clément-Marie Pro-
vost explique qu’un meurtre a eu lieu
non loin de là à cette époque troublée
de notre histoire.

Plusieursaffirment descendreen li-

gne droite de l’un ou de l’autre des

patriotes.

Unerue de l’Acadie porte le nom de

Chemin des patriotes. Cette munici-
palité chargée d'histoire est ainsi
nommée en souvenir des nombreux
déportés acadiens qui y ont trouvére-
fuge.

La caravane du JOUR à laquelle

s’étaient joints René Lévesque et Yves

Michaud pourlajournée a été accuelil-
lie par les autorités de la ville de
Saint-Jean. Le pro-maire, M. Roger
Denis, présenté par Jérôme Proulx
comme un ancien organisateur
‘‘bleu’’, a pris la chose en riant.

La population de Saint-Jean est
fière du Richelieu, mais s’inquiète en
même temps de son état. Les gens vous
diront que la pollution a atteint un
niveau inacceptable. La carpe, par
exemple, a bien failli en mourir.

Claude Grégoire

 

   Avis. Le misastère dit Là Samui nationale et du Bien-être social

conméère que lu danger pour Le ant CIO avec I'zsigel 
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Saint-Eustache

Un mélange de souvenirs, de la Rébellion
des Patriotes à la vie du couvent des Soeurs

Saint-Eustache, c’est la
ville de ma petite enfance,
celle de mon premier chagrin

. de petitefille!

Et si je me permets de vous
en parler, c'est que chaque
fois que je passe devant le
couvent et l’église, je revois
cette triste époque, celle du
pensionnat, celle des
parloirs-a-fougeres et des
cours-à-grilles où l’on vous
enfermait petite fille, histoire
de vous en sortir grande

dame.

Les générations de femmes

se succédaient. Sur les
conseils de grand-mère qui
avait elle-même été élevée par

les Soeurs, je me suis donc re-
trouvée pensionnaire chez les
Damesde la Congrégation de

Saint-Eustache... apres une
visite chez le barbier de la rue
principale qui m’a rasé la tete

a la mode ‘‘shingle’’ pour évi-

.ter les noeuds et les poux!
J'avais sept ans et les deux
pieds dans la même bottinela-
cée noire, comme les bas et
l’uniforme.

L’habit ne fait

le moine

J'ai pleuré pendant pres-

que deux mois et autant de
nuits, le temps que mes pa-
rents se décident à me sortir
de là. Mais c’est un souvenir
qui dure. Comme celui de
J’ancienne biscuiterie du vil-

« lage qui offrait alors une série
; de plaisirs défendus aux pen-
isionnaires: du chocolat,

: pensez-y donc! Et c’est un
:souvenir qui dure d’autant
; plus queje l’associe à la trans-
: formation du grand village de

* Saint-Eustache en uneville de
: banlieue où les anciens se re-
* trouvent, mais où les moder-

;‘nes!’emportent. Rapidement.

- Il a fallu attendre l’arrivée
des autobus scolaire de
! Gérin-Lajoie par exemple,

; pour que le couvent devienne
:une école ordinaire…

.

w
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Sans réfectoire à l’odeur de

soupe aux choux et sans dor-
toirs fleurant I’amiden plasti-
que blanc. Sans claquoirs et
sans chapelets. Sans rangs
d’oignons et sans messes ma-
tinales, commele temps où les
petites filles de Québec
priaient chaque matin pourle
salut de leurs pères, ces pau-
vres hommesqui sacraientet
qu’il fallait décider à faire
leurs Pâques!

Le couvent de Saint-
Eustache, c’est une institution

qui a dû se recycler. Comme le

presbytère, l’église et le clo-
cher qui ont longtemps formé
l’armature principale du vil-
lage, avec l’Indian Lounge,
l’hôtel situé juste en face de la

galerie du curé. Mais comme
on dit à Saint-Eustache pour,
parler de la rue principale,le
village n’est plus ce qu’il était:
il y a moins de monde à
l’église, il y a moins de monde

dansles petits magasins.

C’est que Saint-Eustache
est entré depuis longtemps
dans l’ère des centres
d’achats, du développement
périphérique: son centre-ville
s’est déplacé avec l’arrivée de
Zellers’ et des banlieusards de
chez General Motors ou de
Montréal.

Seule la petite rivière du
Chène n’a pas changé. Elle

coule toujours aussi tran-
quille, aussi sale, le long du

cimetière, du presbytère et de
l’ancienne maison de Ché-
nier, là où Paul Sauvé a déjà

habité, là où vit maintenantle
journaliste Pierre de Belle-
feuille. Ses berges sont tou-
jours aussi fréquentées parles
pêcheurs de barbottes, sur-
tout derrière le presbytère, là

où elle rejoint la rivière des
Mille-Hes.

+ Ce serait d’ailleurs un en-

droit idéal pour aménager un

pare-promenade. Avec l’ar-
gent d'Ottawa? Le maire y
songe.

 
Non! La fenètre n’est pas brisée depuis 1837, mais

.comme Antoine voulait photographier les trous de bou-
lets des canons anglais, il n’a pu résister au parallèle qui
-s’offrait…

 

: Voulez-vous
gagner des prix?

Chaque jour, le JOUR tire au hasard,
deux cartes postales parmi celles reçues au nom du Québec

: en 80 jours.
Les kagnantsrecevront chacun un livre québécois offert

a
0
1
2
0
2
2
1
0 par les Éditions du Jour ou l’éditeur du Québec.

Vous êtes invités à nousdire, sur une carte postale, ce
que vous avez découvert d’intéressantà travers le Québec.

L'adresse: Le Québec en 80 Jours, a/s Ginette Hétu, 387
boul. Lebeau, Montréal. Prière d’inscrire votre adresse.

   

textes: Rose-Anne Giroux

 

Le vieux couvent est toujours là, coincé entre l’église et la nouvelle école Notre-Dame, où la vie en rangs d'oignons,
deux par deux, en ligne droite, et en silence, c’est fini depuis longtemps!

  
 

Commedans bien d’autres municipalités où la rue principale a été supplantée par un centre d’achats, les jeunes de
Saint-Eustache ne se ramassent plus au restaurant du coin, mais autour de la fontaine intérieure de la Place

Saint-Eustache, où leurs allures de flâneurs ne sont pas toujours bienvenus, d’ailleurs!

photos: Antoine Désilets
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sine

d'été
par Jacques Guay
  

Jai découvert l’Acadie

+ J'ai découvert l’Acadie. Je n’ai, d’ailleurs, aucun mé-

rite. C’est tout près, collé sur Montréal, sur le Montréal
de mon enfance vers mes vingt ans.

~

L’église est magnifique et forme avec le presbytère,
surtout vue de l’arrière du cimetière, un ensemble archi-
tectural commej'en ai rarement contemplés au Québec.

- Le nom l’indique,la ville a été fondé parles acadiens de

la déportation. Ainsi que Saint-Jacques de Montcalm où
nousétions le 22 juin.

Mais l’Acadie c’est également la révolte de 1837 et
l’église actuelle, qui date de 1802, ne doit sa survie qu’au
fait qu’elle abritait les-chevaux de Colborne, le ‘‘vieux
brülot®’, qui avait établi ses quartiers généraux dans le
presbytère.

Le reste du pays, il y a mis le feu, n’épargnant que
quelques habitations, comme celle que les Roy, à Saint-
Blaise, la place voisine, sont à rénover avec patience et
amour. -

Église et presbytère sont classés monuments historjaues
par le ministère des Affaires culturelles, mais | église est
condamnée. Il faudrait tout refaire le filage mais les
affaires dites culturelles ne prévoientrien au budget pour
ce genre de réparations. Rien non plus pour l’aménage-
ment intérieur du presbytère où le plâtre tombe.

Si proches de Montréal, ces monuments devraient être

dans un parc, témoigner d’un passé pourtant important.

Il devrait y avoir un musée consacré tant aux ‘troubles

de 1837’ qu’à la venue des Acadiens au Québec.

Les Américains exploitent des endroits qui sont loin

d’être aussi riches sur le plan historique.

Les Québécois, semble-t-il, n’ont pas le droit d’avoir

une histoire. Malgré leur devise, ils n’ont pas le droit de

se souvenir. Leur histoire, sans doute, trop .chargée

d’émotivité, s’inscrit trop dans une lutte quotidienne.

Je comprends le gouvernement du bill twenty-two

d’être incapable de rendre hommage aux patriotes de

1837 et à l’histoire tout simplement.

C’est plein, à travers le Québec, de lieux oubliés. Par-

fois, à côté d’un bâtiment en ruines ou désaffecté, on
découvre une plaque rouillée. C’est tout notre effort.
Sauf quand Hilton est intéressé à prendre la gérance
comme à Place Royale.

Faudra-t-il que le curé de L’Acadie, une paroisse d’en-
viron 2,000 âmes, quête à Laurentide ou à Pepsi de quoi
sauver son église classée?

Faudra-t-il qu’une brasserie découvreles vertus publi-
citaires des patriotes et sauve le Pied-du-Courant où ils
furent pendusdansl’édifice que la Société des alcools se
prépare à jeter à terre?

D’ici quelques jours, vous pourrez voir les photos que

Michel Giroux a prises à l’Acadie. Ainsi que celles de
l’He-aux-Noix où le gouvernement fédéral a restauré le
fort Lennox. Tel qu’il était sous occupation anglaise. II-
pourrait, sans doute, faire la mème chose pourl’église et
le presbytère de l’Acadie.

Et puisque nous parlons de monumentshistoriques, je
conseille au gouvernementfédéral de se porter acquéreur
du parlement du Québec. Dans une vingtaine d’années,si

Bourassa suit son cours, les Affaires indiennes, de qui
relèvent les parcs fédéraux, n’auront qu’à mettre un
écriteau bilingue (pour la forme) pour rappeler aux tou-
ristes’que le Québec a déjà eu une assemblée nationale.

 

Le calendrier du JOUR
 

 Mardi 13 août: Sainte-Hyacinthe
Mercredi 14 août: Manseau

Jeudi 15 août: Québec

;  

 

L'équipe du JOUR remercie ceux qui ont contribué à cette
tournée du Québec en 80 jours.

—LaSociété des Tabacs Laurentiens qui produit la cigarette
La Québécoise.

—Les Roulottes Unik de Saint-Jérôme qui nous ont prêté une
Safari pour l’été.

—M.Guy Simard de Transition Audio-Visuelle qui a installé

le système de son de la caravane.

—Les Disque Lemaire qui ontfourni les cartouches de chan-

sonniers.
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Tous les autres retournent au travail

Le métro demeure paralysé
par les employés d’entretien
par Marie Vallée

Les 1,700 employés d’en-
tretien et de garage de la
CTCUM devront continuer
seuls la grève qu’ils ont dé-
clenchée pour protester
contre la suspension de 73 de
leurs confrères qui ont refusé
detravailler les 24 juin et ler
Juillet derniers. En effet, les
chauffeurs d'autobus et opé-
rateurs de métro réunis en as-

semblée samedi dernier ont
décidé de ne pas débrayer,
tandis que les employés de bu-
reaux et les caissiers qui
n'étaient pas rentrés vendredi
dernier par solidarité, ont
déjà mis fin à leur arrêt de

travail.

On a aussi appris que la
CTCUM s’apprétait, de son
côté, à déposer plus d’unesoi-
xantaine de requêtes pour ou-

trage au tribunal contre les
dirigeants syndicaux, et plu-
sieurs syndiqués qui ont défié
l’injonction, leur intimant de

retourner au travail. -

C’est au milieu de cette si-
tuation que le vice-président
de ia CSN, Norbert Rodrigue,
donnait hier une conférence
de presse pour réitérer l’ap-
pui de la Centrale aux em-
ployés d'entretien et de ga-

Le feu à la prison de Bordeaux

L’escouade anti-émeute
n’a pas eu à intervenir
(R.-A.G.) — Un feu à la

srison de Bordeaux, c'est un
ivénement qui déplace autant
le policiers que de pompiers

:t de badauds!

Mais pour la cinquantaine
l’agents très spéciaux de
‘unité mobile qui était accou-

‘ue, hier, au premier signe de
‘umée, ce fut un après-midi
ans histoire, détendu. Qui a
»ermis aux journalistes de les

voir sous leur déguisement
’rdinaire. Sans le fameux
masque qui les fait passer
your plus terroristes que les

plus endurcis des manifes-
tants.

Sans le masque, sansle bâ-
ton, sans ordre d’interven-

tion, l’escouade anti-émeute
n'était que sourires!

Comme aucun détenu n’a

profité du feu qui s’était dé-
claré, vers 14 heures 10, dans
les ateliers de travail, pour
s’échapper. comme une cen-
taine de pompiers de Mon-
tréal avaient répondu a trois
alertes, et que l'incendie était
cisconscrit à un corps de ba-
‘timents isolé des ailes princi-
pales, comme personne h’a
été blessé, les policiers
n'avaient rien d'autre à faire
quede rester sur le qui-vive, à

I'attention... comme n'im-
porte quel badaud!

Ils en ont profité pour jaser
de tout et de rien, faire des

blagues, regarder l’heure. la
fumée et le feu, puis méme...

s’abonner au JOUR dans un
cas!

Des pompiers qui ont
I'feu...!

L'histoire ne dit pas ce que
les pompiers pensaient pen-
dant qu’ils combattaient l’in-
cendie, mais les camions rou-
ges étaient tapissés d'étiquet-
tes qui parlaient pour eux.
Quitte à faire sourire les poli-

ciers qui échangeaient des
clins d'oeil complices en
voyant ces collants contesta-

taires: ‘‘pompiers 4.3%".

On aura compris que les
pompiers de Montréal ne sont
pas encore revenus de la der-
nière grosse augmentation de
salaires accordée aux négocia-
teurs des cols bleus et, plus
particulièrement, de la Fra-
ternité des policiers de Mon-
tréal, soit 12%. ‘“Qu’ils fas-

sent comme nous, qu’ils s’or-
ganisent’’, ont fait valoir
quelques policiers-badauds,
hier, en défendantle mérite de
leur augmentation.

Entre-temps, les journalis-
tes et les spectateurs avaient
déjà commencéà se disperser.

Pour le directeur dela pri-
son, M. Roger Desrivières,

qui n’était pas encore en me-
sure, hier, de préciser l’éten-

due matérielle des dégâts,
l’incendie semble bien d’ori-
gine accidentelle. C’est l’en-
quête qui le prouvera. Quant
à la centaine de détenus qu’on

 
a évacués de l’aile À par me-
sure de précaution et à cause
de l’épaisse fumée qui se dé-
gageaient des ateliers en feu,
M. Desrivières s’attendaient à

ce qu’ils puissent réintégrer
leurs cellules habituelles en
soirée.

À partir de sonlieu de nais-
sance, l’atelier de peinture,
l’incendie s’est rapidement

propagé à tous les ateliers,
sept ou huit: tailleur, menui-

L'enquête sur la corruption municipale

Deux députés seraientappelés
à témoigner, confirme Québec
QUÉBEC(PC) — Pendant

que le ministre de la Fonction
publique, M. Oswald Parent,

soutenait, dans un communi-
qué, n’avoir jamais affirmé
que des députés étaient reliés
à une affaire de corruption
municipale, un porte-parole
du ministère de la Justice a

expliqué, hier, que deux dé-
putés pourraient être appelés
à témoigner danscette affaire.

L'affaire en question a
éclaté lorsque dans ses édi-
tions de fin de semaine,le quo-
tidien montréalais The Ga-

zette rapportait que sept dé-

putés de l’Assemblée natio-
nale de Québec et du Parle-
ment d'Ottawa étaient impli-
qués dans un système de cor-
ruption au niveau municipal.

Parent dément

Dans son communiqué émis
hier, le ministre Parent sou-

tient notamment:
— qu’il est faux de préten-

dre que 7 membres de l’As-
semblée nationalesontreliés à
l'enquête sur cette corrup-
tion.

—qu'il n’a jamais affirmé

que des députés étaient reliés
à cette affaire.

—qu’il n'a jamais discuté
de cette affaire avec le journa-
liste de la Gazette qui a dévoilé

cette affaire de corruption.

Par ailleurs, un porte-

parole du ministère de la Jus-
tice, qui a refusé d'être publi-
quement identifié, a confié,
hier, que des députés de l'As-
semblée nationale, *‘au plus
deux’’, pourraient être appe-
lés à témoigner devantle juge
André Chaloux, lors d’une

 

rage, puisque leur arrêt de
travail est ‘amplement justi-
fié’* par une sentence arbi-
trale rendue en avril dernier
confirmant le droit de ces
syndiqués de refuser de tra-
vailler les jours de fete. “En
agissant comme elle le fait ac-
tuellement, a dit M. Rodri-
gue, la CTCUMse sert des
tribunaux civils ou criminels
pour essayer de violer une

sentence rendue par un autre

serie, ferblanterie, garage,
etc... Deux complications: le

risque d’explosions, de mème
que la faible pression d’eau

dans les boyaux qu’on a dù
tirer à partir du boulevard

Gouin, sur une longueur de
1,000 pieds.

Une cinquantaine de déte-
nus travaillaient dans les ate-
liers au moment où l’incendie

s'est déclaré. À Bordeaux,

pré-enquête judiciaire qui dé-

butera aujourd’hui, à Mon-
tréal, à huis-clos.

Le porte-parole a précisé

que le ministère de la Justice
avait déjà, depuis quelques
mois, mené sa
enquête-maison. Cette en-
quête ‘‘implique de la corrup-
tion municipale’*. Elle a porté
notamment sur les municipa-
lités de East Angus et de
Pointe-Gatineau, villes situées
dans les comtés de
Mégantic-Compton et de Pa-
pineau.

propre

tribunal, en vertu du Code du
Travail’.

Meme si au moment de la
conférence de presse le syndi-
cat n'avait requ aucune nou-

velle des tribunaux,les pour-
suites présumées sont consi-
dérées par le syndicat comme
de la provocation dela part de
M. Hanigan, nouveau prési-
dent de la CTCUM, ‘‘qui
cherche comme ses prédéces-

(Photo Claire Beaugrand-Champagne)

tous les détenus purgent des
sentences de deux ans ou
moins.

Pour employer les mots du

directeur de la prison, avec la
perte des ateliers, ‘‘on aura
plus de détenus à ne rien
faire’’. Pour combien de
temps? ‘Ça dépend du minis-
tère de la Justice’, a répondu
M. Desrivières.

L'enquête du ministère de

la Justice portait sur les agis-
sements d’un certain Roger
Gagnon, ex-directeur adjoint
du service d’urbanisme de la
ville de Montréal.

Selon l’enquête, il semble
que des municipalités au-
raient versé certains montants
à des individus parce que ces
derniers se seraient vantés de
pouvoir obtenir facilement
des subventions du ministère

des Affaires municipales.
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Vol à main

armée à la piste de
course Jacques-

Cartier

. QUÉBEC (PC) — Trois
cagoulards ont fait main
basse sur une sommeévaluée

entre $85.000 et $i00.000,
lors d’un vol à main armée
perpétré un peu avant mi-

nuit, dimanche, à la piste de
courses Jacques-Cartier. à
Québec. Armés de mitraillet-
tes M-i et d’un fusil de cali-
bre i2, les bandits ont forcé
un employé à leur remettre

les recettes de la soirée. Hs

ont tiré plusieurs coups de
feu d'avertissement mais
personne n'a été blessé. Ils
ont ensuite pris la fuite à bord
d’une automobile qui avait

été rapportée voléela veille.
a Hull. La voiture a été re-
trouvée en arrière de la piste
de courses à moins de 2.000
pieds des lieux du vol. Les

opérations de barrage de la
police n'ont donné aucun ré-
sultat.

Collision mortelle

à Bois des Filions

Trois jeunes gens de

Saint-Roch de l'Achigan ont
été tuéstôt dimanche lorsque
leur voiture est entrée en col-
lision avec un camion à Bois
des Filions. Les victimes
sont Serge Marien. 24 ans.
son frère Jules. i7 ans. et
Alain Prud‘homme.22 ans.

Compensations aux

sinistrés de la
Gatineau

TOURAINE (PC) — Une
vingtaine de citoyens de la
circonscription de Gatineau
se sont plaints à leur député
provincial, lundi. du fait que

seulement neuf personnes
avaient reçu une compensa-
tion financière pour la der-
nière inondation. alors que
454 avaient réclamé de l'ar-
gent.

À son bureau de Touraine.
M. Michel Gratton a rétor-
qué que, selon les informa-
tions qu’il avait eues du gou-
vernement. 250 chèques

avaientété distribués. sur un
total de 452 demandes.

M. Gratton a ajouté que.
parmi les manifestants. bien
peu avaient raison de se
plaindre. puisqu'ils étaient
propriétaires de maisons de
campagneet qu’ils n'avaient

droit à aucune compensa-
tion. L'inondation a été cau-
sée. au printemps. par la crue
des eaux de la Gatineau. ‘

Un hydravion

s’écrase

dans l’Outaouais

AYLMER (PC) — Le

corps d'une femme a été re-
tiré d'un petit hydravion qui
s'est écrasé dimanche soir
dans la rivière Outaouais.
Elle était passagère à bord
d'un Stinson-i08. normale-
ment amarré au Rockcliffe
Flying Club. près d'Ottawa.
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seurs à défaire une à une les
clauses de la convention col-
lective‘’. Les menaces judi-
ciaires de M. Haningan vise-
raient, selon Norbert Rodri-
gue, à provoquer plus que de
la frayeur.

Réunions

Parce que des actions sé-
rieuses commecelle qui est en
cours présentement exigent
que la démocratie syndicale
joue au maximum,la centrale
a invité tous les membres à se
rendre aux assemblées aux-
quelles ils sont convoqués,
pour donner le plus de poids
possible aux décisions qui se-
ront prises.

L'exécutif du syndicat du
transport tient ce matin une
assemblée générale. Hier soir,
c'était les employés de bu-
reaux qui étaient réunis, la dé-
cision de suspendre l’arrêt de
travail avant été prise par
l’exécutif.

Les syndicalistes convien-
nent qu'un arrêt de travail
comme celui qui sévit actuel-
lement a la CTCUMapporte
des inconvénients aux ci-
toyens, ‘‘mais ces travailleurs
sont-ils les valets de la société,
demandent-ils? La justesse de
leurs revendications
diminue-t-elle en fonction des
désagréments qu’une action

de leur part pourfaire respec-
ter leurs droits peut provo-
quer?’

40404 4 le 0 001 Sr ere ro
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Indexation

Mais il semble que cette
grève soit un incident, ou un

accident de parcours, dansle
processus de réouverture de la
convention collective en
marge de la hausse excessive
du coût de la vie. Du moins
est-ce que nous avons pu

comprendre en conversant
avec Andre Cayer, de la Féde-
ration des employés des servi-
ces publics. Un front commun
était en train de se former en-
tre tous les syndicats de la
CTCUMpour demanderl’in-
dexation. Le fond du conflit
actuel ne se limite donc pas au
seul problème posé par les
suspensions.

En rappelant dans son
communiqué queles trois cen-
trales, réunies en colloque au
printemps dernier, s'étaient
engagées à appuyer tous les
travailleurs qui chercheraient
à réduire le fardeau de l'infla-
tion, la CSN voulait faire
comprendre que son appui
aux grévistes de la 'CTCUM
s'inscrit dans ce contexte.

‘Des dizaines de syndicats
ont demandé et obtenu, par
négociations, diverses formu-
les d'indexation des salaires.

Par contre, certains em-
ployeurs refusent de recon-
naître la réalité quiest celle de
leurs employés à l'heure où
toutes les nécessités premières
augmentent incroyablement.

Etla CTCUMest de ceux là >.
a affirmé M. Rodrigue.

  au jour

le jour
® Assemblee convoquée
par l'executif du sy ndicat du'
transport de la CTCUM.à
auditorium Le Plateau. rue
Calina-Lavallee.

® Remise des trophées aun
Gagnants du concours d'em-
belissement organisé par le
Service des Sports et Loisirs
de Montreal, au Centre Lau-
ver. iiiS est. rue laurier.

© Congres de l'Internatio-
nal Brotherhood of Teams-
ters a Fhotel Château Cham-
plain.

® ivr congres international
franco americano canadien
de tovicologie clinique et
analytique à l'hôtel Windsor

@ Congres du ‘Cincinnati
Red Rooters Club, ahotel
Ritz Carlton.

® Congres de fa Federation
des Chambres de commerce
de la province de Quebec. à
l'hôtel Mont-Royal.

@ Colloque d'ete de l'Asso-
clation internationale de pé-
dagogic experimentale de
langue française, au pavillon
des Sciences de Féducation
de l’Université de Montréal.
Theme central: la contribu-
ton de la pedugogie expé-
nementade a Ly formation des
mautres.
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| C’est le temps
d’avoir la Votre

du 5 au 15 août 1974

SOUS LE SIGNE DE

L’ÉCONOMIE
Elle sera toute

équipée:
 

2 portes
*Flancs blancs

Briquet

Appuie-téte

Vitres teintées

*Antirouille

*Radic Am-Fm

Feux de recul

(Full power)

Grands enjoliveurs de roues

Lave-glace électrique
Pare-brise laminé etc. etc...

Sieges couchettes
Intérieur de luxe

Tapis porte a porte

*Dégriveur arriere électrique

*Montre électrique
Freins a disques assistés
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La démission du Président Nixon a été suivie d'un concert

fl'imprécations et de condamnations. Cela n’a rien d'étonnant

mais ne doit pas faire illusion. Les Américains ne se sont pas

défaits d’un président qui se servait abusivement de l'écoute

électronique. Ils se sont, une seconde fois dans leur histoire,

flébarassés d’un monarque.

Après tout, une fois le tumulte apaisé,on finira, sans doute.

par reconnaître que l'affaire Watergate était un épisode assez

banal. À notre époque, les gouvernementsse servent de l’écoute

lectronique. Les partis politiques aussi. surtout s'ils sont au

pouvoir. Etl’industrie elle-mêmea rapidement appris à se servir

fle ce joujou bon marché. Il ne s'agit somme toute que d'une

ersion modernisée et bien de notre époque technologique. de la

m
a
E
E

Ww

Vieille formule de l'écoute aux portes.
’

} On ne peut mêmepas dire que le vice de M. Nixon a été de se

faire prendre. Le gouvernementitalien a été sérieusement se-

foué par un scandale du mêmegenre. Le gouvernement fran-

tais, à l'occasion de l'affaire du Canard enchaîné, a vu avec

g£mbarras que son système de surveillance politique était déballé

sur la place publique avec un luxe de détails tout à fait inattendu.

*
Quant a notre ministre de la justice. M. Jérôme Choquette, il

ecgnnaissal sans gêne aucune, il y a quelque temps déjà, que

a Sûreté du Québec disposait de salles entières, pleines de
bobines d'enregistrement.

i
! Des cas comme ceux-là créent bien sûr un malaise. Pendant
quelquesjours, ils peuvent mêmeexciter la fureur des groupes

“
<
o
u
n
r
e
u
e
u
e

La chute de la monarchie
qui se sentent surveillés. Imagine-t-on cependant un instant que
l’avenir politique de M. Bourassa puisse être compromis parce
que l’on trouverait dans les locaux du Parti québécois, un
‘“bug’’ planté par les soins de M. Paul Desrochers. Un relevé
d'opinion publique constaterait probablement que quinze pour
cent des gens interrogés trouvent cela honteux, que vingt pour
cent pensent que les séparatistes sont tellement dangereux que
c'est une bonne chosede les surveiller, que vingt ou vingt-cinq
pourcent seraient chagrinés de constater que les moeurs déplo-
rables des étrangers s’installent chez nous, et que le reste serait
classé comme indécis ou refus de répondre.

En fait, la crise de la Présidence aux États-Unis se dessinait
depuis fort longtemps. Les pouvoirs réels du Président des
Etats-Unis dépassaient de plus en plus largement ce que le
Congrès était disposé à lui accorder. Un peu partout dans les
démocraties occidentales, on note, et on déplore souvent, l’ac-
croissementrapide des pouvoirs de l’exécutif par rapport à ceux
du législatif. On en vient à se demander à quoi peuvent bien
servir les députés. Une fois les élections générales passées, le
premier ministre ou le Président élu, qui a polarisé sur sa per-
sonne tous les feux de la rampe pendant la campagne, qui a
symbolisé tous les voeux et les aspirations de la foule qui l’a
porté au pouvoir, se prend de plus en plus facilement pourcelui
qui a reçu l’onction du peuple donccelle du Seigneur. Le pro-
phète hébreu se transforme en roi d’Israël.

Nulle part cette tendance n’était aussi visible qu'aux États-
Unis et le- mouvement s’est accéléré depuis le Président Ken-
nedy. Le débarquementde la baie des Chochonsà Cuba, l’élargis-

sement des opérations militaires au Vietnam, les bombarde-
ments du Cambodge avaient déjà alerté la population des
États-Unis et leurs représentants au danger de voir leur Prési-
dent s’arroger, comme au temps de la monarchie absolue, le
droit de déclarer la guerre.

Sur le plan de la vie civile, l’accroissement du pouvoir per-
sonnel était moins spectaculaire mais tout aussi poussé et bien
plus vexant pour le Congrès. L'espèce de déification de la Prési-
dence comme institution minait le déroulement normal du pro-
cessus démocratique.

Une discussion générale et nécessairement académique de
l’équilibre des forces n'aurait mené nulle part. Pour ramenerla
Présidence à un rôle moins envahissant,il fallait faire reculer un
Président. Et pourcela, rien ne vaut un cas sordide, une petite
saleté ou un gros fait divers. Les Canadiens devraient être les
derniers à s’en offusquer. Ils ont changé plus souvent de gou-
vernements à l’occasion d’affaires de ce genre qu’à la suite de
débats de fond.

Il est douteux, au moment du lancementde l’affaire Water-
gate, que qui que ce soit ait pensé qu’on pourrait ainsi faire
démissionner un Président. Les mois passant, l’occasion s’est
présentée de faire sauter une monarchie qui acceptait de plus en
plus difficilement d’être constitutionnelle.

Ce que les Américains viennent de donner commespectacle,
au-delà des détails croustillants de l’affaire, est une solide leçon
de démocratie parlementaire. 7

Jacques Parizeau
 

 

VOUS avezla parole
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Curieux rapprochement...
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on
s Je ne peux résister au désir de vous
nvoyer un extrait du livre d’un lin-

buiste réputé. A. Meillet. Esquisse
H’une histoire de la langue latine.
fomnient ne pas faire des rappro-
fhements troublants entre la situa-
fion linguistique qui prévalait en
Gaule dans les années qui ont suivi sa

conguéte par Rome et celle que le
Duébec connaît depuis 1760 et vit

e
e
,

-

éctuellement d'une façon dramati-
que? À noter surtout dans ce texte

comment Meillet fait ressortir clai-

tementle danger. d'autant plus grave
Qu'il est plus insidieux. que repré-
ente la ‘’bilinguisation’” d'une na-

tion, étape qui précède immédiate-
{ment celle de la complète assimila-

ion. Voici donc ce texte:
‘Sur la manière dont s'est faite

‘extension du latin, on n’a aucun dé-
La précis. À en juger par ce qui se

Avant de disparaître,

devient bilingue!.
de prestige qui la pousse dans le

néant: elle n'en est presque plus
qu'une ombre. L'extension d'une

langue se fait d’abord parla pénétra-
tion du vocabulaire de cette langue

dans la langue qu'elle remplace: le
jour où. dans un village de Bretagne.
tous les jeunes parlent français, on
enregistre simplement la fin d’un

large proces de francisation du bre-
ton: à ce moment. il ne tombe que

des procédés phoniques et morpho-

logiques sans valeur: pourla culture

de la jeunesse. le bretôn était vidé de

sa substance.” (p. 231).
Il serait peut-être utile de faire pa-

raitre dans LE JOUR cetextrait, qui

pourrait ouvrir les yeux de plusieurs
et renforcer les convietions des au-

tres. Sachez que je suis avec vous de
tout coeur dansla lutte.

   

 

Le maoïsme est l’arme 

Cvec.

- <<

dela VIELLLESSE|
Bellem ave

  

André Longpré

Montréal

Jpasse en général, il faut se représen-
ter que les population atteintes ont

‘abord été bilingues: les gens qui
 

oulaient se cultiver, ceux qui vou-

aient servir Rome ont apprisle latin.
‘L'ancienne langue du pays n'a plus

u que des usages locaux. inférieurs.

tLa seule langue de prestige étant le
atin, la langue locale a pris un carac-

dere de plus en plus étriqué; elle n’a
plus servi aux relations hors de la
Mocalité: elle n'a été utilisée que pour

{la vie courante la plus humble. Elle a
{perdu sa valeur. et la grave incom-
{modité du bilinguisme a fini par dis-
paraître: le latin… est seul demeuré.
yAu momentoù elle s’éteint. une lan-
gue n’a plus de dignité: elle s’est en
“général chargée de mots de la langue

 

vous avez la parole
 LE-JOUR est votre journal,
Écrivez-nous sur tous les sujets

: qui vous intéressent. De cent à
| - deux cents mots (1 à 2 pages).

“Pas plus. Histoire de donner
une chance à tout le monde.
Merci. Adresséz vos lettres:

Vous avez la parole, Journal
LE JOUR, 387 boul. Lebeau,
Montréal 379: .

: Les manuscrits ne. séront pas

rendus.
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 Prospérité et mirage

Statistique Canada a publié récemment un bulletin qui.me laisse

Québec. Or on sait, par d’autres enquêtes, la pauvreté de la commu-
nauté francophone. C’est donc dire les profondes inégalités socio-
économiques non seulement individuelles mais sociales au Québec.
Richesses disproportionnées de nos banlieues cossues qui pratiquent
un égoismecollectif évident. Certains débats récents à la CUM nous
l’ont prouvé. Le régime de taxation reste très injuste. De même la
répartition des services. Des villes riches comme Westmount,
Mont-Royal, St-Laurent, Beaconsfield, Brossard et plusieurs autres

…, révèlent par elles-mêmesl’iniquité fiscale de l’organisation munici-
1 pale au Québec et l’inefficacité des correctifs de tout le système

d'imposition. L'Ontario a procédé à des rajustements plus vigou-
reux, surtout dans le domaine urbain. Ici, les projets de révision
traînent sur les tablettes depuis nombre d'années.

La prospérité changée par le premier ministre Bourassa est un
mirage pourla communauté francophone. La massedescitoyens n’a
pas encore perçu les coordonnéesréelles de la situation du Québec
francophone. Les élections récentes en témoignent. Ces statistiques
tirées du recensement de 1971 sont peut-être décalées par rapport à
la détérioration plus accusée de la situation des couches populaires -
chez nous. Encore une fois les ‘‘moyennes’’ servent d'écran pour
masquer les profondes inégalités. Par exemple le Québec ‘‘figure’’
dans la bonne moyenne canadienne. Mais, décanté du riche patri-
moine de sa minorité anglo-saxonne et des quelques communautés
francophones cossues, ce même Québec francophone est un parent
très pauvre dans la confédération. 23% des familles québécoises
touchent un revenu inférieur à $5,000. L’escalade inflationniste

; récente a plus que neutralisé les mesures apparemment généreuses
, des dernières fiscalités d’Ottawa et de Québec.

Commeonle disait récemment, ce n’est pas parce qu’unerivière a
une moyenne de vingt pouces qu’elle peut être traversée à gué!

Jacques Grand’Maison -

     

 

      

      
  
   

 

  songeur. Quinze des vingt-trois villes les plus riches du pays sont au =
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Une lectrice décue
du festival d’Alma
En vacances depuis deux semai-

nes dansla région du Lac Saint-Jean

d’où je suis native, j'ai pu participer
(essayer de participer) aux activités

qui se sont déroulées pour le Festi-

valma et la Traversée du Lac Saint-
Jean.

Par où commencer, il y a tant à
dire... Mais. ou étaient-elles donc

. ces activités?... Au Complexe spor-
tif, au centre-ville et quelles étaient-

elles?

Pendant ces deux semaines, j'ai

essayé par tous les moyens d’y parti-

ciper. Les supposés ‘‘chanteurs de
renom'’ n'étaient nuls autres que
Jacques Salvail ou Michel Stax
qu’on pouvait voir dans les hôtels.

Et que dire des ‘orchestres de

grande renommée”’’ Ou les Play-

boys ou les Gouverneurs ou un sup-
posé orchestre bavarois.. Enfin,

chacun ses goûts, n'est-ce pas?
Pource quiest des festivants, je ne

veux pas embarquer tout le monde

dans le même bateau, mais c'est à
croire que si on n’avait pas le goût de
boire ou de fumer, on n’étäit-pas de la

fête.
Et les danses organisées... dans un

Complexe sportif ou presque rien
n’était organisé. À trojs reprises. Si
le Christ est tombé trois fois, moi,

j'ai été écoeurée trois fois…

Et cette ‘grande nuit’’… Tôt dans
la soirée, plusieurs étaient déjà cou-
chés surles trottoirs, trop saoûls ou
trop ‘‘stones’’ pour s’apercevoir qu’il

pleuvait. Au moins, eux, ils ne dé-
rangeaient pas. Mais que dire des au-

  

  

tres qui cassaient leurs bouteilles de
bière ou lançaient leurs cannettes
pourfaire le plus de bruit possible?

Oh, ne vous inquiétez pas. sur le
"‘‘lot’’, nous avons rencontré des

gens bien agréables qui s’amusaient
et buvaient tout en respectantles au-
tres. Ça existe, vous savez, en petit
nombre. Oui, car lorsqu'il y a foule,
les gens pensent que tout est permis.

Toutes ces dites festivités pourar-
river au jour de la Traversée du Lac
Saint-Jean. Heureusement, les plus
lucides se sont ramassés autour des

quais pour voir arriverles ‘nageurs’

épuisés. mais heureux.

Mes vacances sont terminées, je
reviens à Montréal dans mon appar-

tement. déçue au possible. Déçue

par les organisateurs qui n’ont pas

été capables de créerdes activités et

des spectacles agréables et amu-
sants. Ils ont organisé des beuveries.

Maintenant, ne vous demandez

surtout pas pourquoidesjeunes gens
comme moi et bien d'autres quittent
une ville polluée où il manque un
‘ ‘sacré beau lac’, de la verdure, des
arbres, de beaux sites et del'air pur.

Cette critique négative s’adresse

aux organisateurs du Festivalma,

dansle but de recevoir une réponse.
Écoutez les chansons jeannoises de
ce Jacques Anthonin et après seule-
ment, vous serez mûrs pourvisiter le

Lac Saint-Jean.

Marcelle Hudon
Montréal

secrète des capitalistes
Au cours de l'émission ‘Présent à

l'écoute’’, à Radio-Canada au-
jourd'hui, M. Gérard Pelletier a
glissé assez habilement (confiant de
ne pas recevoir la réplique) que les
communistes recevaient toujours
très peu de votes parce qu'ils n'ont

pas la confiance de l'électorat et que
là où ils ont pris le pouvoir, ils l'ont
fait par coups d’états.

Il a parlé rapidement de Allende,
au Chili, communiste élu démocrati-
quement, pour en dire que l’Union
soviétique et la Chine s étaient em-
pressés de reconnaître Pinochet, qui

a assassiné Allende.

De ceci, on peut tirer des conclu-
sions qui sont bien différentes des
intérêts de M. Gérard Pelletier.
D'abord, il est exact que la Chine
s'est empresséede reconnaître l’as-
sassin Pinochet: c’est ce qu’on ap-
pelle le maoïsme! D'autre part, il est
faux de prétendre que l'Unionsavié-
tique ait reconnule régime Pinochet,
M. Pelletier aurait très bien pu

continuer, avec la sincérité qu'il affi-
che, et dire que l'assassinat de Al-
lende prouve que les marxistes ont
‘raison et que les capitalistes ne lais-
seront jamais renverser leur régime
volontairement.

Quant l'hypocrisie, la flagornerie
et le favoritisme ne peuventplus suf-
fire, ils emploient l’armée, la police
et la potence. Le cas de Louis Riel et
l'épisode du FLQ démontrent très
bien qu'ils peuvent se transformer

rapidement. De leurface à leurcul, la
distance n'est pas grande!

En ce qui concerne le maoïsme,je
ne serais pas surpris que les candi-
dats maoïstes qui se sont présentés
contre les candidats communistes
aient été financés parle Parti libéral.
Onest rendu au stage des communis-
tes organisés par la Gendarmerie
Royale!

Malheur aux travailleurs qui vont

se laisser prendre par ce mouvement
plus révolutionnaire que les révolu-

tionnaires: plus marxiste que les
marxistes! Il semble bien qu'on les
livrera dansla fosse aux lions. Ceux
qui s'en échapperont s'extermine-
ront d'eux-mêmes dans des luttes
fratricides.

  

 
Le maoïsme est la nouvelle arme

secrète des capitalistes!

Jake Roulo
Senneterre
 

Aupaysdufrançais

 

J'aimerais que cet avis de la compagnie Bell soit publié dans votre
tableau.

Comme la compagnie Bell n’envoie pas d’avis en francais en Ontario,
pourquoi envoie-t-elle des avis rédigés en anglais à Bagotville?

J’ajouterai que mon nom est bien français. ;
Envoie de: Roméo Blais

Bagotville

 

+
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2/7[74 someone anxious to réach you by

telephonereported to us that your line, : 444-484, had been

busy for a long time. When we made our tests we found that the

telephone was “off the hook”.

We thought we would mention it to help insure that other calls for you

wouldn't get blocked off by accident.

Please be sure that your telephone—and any extension used in a call

—is replaced securely. And, especially if the telephone is within reach

of small children,it's a good idea to check now and then just to be sure.

THE BELL TELEPHONE COMPANY OF cannon
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L’arrière-boutique du

“miracle brésilien” (2)

Un travailleur

agricole pris

à la gorge
par José Vencel

Service spécial

de Prensa Latina

Commele travailleur n’a pas de

quoi entreposer ses produits pour

ensuite les vendre a quelqu’un

d'autre quele latifundiste, comme

il n’a pas non plus d’informations

sur les prix du marché,il est
complètement à la merci du

‘‘compadre’’, qui lui retient des

intérêts à des taux d’usure (de 100

à 300% pour l'argent aväncé, et

intervient encore, comme inter-

médiaire, dans la vente du pro-

duit.

   

RW

lité il ne fait pas partie de ceux pour
qui ça se passe le plus mal: il a trouvé

du travail dans une ‘casa dé fa-
rinha’’. un privilège que peu obtien-
nent. et il gagne. quand il y a du tra-
vail. jusqu'à 60 cruzeiros (moins de
10 dollars) par mois. De plus sonfils
ainé. Zezinho (11 ans) aide beaucoup
grâce à l'argent qu'il rapporte de la
Feria. + ’

, Maintenantils vivent dans une ba-

raque des faubourgs de Caruaru.
sans commodités. sans eau cou-
rante. et sans espace pour une fa-

"EY
. xr
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Photo Prensa Latina

À la Foire de Caruaru, il y a de tout, desfigurines de terre, des chapeaux de
cuir, de vieilles ferrailles… et la pauvreté.

Dansla pratique, dénonce‘‘Reali-
dade””. c'est commesi le travailleur

avait travaillé gratuitement pour le
latifundiste durant une année en-

tière. où durant la période de la ré-
colte. Rien qu’avec argent qui lui

serti payerlesirftérêts. il pourrait en
deux oùtrois ans. acheterla terre sur
laquelle il travaille.

Mais le problème de ‘‘l’Agreste’
et de l'Etat de Pernamboue n'est pas
seulement celui du latifundium

{presque 7% des propriétés sont des
latinfundium qui occupent 52% de la
surface de la région) mais aussi le
minifundium improductif et celui
dont les terres sont épuisées. Dans

l'Agreste. qui occupe 18.7% de la
surface de Pernambouc. 93 pour cent
des propriétés, occupant 43.6% de la
surface totale. sont des minifun-
dium.

La ‘Casa
. de Farinha”

*

Alcides. le père de Zezinho. est
vraiment un homme qui a de la
chance. Deux ans auparavant. il
avait son ‘’roçado”’ près de Caruaru.
Il est certain qu'il ne lui donnait pas
grand chose. mais. avec le mais. les
haricots et le manioc qu’il cultivait.
les quelques poulesetle pore. lui. sa
femme et ses quatre enfants avaient
quelque chose à se mettre dans l'es-
tomac.

“Nous n'avions pas beaucoup à
manger: des haricots. des noix de
coco, de la ‘’farinha. parfois des
oeufs. ct une fois. de temps en
temps. un peu de viande: mais nous
n'avions pas faim’. dit Alcides. un
‘‘caboclo” petit et maigre.

C'est alors qu'est survenue la sé-
cheresse de l'année 70. et avec elle.
la faim. Alcides a dû devenir un ‘re-
tirante”: il à laissé sa famille dans le
roçado. et il est allé vers le sud à la
recherche de travail. Il s'est arrêté à
Rio de Janeiro: le seul travail qu'il a
trouvé a été celui d'aide-maçon dans
un bâtiment en construction à Copa-
cabana.

“Ce travail là. n'a pas été une solu-
tion. La-bas ça n'allait pas. et c'était
ençore pire ici pour ma famille. Je

© gagnais tres peu. je dépensais beau-
coup pour manger peu.

Je vivais dans une ‘’favela’’. je re-
grettais ma terre. et je ne pouvais
presque pas envoyer d'argent à ma
femme et aux ‘’meninos’’ (enfants).
Alors je suis revenu à Caruaru, j'en
étais au même point. je n'avais rien

économisé, mais il valait mieux
continuer à souffrir ici...

La grande ferme d'élevage a avalé
le roçado’’ d'Alcides. Mais en réa-

.

mille qui va bientôt augmenter. Le
matin. très tôt. Alcides part vers la
‘casa de farinha’’. un vestige astisa-
nal. presque folklorique. de la vieille
économie du nord-est.

Quantil y a suffisamment de ma-
nioc il râpe les tubercules. entamant
ainsi un cycle économique qui s’est
répété à travers les siècles et qui.
pour Alcides. ne représente pas un
progrès, mais une stagnation: cela, il
l'a appris de ses parents qui a leur

tour avaient appris à râper le maniôc
de ses grands-parents.

Une fois sec et passé au tamis.le
manioc râpé est cuisiné sur un four-
neau rustique: la ‘’farinha’” d'Alci-
des est sur le point d'être faite. Le
blanc de la farine se répand sur le
fourneau, surles braset le visage du
paysan sans terre. Demain. à la
même heure. gi Dieu le veut, il sera
ici mème en train de faire encore de
la ‘’farinha’’.

Alcides. qui sait combien il est dif-
ficile de trouverdutravail et de man-
ger tousles jours (mêmesi c'est seu-
lement du ‘feijao’’ et de la ‘fa-
rinha”’. pense que cela pourrait être
pire. Mais de toutes manièresil veut
autre chose pour ses enfants. .

‘’Zezinho est très intelligent. Si
seulement il pouvait aller à l'école!

Mais nous avons besoin de l'argent
qu'il rapporte de la Feria. Peut-être

qu'un jour mes enfants n'auront pas

besoin de dépenser autant d'énergie
pour gagner aussi peu! Si ça pouvait
être vrai. Parce que cette vie est très

+
dure...”".

La Feria de Caruaru. ‘la Feria ou

on trouve de tout’. est en train de se
terminer. En réalité on n'y a pas

vendu beaucoup. Les gens de l'en-

droit n'ont pas d'argent- pour ache-
ter. et les touristes sont peu nom-

breux pour un aussi grand nombre de
vendeurs. Alors. à la fin de la foire.
commence le ‘troca-troca’’. Tout
s'échange contre tout. Chacun crie

plus haut que l'autre. en disant ce
qu'il à à donner et ce qu'il veut obte-
nir. C’est le troc dans son style le
plus traditionnel. et le plus pur: le
commerce sans argent.

Je m'en vais. Zezinho. regarde.
avec envie. la poignée de cruzeiros
que je lui ai laissés, et il pense à la
‘’carne de sol’. à la ‘’pamonha’*.
aux ‘’quindins’’ que pourra acheter
sa mère. Ou aux bonbonsque, peut-
être. il mangera avec ses frères.

J'emporte un chapeau de cuir
commecelui du ‘’Lampiâo”’, une fi-
gurine en terre. et l’amertume que
distille Caruaru, la foire de la pau- ,
vreté. , .
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Le Québec est-il vraiment

contraint au bilinguisme?

= Gaston

Laurion
 

Certains idéalistes s’atten-
draient peut-être à ce qu’en
démocratie,l’une des fonctions
normales de l’homme politi-
que, — surtout lorsqu'il a été
élu, — fût d’éclairer ses conci-
toyens sur ce qui a trait à la
gérance de l’État afin que
ceax-ci  puissent mieux
comprendre les députés et les
ministres qu’ils ont chargés de
les administrer et pourquoi
telle ou telle décision a été
prise.

Malheureusement, si tant est
que ia plupart de nos 101 dépu-
tés libéraux croient avoir un
autre rôle que celui de frapper
sur leur pupitre egd’insulter les
orateurs des partis'de l'Opposi-
tion, bien peu d’entre eux sem-
blent doués pourla didactique.

Quantà ceux qui s’adonnent au
professorat, ils fonctionnent,
pour ainsi dire, à rebours,

cherchant par tous les moyens
à cultiver l’ambiguité et à se-
mer la confusion dans l’esprit
desélecteurs. C’est grâce à leur
excellent travail que des no-
tions aussi simple qu’unilin-
guisme et bilinguisme sont en-
core si mal comprises au Qué-
bec et donnent encore lieu à
toutes sortes d’élucubrations
aussi malsaines que confuses.

Une découverte

On me dira qu'après tout,
ceux qui veulent savoir n’ont .
qu’à consulter un dictionnaire,
mais la question n’est pas aussi
simple qu’on veut le croire.

D’abord, tout le monde n’a pas
de dictionnaire, même après
notre réforme de l’enseigne-
ment. Ensuite, on ne trouve pas
toujours ce que l’on cherche.
dans un dictionnaire. It est vrai
qu’étant en vacance, je n’ai ni
Littré, ni Robert sous la main,
mais j'ai consulté le Petit La- 
rousse de 1966 (je le traine par-
tout pouréviter les fautes d’or-
thographe) et imaginez-vous
que ‘‘bilingue’’ et ‘‘bilin-
guisme’” y figurent en bonne
place, entre ““biligenese‘’ (sé-
crétion de la bile) et ‘‘biliru-

bine’’ (pigment fondamental

de la bile), mais qu’*‘unilin-
gue’’ et ‘‘unilinguisme’’ ne s’y
trouvent tout simplement pas. 

C'est déjà là une constata-
tion intéressante en soi: en
français non traduit de
l'anglo-saxon, on dit, toujours
selon Larousse, ‘*monolin-
gue'’, mais comme, en fran-
çais, parler sa langue, et uni-
quementcelle-ci, est tellement
normal que cela va de soi et
qu’on n'éprouve pas souventle
besoin d'exprimer cette bana-
lite par un mot spécial, le terme
‘*monolingue'* (*monolin-
guisme‘* ne semble pas exis-
ter") se fait plutôt rare dansle
discours quotidien du Français
moyen. Je ne veux toutefois pas
m'étendre sur cette petite dé-
couverte que je ne retiens ici

* Ed
CREEL

dente. C'est tres simple;
il vy a le ‘‘contexte nord-

américain’, l'impossibilité de
gagner sa vie sans l'anglais et
puis, en somme, de même qu’il
est préférable de posséder deux
dollars plutôt qu’un, de mème
on serait beaucoup plusrichesi
l’on parlait deux langues au
lieu d’une, sans oublier, bien
entendu, qu'il est quasi néces-
saire de connaître l'anglais
pour voyager. Et, submergé
par les lieux communs, l’in-
terlocuteur ne se rend nulle-
ment compte quela validité des
arguments qu'on lui sert, avec
une assurance désinvolte, est
exagérée ou douteuse, qu'on ne

 
Le fruit. parmi cent autres. d'un régime sereinement bilingue.

 
que pour mieuxjustifier, si be-

soin est, la démarche que j'en-
treprends aujourd’hui de défi-
nir des termes aussi courants,
chez-nous, que bilinguisme
et unilinguisme, bilingue et uni-
lingue.

On nous présente souvent le
bilinguisme conne un avan-
tage, voire une nécessité évi-

lui fait jamais valoir les chan-
gements bienfaisants qu’ap-
porterait l’unilinguisme d’État
à notre vie de tous les jours et
que l’on confond à souhait le
plan personnelet le plan collec-
tif.

Qu-est-ce que
ça changerait?

Mais qu’entend-on vraiment
par bilinguisme? Qu’entend-on
par unilinguisme? Si je m’in-
spire du Petit Larousse. le bi-

“ linguisme c’est la qualité d’un
individu ou d’une population

qui parle deux langues. En ex-
trapolant, on peut supposer
que l’unilinguisme, ce serait la

qualité d’un individu ou d'une
population qui parle une seule
langue, c’est-à-dire,
remarquons-le bien, la qualité
de la plupart des personneset
de la plupart des collectivités.
Mais nous, dirons-nous immé-

diatement, en nous gonflant de
notre importance nord-
américaine, nous avons la
chance d’appartenir à l’Amé-
rique du Nord (c’est-à-dire,
pense-t-on, d’être supérieurs
au reste du monde). Admet-

tons, s’il le faut pour certains,
que cette naive identification
aux exploiteurs de la moitiéde
l’humanité puisse constituer
une supériorité. Si l’État qué-
bécois devenait unilingue, —je
dis bien l’État québécois,ce qui
signifie nos lois, nos tribunaux,
en somme toute l’administra-
tion nationale, — cesserions-
nous pour autant d'être entou-
rés de 220 millions d’anglo-
phones et de subir leur in-
fluence? Cesserions-nous tous,
pour autant et à cause de cet
environnement, d’apprendre
et d’utiliser l’anglais, dans cer-
taines circonstances? Évidem-
ment pas! et notre apparte-
nance nord‘américaine pour-
rait toujours nousdistinguer de
nos cousins d’Europe.

no 00

Alors qu-est-ce que cela
changerait? Qu'est-ce que cela
changerait pourle citoyen qué-
bécois. pour chacun d’entre
nous, francophones d’Améri-
que, que l'Etat québécois de-
vienne unilingue? D'abord
nous cesserions tous d'être bi-
lingues. J'entends déjà des cris
indignés et je m'empresse de
veiller à ce queles cordes voca-
les de mes compatriotes, —
surtoutles libéraux, — ne s’af-
faiblissent pas inutilement: el-
les peuvent encore servir
quandils se réveilleront. Le Pe-
tit Larousse, voyez-vous, reste
un peu sommaire dans sa défi-
nition du bilinguisme, c'est en
réalité la qualité d'un individu
ou d'une population qui est
obligé de connaître, en plus
de sa langue maternelle, une
autre langue bien précise et qui
varie suivant les pays. Être
obligé, soit à cause d’une loi,
comme dans les cantons suis-
ses, soit parce que, sans cette
seconde langue, on ne peut(pas
du tout ou partiellement pas)
gagner sa vie, comme dansles
colonies et au Québec. Voilà
donc ce que je veux dire par
cesser d'être bilingue! Je veux
dire que nous cesserions d’être
obligés d'apprendre l’anglais,
pour l’excellente raison que
beaucoup d'entre nous,la plu-
part mème, pourraient gagner

leur vie sans connaître cette
langue.

La liberté d’une
langue seconde

Dans un Québec unilingue
d’Etat, officiellement unilingue
(2), la plupart des activités, en
effet, seraient en français; tous

les contrats, et doncles conven-

tions collectives, seraient rédi-
gés en français; la langue juri-
dique, donc celle des tribu-

naux, serait le français; la lan-
gue du travail, d’une façon gé-
nérale, serait le français. En un
mot, pour gagnersa vie, il fau-
drait connaître, dansla plupart
des cas, uniquementlefrançais,
car toute la vie normale se fe-
rait en français. Mais les affai-

. res, objectera-t-on? Tout le
monde sait que la langue offi-
cielle des affaires, c’est l’an-
glais. Eh bien! même les affai-
res se feraient généralement én
français, sauf, bien entendu,
lorsque s’établiraient des rap-
ports financiers ou commer-
ciaux en dehors du Québec,
avec un paysde langue anglaise
ou un pays de langue non-
internationale où le français ne
serait pas courant.

Et encore, dans ces derniers
cas, on utiliserait l’anglais pour
vendre surtout, car lorsqu’on
est acheteur et qu'on a la
chance d’avoir une langue in-
ternationale comme le fran-
çais, il n’y a aucune raison de
ne pasl'utiliser et les autres le
savent tres bien. D'autre part,
comme nousne serions pas tous
forcés d'apprendre l'anglais,
certains d’entre nous se met-
traient à apprendre d'autres
langues étrangères, l’espagnol
surtout, pour faire des affaires
ou établir des relations cultu-
relles dans la langue des pays
avec lesquels nous traiterions.
En un mot, alors que mainte-
nant, avec ou sans la loi 22,

nous sommes bilingues, c'est-
à-dire tout plus ou moins for-
cés de connaître l’anglais, dans
un État unilingue français, au
contraire, nous aurions la li-

berté d’apprendre toutes les
langues que nous voudrions, y
compris I’anglais. C'est juste
qu’on est plus riche quand on
connait une ou deux langues de
plus, c’est tout à fait juste, mais
à condition de n’être pas obligé
d’en connaitre une en particu-
lier alors qu’on voudrait utili-
set l’énergie que requiert son
acquisition pour en acquérir
une autre pouvant être aussi
utile dansla profession que l’on
exerce.

ARIELETEARERIVESERNEEERE

Demain: La liberté de

s’exprimer à son gré.
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‘Aux visiteurs de la Super Franco Fête

Le MQFdemande de regarder

le ‘‘vrai’’ visage du Québec
Le Mouvement Québec

français souhaite la bien-
venue aux ressortissants

francophones de France,
de Belgique, de la jeune
Afrique, de l’Indochine et
du Moyen-Orient, mais les

  

De faux $5
circulent à Québec

QUÉBEC (PC) — À quel-
ques heures de la super-
Franco-Fête, alors que des mil-
liers de touristes sont atten-
dus dans la Capitale, des
fraudeurs en profitent pour
émettre des faux billets de

Commerces, restaurants
et hôtels sont frustrés à tour
de rôle. Les billets falsifiés
ancienne série, avec le,por-
trait de la reine sonttrès bien
dessinés et seraient l'oeuvre

de spécialistes. des
‘’artistes-fraudeurs””.

En moins de 24 heures,
plus de 20 billets ont été
échangés dans presque au-

tant de commerces de la ré-
gion immédiate de Québec.

C'est la seconde fois de-
puis quelques semaines que

les enquêteurs de la sûreté
municipale de Québec
constatent l'émission des
faux billets de banque. Il

semblerait que la figure de la

reine diffère légèrement, se-
lon les détectives munici-
paux.

 

invite également ‘‘à regar-

der d’un peu plus près le

vrai visage du Québec,afin

de connaître quels sont les
combats et les enjeux réels

du Québec français”.

Sous le titre ‘‘Franco-

phonie: oui, Bill Twenty-

Two: no”, le message du

MQF invite les jeunes

francophones en visite au

Québec pour la Super

Franco-Féte s’ouvrant ce
soir à Québec, à ne pas se

laisser leurrer par toute la

‘propagande’ officielle
qui veut faire du Québec
‘‘un Eden francophone”.

Le MQFannonce auxvi-
siteurs qu’on les inondera
de mensonges officiels.
‘“La vérité, c’est que le Bill
22 qui prétend faire du
Québec un État français,
érige en droits officiels, les
privilèges exorbitants
qu’une riche minorité
s’était arrogée pour sa lan-
gue qui est celle de notre
domination. La vérité,

c’est que le Québec fran-
çais n’a pas le droit de vi-
vre dans le ‘“‘Dominion of
Canada”, dirigé par le
premier ministre Trudeau
qui n’est français que de
nom, parlant et ne vivant
qu’en anglais’.

C’est à des jeunes qui
pourront bientôt ‘“devenir
dans le monde les ambas-
sadeurs de notre vérité”
que le MQF souhaite la
bienvenue.

Le secrétaire d’État français
à la Jeunesse et aux Sports

Super Franco Feteassiste a la

PARIS (AFP) — M.Pierre
Mazeaud, secrétaire d’État à
la Jeunesse et aux Sports, a
quitté Orly lundi matin pour

le Canada, où il assistera au
Festival de la jeunesse franco-
phone, dontle congrèsse tient

actuellement dans la capitale

du Québec. Il compte égale-

ment visiter les installations
des prochains Jeux Olympi-
queset assiter aux champion-

nas du monde de cyclisme.

Interrogé sur la réunion
d’athlétisme de Stuttgart, M.
Pierre Mazeaud a notamment
déclaré: ‘“Certes, je n’atten-
dais pas de miracle, maisj’es-

père fermement que certains
athlètes tels Jean-Claude Nal-

let et quelques autres réalise-

ront de bonnes performances
à Rome. Je ne désespère pas
de l’athlétisme français, a-t-il

ajouté, dans la mesure où la
fédérationet les athlètes sélec-
tionnés auront pris conscience
de leurs responsabilités. J'ai
l’impression de faire un effort
financier important pour la
préparation olympique des
athlètes, mais j’exigerai en
contrepartie le“concours effi-
cace et dynamique de tous
ceux qui s’intéressent à

l’athlétisme.

“Je veux qu’au sein de cette
discipline, l’on soit décidé à
lutter comme nos nageurs et

leurs dirigeants ont si bien su
}

le faire. Je me demande, en
vérité, si l’athltétisme fran-

çais est animé du mème dy-
namisme que la natation.

Le 20 août, a conclu M.

Pierre Mazeaud, je réuniraile

colonel Marceau Crespin, di-
recteur de la jeunesse et des

sports, M. Marion, président
de la Fédération française

d’athlétisme, et M. Bobin,
responsable de la préparation

olympique et, tous ensemble,

nousferons le point de l’athlé-
tisme français, car je désire
savoir où nous en sommes
réellement”.

M. Pierre Mazeaud compte

regagner Paris vendredi.

Le Parti présidentiel ne présentera pas de candidat dansJohnson

Appui éloquent à Bellemare
Faisant suite à un sondage

effectué auprès des 600 mem-

bres du Parti présidentiel
dans le comté de Johnson, le
conseil exécutif de ce parti

s’est réuni aujourd’hui à
Montréal et en est arrivé à la

conclusion suivante:

* Considérant qu’une élec-
tion complémentaire sera te-
nue dans le comté de Johnson
le 28 août prochain;

Considérant que le chef de
l’Union nationale, monsieur
Maurice Bellemare s’y porte

candidat de son parti;

Considérant que le Parti

présidentiel est actuellement
en pleine période de réorgani-
sation de ses cadres; '

Considérant que la multi-
plicité de candidats des partis

de l’opposition ne pourrait
qu’accroître les chances de
succès du candidat libéral
dans’ce comté;

Considérant qu’il est impé-

rieux de faire élire dans ce

comté un candidat de l’Oppo-
sition qui pourra combattre la

    

 

quoi faire
- 4au québec?

QUÉBEC

Festival International de la
Jeunesse: Ouverture offi-
cielle. 16h: Cérémonie d’ou-

verture devant l'Assemblée
nationale. Présence des

. délégations-Musique du 22e
Régiment.
17h: Défilé des délégations
jusqu'aux Plaines d’Abra-

ham en remontant Grande-
Allée jusqu’au Musée.
18h: Sauts de parachutistes
sur les Plaines.
21h: Spectacle d'ouverture à

la Grande Scène extérieure:
Leclerc, Vigneault, Charle-
bois.

23h30: Feu d'artifice sur les |
Plaines.

Office franco-québécois de la
Jeunesse: réunion du Conseil
d'administration. Présence
de M. Jean-Paul L'Allier,

ministre des Communica-
tions.

BAS SAINT-LAURENT

Rimouski: exposition régio-
nale à l’aréna de Rimouski,

- du 13 au 18 août.

LAURENTIDES

Mont-Laurier: Lac Carré,
Auberge La Cabouse. Acti-
vités en plein air pour jeunes
travailleurs et étudiants tou-
tes les fins de semaine. Ré-
servations: 688-2233.

dictature libérale tout en dé-

fendant les principes de l’en-
treprise privée et du respect
de l’ètre humain;

Considérant que M. Mau-
rice Bellemare a exprimé pu-

bliquement son désir de se
voir réunir au Québec, au
plus tôt, les forces d’opposi-

tion;
a

Considérant que M. Mau-°

rice Bellemare est un homme
politique chevronné dont

“ Phabilité et l’expérience ne

sauraient être mises en doute;

Il est résolu à l’unanimité
de laisser le terrain Fibre au

chefde l’Union nationale et de
- ne pas présenter de candidat

du Parti présidentiel dans le

dit comté de Johnson.

Le Parti présidentiel invite

donc ses membres et tous les
électeurs du comté de Johnson

a renforcer les rangs de l’op-
position en votant contre le
candidat ministériel, aux élec-
tions du 28 août prochain. >

Protestant contre la diminution des primes

200 ouvriers d’une usine de

sciage de La Sarre débraient
LA SARRE (Spécial au

JOUR) — Les ouvriers de la
compagnie Howard Bienvenu
entreprennent aujourd’hui
leur huitième journée

d’étude. Les quelque 200

hommesde l’usine de sciage et
de rabotage de La Sarre (la
deuxième en importance dans
la région, 54 milles au nord

de Rouyn-Noranda, ont dé-

brayé mardi dernier pour

protester contre la diminution

constante des primes depuis

mai.

Les ouvriers font partie de
la Fraternité des
charpentiers-menuisiers unis
d’Amérique, succursale 2876

dont Prosper Galarneau est

président. !

La direction de la compa-
gnie,qui juge illégal l’arrêt de
travail, refuse de négocier à

moins que les ouvriers ne re-
prennent le travail. Mais’ le

bureau du syndicat exige un

règlement préalable.

Une centaine de bûcherons

de Lignoris, 60 milles à l’est
de La Sarre, appuieraient ce
matin les ouvriers de Howard
Bienvenu, entraînant auto-

matiquement l’arrêt de tra-
vail des 35 camionneurs qui
font la navette entre Lignoris

et l’usine. Le syndicat compte

aussi sur l’appui éventuel des

25 employés d’une fabrique

de maisons modulaires à Go-
beil.

Le salaire de base des ou-

vriers de l’usine de sciage est

de $2.86 l’heure (la conven-

tion autorisait une augmenta-
tion de 36 cents en maiet de 10

cents en juillet). Les primes à
la production, de 45 à 50 p.

Cimenteries de Montréal

Une grève de 7 semaines
vient de se terminer
Les quelque 300 travail-

leurs de Ciment Indépendant
sont retournés au travail hier
matin mettant ainsi fin à une
grève de sept semaiNes en vue
de la signature de leur nou-
veau contrat de travail, suite à
une entente conclue la veille.
Rétroactif au 21 janvier der-
nier, le nouveau contrat de
travail (le troisième pour les
syndiqués membres de
l’Union internationale des

opérateurs, local 791-B) se
terminera le 1er juin 1976.

! “C’est l’un des ‘meilleurs
ntrats qui soient, a déclaré
. Robert Meloche, gérant

d’affaires de l’Union affiliée
au conseil provincial des mé-
tiers de la construction

(FTQ).

“Cette entente est aussi le

témoignage d’une solidarité
manifestée tout au long des
négociations par les syndiqués

de deux autres cimenteries,

Miron et Simard-Beaudry, a
rappelé M. Meloche. Cefront
commun des cimenterieé de la
FTQ a apporté un appui mo-
ral et financier aux travail-
leurs de Ciment Indépendant

tout au long de leur greve par
des contributions volontaires
à leur fonds de soutien”.

M. Meloche a indiqué que
le nouveau contrat de travail

va certainementinfluencerles
négociations présentement en
cours dans ces deux cimente-
ries pour le renouvellement
respectif de leurs conventions
collectives. Une rencontre des

négociateurs s’est tenue hier à
la cimenterie Miron et une au-
tre a lieu aujourd’hui à la ci-
menterie Simard-Beaudry.

Le nouveau contrat des tra-
vailleurs de Ciment Indépen-

dant prévoit un montant glo-
bal de $1.92 l’heure en

100 en mai. sont tombées à 18

et 21 pour cent avant l’arrêt
de travail. Pour une journée

de huit heures, la production

doit atteindre 77500 pmp
(pied mesure de planche). Au

“delà du minimum, les ou-
vriers touchent une prime.

Les ouvriers affectés au ra-

botage gagnent $2.96 l’heure
(la convention leur accordait

des augmentations de 52 cents
en mai et de 10 cents en juil-

let). La prime chez eux est
tombée de 25%.

Les ouvriers réclament ou

bien une augmentation d’un

dollar l’heure ou bien une

prime minimum de 30%.

Dans l’intervalle, le syndicat

de la J.H.< Normick, l’autre
scierie de La Sarre, cherche à
recruter les membres de la
succursale 2876.

augmentation et en compen-

sations salariales d’ici le ler
juin 1976. Une premiere

augmentation de $0.50
l’heure était effective a
compter d’hier en plus d’une
autre de même importance ré-
troactive au 21 janvier der-

nier.

Le 1erjanvier prochain, les
syndiqués obtiendront une

augmentation de 50 cents
l’heure en compensation pour

la réduction de la semaine de
travail qui passera alors de 50

à 45 heures. À cette mème
date, le paiement du temps
supplémentaire s’appliquera

après neuf heures de travail
quotidien au lieu de 10 heures
comme présentement.

Enfin,le 1er août 1975, une

quatrième augmentation de
salaire horaire de 42 cents
viendra s’ajouter à celle déjà
obtenue.

 

—

par Paule Beaugrand-Champagne
(exclusif au JOUR)

Des fonctionnaires montréalais du ministére de la Justice
se livrent a des pratiques d’une éthique pour le moins dou-
teuse et ce, en accord avec la très grande majorité des
avocats et l’encouragement financier des journaux quoti-
diens de langues française et anglaise.

Ces employés, qui travaillent pour la plupart au Greffe du
Palais de justice de Montréal, offrent leurs services aux
avocats pour la publication par la voie des journaux d’an-
noncesjudiciaires. Cette pratique leur est strictement inter-

dite. Maisil y a plus: non seulement ces employés retirent-ils
un ‘‘pourboire’° de la part des avocats pour faire ce travail,
maisils se font aussi payer parlesjournaux de 8.p.100:à 15p.
100 de ristourne pour ‘‘choisir’’ ces journaux comme voie
publicitaire.

LE JOURétant un nouveau journal, il a dû dès le départ

communiquer avec différentes agences de publicité ou cher-
cher à obtenir directement de la publicité privée ou publi-
que; c’est ainsi qu’il a découvert le pot aux roses!

Unedes employées de notreservice de publicité a voulu, en

avril, obtenir, comme les autres journaux, des ‘‘avis pu-
blics’’ dans le domaine de 1a Justice. Elle a alors appris que si
LE JOURvoulait être ‘‘choisi”’ pour la publication de ces

avis, il lui faudrait payer une ristourne de 15 p. 100 sur le
coût total de la publication. Sinon, pas d’annonces pour
LE JOUR!

+f -

Commentcela peut-il se faire? II suffit de connaître les
dédales de la Justice et certains fonctionnaires s’y retrouvent
facilement, grâce notammentà unecertaine ‘“paresse”’ de la

part des bureaux d’avocats.

§
Les avis publics

Il arrive fréquemment que dans une cause, l’huissier

chargé de transmettre une sommation à comparaître, ne
puisse le faire, le défendeur n’ayant‘‘ni domicile, résidence
ordinaire ou place d’affaires connus dans la province de

Québec et en est absent’’. Le tribunal autorise alors l’assi-

gnation de cette personne par la voie des journaux.

Selon le Code civil, à l’article 139, c’est le juge ou le
protonotaire qui rend l’ordonnance qui doit désigner les

journaux (un de langue française et un de langue anglaise)
dans lesquels cette ordonnance doit être publiée. Dans les
faits, les juges laissent cela aux avocats du demandeur et

fonctionnaires de la justice... :

Ce sont ces derniers qui dont donc affaire avec les jour-
naux et qui empochent pourboires et ristournes.

Prenons le cas de celui avec lequel LE JOUR a fait affaire et
au sujet duquel une enquéte est en cours actuellement au

ministère de la Justice. Il est greffier-adjoint au Palais de

publics dans les journaux pour lé compte de bureaux d’avo:
cats, ‘

M. Claude Dufour a rencontré notre publiciste la pre-

mièrefois, juste à la‘sortie de son travail à 16.30 heures, dans
un bar de la rue Notre-Dameet lui a expliqué que lorsqu'il _ceux-ci, poursefaciliter la tâche, fontfaire le travail par des

Pour la publication d’avis légaux

Des fonctionnaires de la Justice

se font payer des ristournes

- sanctionsseront prises contre des fonctionnaires, en vertu de

- “à des sollicitations de cette nature”, ainsi qu’à tous les

justice de Montréal, rue Craig, et acliète des espaces d’avis :: S

_ écrites, mais que certains fonctionnaires ont continué à exer-

- qui serontprises, les autorités du ministère espèrent mettre -

|

place des annonces dansles journaux,la ‘‘gratitude’’ de ces
journauxse traduit sous forme de commissions à son égard:
de 8 à 12p.100 sans déclaration d’impôt, jusqu’à 25 p. 100
avec déclaration.

Un peusurprise, notre publiciste lui a dit qu’elle le rappe-
lerait. Par la suite, devant un de nos avocats,elle a signé un
affidavit des faits et a été autorisée à accepter les conditions *
de M. Dufour au nom du JOURafinque nous puissions avoir
la preuve concrète des agissements de ce fonctionnaire et les
dénoncer s’il se révélait qu’ils étaient illégaux ou tout au
moins interdits par la Fonction publique.

Rencontré de nouveau, M. Claude Dufour a promis de

faire publier des avis légaux dans LE JOUR contre une
commission de 15 p. 100 payable à son domicile sur chèque
personnel, Nous avons maintenant photocopie de deux de ces
chèques, endossés par M. Dufour, pour la publication de six
avis publics provenant d’autant de bureaux d’avocats.

Enquête en cours

Ces preuves en main,la direction du JOUR a rencontréles
autorités du ministère de la Justice en juillet, pour leur
demander si de telles pratiques étaient choses courantes et
acceptables. Au ministère, on avait déjà entendu dire que
des fonctionnaires rendaientce service à des avocats mais on

n’avait jamais pu en obtenir la preuve; qu’en plus ces fonc-
tionnaires se fassent payet une ristourne parles journaux,

cela a été ‘une surprise complète. :

Une enquête a été ordonnée au Greffe de Montréalet des

la Loi de la fonction publique, la pratique étant d’une mora-
lité douteuse mais non le fait, nous dit-on, d’un cas de
corruption de fonctionnaire. Cette opinion de la direction du

ministère reposesurle fait que la publication de ces avis ne
relève pas du travail régulier ou normal de ces fonctionnal-

res.

Il semble qu’il s’agit d’une pratique très ancienne qui a
déjà été interdite aux employés dela Justice par des dirctives

cer faute d’être pris en ‘‘flagrantdélit’! Encore le 26 février
dernier, une directive provenant dela direction des greffes
rappelait aux fonctionnaires qu’ils ne doivent pas ‘‘exécuter

des tâches quine relèvent pas dela responsabilité du greffe”.

Devant la situation dénoncée parLE JOUR,unedirective

étective était envoyée à 21 personnes responsables d’un sec-
teur ou que leurs fonctions exposent plus particulièrement

employés du Palais de justice, le 28 juillet dernier, leur

rappelant qu’il leur est strictement interdit de publier des

avis dans les journaux, au nom des avocats.

Grâce à l’enquête en cours et aux sanctions disciplinaires

fin au système des pourboireset ristournes pour publication

d’avis publics relevant, tout comptefait, du service public.

Le code d’éthique de la Fonction publique paru en juin

devrait également, estime-t-on, permettre de mettre fin à ces
pratiques.  
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Fabriqués au Québec,

Des meubles beaux et bons et...

 
Cet ensemble fauteuil-tabouret de style contemporain, création de Luigi Tiengo pour Impact 2000, est une des neufcréations qui

se sont méritées un prix d’excellence au concours ‘Trophée du Meuble’’ 1975, organisé par |Association des fabricants de meubles

du Québec conjointement avec le Ministère de l’Industrie et du Commerce du Québec.

 

Lesrésultats de ce concoursqui vise à promouvoirla rechercheet la qualité non seulement dans le meuble design moderne mais

aussi dans le meuble traditionnel, ont été dévoilés pour l’ouverture du Salon du Meuble qui se tient cette semaine à la Place

Bonaventure. Préparée principalement pour les marchands,cette foire commerciale sera toutefois ouverte au public de 18 à22

heures mercredi 14 août, et de midi à 22 heures jeudi le 15, moyennant $1.50, ou .75 si le billet est acheté dans une boutique de la

Place Bonaventure.

Du Salon et des meubles, nous reparlerons demain dans la page du Consommateur.
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À Toronto,ils sont 600,000 à l'attente et à la marche forcées

Ni métro, ni autobus,
ni tram à Toronto
TORONTO (PC) — Le

coeur du Toronto métropoli-
tain a virtuellement cessé de

battre. lundi. alors que 5.700
employés de la Commission
de Transport urbaine ont dé-
clenché la grève.

Des embouteillages mo-

numentaux ont bloqué les ar-
tères principales de la ville.
aux heures de pointe. alors
que les 600,000 usagers régu-

Échange
WASHINGTON (PC) —

Le Président Gérald Ford et le
premier ministre Pierre-El-

liott Trudeau, dans un
échange de lettres, ont fait
connaître leur désir de prépa-
rer des échanges d'opinion.

Les experts du secrétariat
d’Étata toutefois révélé lundi
qu’une rencontre entre les
deux hommesd’État pourrait
difficilement avoir lieu avant
quelque temps.

liers du métro. des autobuset

des tramways devaient ten-
ter par tous les moyens de
voyager partaxis, automobi-

les et bicyclettes. D'autres
ont dû marcher des milles
pour se rendre au travail.

La ville de Toronto et ses
cinq banlieues semblaient
toutefois s'ajuster à la situa-
tion en fin de journée. On a
signalé un fort taux d’absen-

de lettres
L’échange de lettres entre

les deux chefs de gouverne-
ment a été annoncée simulta-
nément lundi par les gouver-
nements de Washington et
d’Ottawa.

Le Président Ford, qui a
écrit au premier ministre
Trudeau vendredi, a transmis
sa missive parl’intermédiaire

de son ambassade à Ottawa,
peu après qu’il eut été asser-
menté au Capitole.

téisme dans les bureaux.
mais pas autant que les em-
ployeursle craignaient après
la rupture des négociations
entre la Commission de tran-
sport et ses employés, la se-
maine dernière.

Beli Canada a organisé des

pools de voitures pour ses
10,000 employés et tout a

bien fonctionné. On a signalé
peu d’absents parmiles 9,500
employés des postes. Les

facteurs voyageaient d'ail-
leurs à l’aide de camions
loués.

Tard lundi, les pourparlers
contractuels ont repris sous
l'égide d’un médiateur pro-
vincial, mais le président
Leonard Moyneban du syn-
dicat a déclaré aux journa-
liste qu’il prévoyait que la
grève puisse durer au moins
une semaine.

‘Nous ne retournerons

 
devantles syndiqués que lor-
sque nous croirons avoir
reçu uneoffre valable,” a-t-il

ajouté. En plus des questions
de salaires et d'heures de
travail, les négociateurs doi-
vent régler quelque 50 autres

clauses normatives. C’est la
première fois depuis la grève
de i9 jours de 1952, que les
transports en commun sont

immobilisés dans la ville-
reine.

entre Ford et Trudeau-
Danscette lettre, il a promis

de ‘‘poursuivre la politique
étrangère des États-Unis,
dans la plusétroite collabora-

tion et l’amitié avec le Ca-
nada, ajoutant ‘‘que nous,
parailleurs, demeurerons en

communications et devrions
trouver l’occasion d’échanger
nos opinions.”

Le premier ministre Tru-
deau a répliqué en luioffrant
ses félicitations et en le re-

  
isance. Depuis 25 ans, le
Québec est exportateur de
personnel technique et
professionnel franco-
phone tout en demeurant
importateur de personnel
technique et profession-
nel anglophone…

Bon. Onse rejoint donc
au plan des constatations:
le Québec s'est laissé co-
loniser et exploiter
comme il n'est plus per-
mis. Que faire pouren sor-
tir? Le rapport, nous dit-
on, comporte présente-
ment 60 recommanda-
tions. Il est particuliè-

mentinstructif, là encore,
de comparercelles où l'on
‘Ose’ singer le pro-
gramme du PQ aveccelles
où le statut politique du
Québec oblige à tronquer
ou à escamoter l'essen-
tiel. >

Mais pas encore la vo-
lonté

Ainsi peut-on proposer
sans hésitation une politi-
que d'aide à l'entreprise
québécoise dite ‘‘perfor-
mante’’ (assez forte pour
s'assurer le leadership
dans son secteur), de
mêmé qu’un emploi enfin
rationnel de l'énorme
pouvoir d'achat du sec-
teur public. Très précisé-
ment comme le PQ lors-.
qu'il parle d’*‘‘employer
Systématiquement’* ce

- pouvoir d'achat pour
‘soutenir l’expansion des
entreprises québécoi-

SS Ns

RENE LEVESQUE
(suite de la page 1)

ses’’. Quant aux intéréts
étrangers, on leur impose-
rait à I'avenir des ‘‘nor-
mes d'intégration’ qui
évoquent assez bien le
Code d'investissement
que le PQ dessinait déjà en

. Comme le PQ tou-
Jours, ces messieurs ont
fini par admettre que le
bon sens dicte la partici-
pation de l'État au
capital-actions des entre-
prises ‘au lieu dela tradi-
tionnelle subvention‘

Et l'on a mêmel'audace
de préconiser l’entrée de
SOQUIP ‘dans la distri-
bution etle raffinage ’ des
produits pétroliers —
mais pas dans l’importa-
tion, bien sûr, puisque
c'est Ottawa qui monte la
garde aux frontiéres...

Quant aux grands "‘sec-
teurs névralgiques' dont
le rapport souligne lui-
même l'importance cru-
ciale, la timidité et
l'émiettement de ses re-
commandations illustrent
amplement, hélas, la dé-
pendance où nous y crou-
pissons bien plus que la
volonté d'en sortir.

Dans le secteur cultu-
rel, on proposerait essen-
tiellement un contrôle
plus sévère de la distribu-
tion des imprimés, ainsi
qu’une politique d’aide
aux métiers d’art… Ra-
dio, télévision et autres
télé-communications?
Zéro, apparemment. Rien

   

   
 

non plus sur le cinéma.
Mais on remarque au
moins, deux ans après le
PQ, que le Québec ultra-

consommateur n’est
même pas équipé pour
presser lui-mêmeles dis-
ques de ses vedettes...

Du côté financier, c'est
plus pénible encore. Une
série de recettes parcellai-
res pour tâcher de fixer
enfin au Québec une por-
tion plus respectable des
capitaux qu'on produit et
qui suffirait aux besoins
s'ils trouvaient à s’em-
ployer: on demanderait
l'élection de Québécois
aux conseils d’administra-
tion des sociétés financiè-
res, soit la plus haute
forme du ‘‘bon patro-
nage’’… Puis on exigerait
des déclarations plus pré-
cises, un pourcentage
‘‘raisonnable’’ d’investis-
sement au Québec, etc…
Mais la propriété du cir-
cuit financier? Pas ques-
tion. De même, bien sûr,
qu'il est sans doute de-
venu indécent d'évoquer
le rapatriement des im-
pôts et la constitution
d’un vrai budget québé-
cois.

Bref, on déborde de
‘’souveraines’’ petites
velléités tout en restant
dans le chaos des juridic-
tions et sous la coupe d’un
gouvernement sénior. Les
prises de conscience sont
là, c’est beaucoup. Mais
la véritable volonté d’agir
est encore bien loin.

merciant pour la chaleur et la
tenue de sa lettre. Je vous re-
mercie également pour votre

invitation à un échange d’opi-
nions.”

Le premier ministre Tru-
deau s’est rendu a
Washington pour la dernière
fois en mars 1969, devenant
un des premiers chef d’État
étrangersà rencontrerle pré-

sident Nixon après sa réélec-
tion. Il l’avait alors décrit

commeun ‘‘ami chaleureuxet
compréhensible du Canada.”
M, Trudeau avait de nouveau

rencontré le président le six
décembre 1971.

Le président Nixon avait vi-

sité M. Trudeau à Ottawa en
1972, pour la signature du

traité sur les Grands Lacs.

Visiteurs chinois
OTTAWA (PC) — Six in-

génieurs miniers de la Répu-
blique populaire de Chine sé-
journent présentement au
Canada où ils visiteront ét
étudierontles opérations dans
des mines de -charbon
jusqu’au 24 août. La visite des
Chinois avait été préparée par

l’ancien ministre d’État res-
ponsable de la Science et de la

Technologie, Mme Jeanne
Sauvé, lors de son séjour en
Chine l’automne dernier.

La délégation chinoise fait

partie de l’Institut minier de
charbon de Shenyang, sous la

direction de M. Pei Min-
Chao.

Mardi, les visiteurs parti-
ront pour Calgary, après
avoir été reçus la veille par le
ministère de l’Énergie, des
Mineset des Ressources, àà Ot-
tawa.

Les ingénieurs chinois visi-

teront les installations minie-
res en Alberta, en Colombie-
Britannique et en Saskatche-
wan.

Ils seront de retour dans la
capitale le 24 août, avant de

retourner dans leur pays.

Cheminots canadiens:
rupture des négociations
Les négociations en

cours pour un ajustement
au coût de la vie des salai-
res de 100.000 cheminots
ont brusquement pris fin
hier quand les représen-
tants des 17 syndicats im-
pliqués ont rejeté l'offre
‘’à prendre ou à laisser’
que venait de leur faire le
groupe des compagnies de
Chemins de fer.

L'offre patronale était
de commencer les négo-
ciations dès maintenant
pour un niveau de salaire
qui s’étendrait jusqu'à la

Le procès de Van Horne
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fin de 1975. et de geler les
négociations sur l'amélio-
ration des bénéfices mar-
ginaux jusqu'en 1976. Les
Syndicats demandent un
ajustement salarial pour
1974, l'inflation devant
dépasser | 1% cette année.
‘Notre demande a été
faite dans l'intérêt de nos
membres et dans un désir
de préserver paisiblement
les relations ouvrières
dans notre industrie.
Nous devrons maintenant
reconsidérer notre posi-
tion avant de nous enga-
ger dans de nouvelles ren-

contres’’, a déclaré hier
M. R.C. Smith, porte-
parole syndical.

Les 17 syndicats impli-
qués dans ces négocia-.
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tions sont regroupés en umd
quatre groupes de négo- 4 4
ciation: les non-itinérants,:fe
les employés d’ateliers, 1 48
les ingénieurs et les
travailleurs-unis des tran-
sports. Les compagnies
présentes à l'assemblée;
d'hierétaient: le Canadien

“an

«ft
National, le Canadien Pa- 2!
cifique. la Ontario Nor-
thland et la Toronto Ha-
milton & Buffalo.

pourra se faire en francais
FREDERICTON (CP) —

Le proces de l’ancine minis-
tre du tourisme du

Nouveau-Brunswick,
Charles Van Horne, accusé

d'entente délictueuse, se
poursuivra aujourd’hui de-
vant le juge Charles Tweed-
dale, de la Cour provinciale,

apres la décision du tribunal,
sur la requête de l'avocat de
la défense, pour la tenue d’un
procès en langue française.

Lors de sa comparution ce
matin, M. Van Horne a
choisi un procès devant un
juge et jury.

L'avocat de la défense, Me
Roger Savoie, a expliqué que
la plupart des 25 témoins

qu'il se propose de faire en-
tendre parlent français.

Par contre, le procureur
Hazeh Strange a soutenu que
seulementtrois ou quatre de
ses 15 à 24 témoins parlent
français. Il a ajouté que plu-
sieurs documents rédigés en
anglais seront déposés au
cours du procès et a rappelé
quela plupart des précédents

dansles causes d'entente dé-
licteuse sont en anglais.

Yvon Arseneau

L'ancien député conserva-
teur a été expulsé du cabinet
du premier ministre Richard
Hatfield en 1972 après l’épui-
sement du budget du minis-
tère du Tourisme. En mai

dernier, il a été accusé d’en-

ne
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tente délictueuse en vue, im»
d'accepter des pots-de-vin, ru
ou autres avantages en
échange pour sa collabora-
tion ou son aide.

‘Son ancien associé dans
une firme de droit, Me Yvon
Atseneau, a été accusé d'en-
as délictueuse pour avoir
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ert des pots-de-vin ou des . .:,=
récompenses.

La couronne a retiré l‘ac-,
cusation inculpant à la fois
MM.Van Horne et Arseneau
et l'a remplacée par des ac-»
cusations séparées. Il a déjà
été décidé que le procès de
Me Arseneau aurait lieu en
français.

Rapatriement des corps
des neufs Canadiens

abattus en Syrie
OTTAWA (PC) — Les

corps de neuf soldats cana-
diens, tués quand leur appa-
reil onusien a été abattu par

un missile syrien, vendredi

dernier, sont arrivés au Ca-
nada lundi soir.

Le ministèrede la Défense a...
fait savoir que deux corps ont
été débarqués à l’aéroport
d’Ottawa, soit ceux du
quartier-maître Gaston Lan-
dry, de Charlesbourg, et du
caporal-chef Ronald Spencer,
de Rawdon.

Les autres dépouilles ont

été transportées à la base de
Trenton. Ce sontcelles du ca-

pitaine George G. Foster, de
Calgary; du capitaine Keith B.

Mirau, de Gull Lake en
Saskatchewan; du capitaine
Robert B. Wicks, de London;
du quartier-maître Cyril B.

Korejwo, d’Angus; du capo-
ral Bruce Stinger, d’Angus;
du caporal Michael W. Simp-

son, de Scarborough; et du
caporal Maurice Kennington,
de Calgary. Les corps seront

ensuite transportés dans leurs
villes d’origine poury être in-
humés.

Le ministère de la Défense a
aussi révélé qu’une commis-
sion d’étude de six membres

s’est rendu sur les lieux de
l’écrasement, en Syrie, afin
d’en déterminer définitive-
ment la cause. Il s’agissait de
la pire tragédie pour l’armée
canadienne, dans ses opéra-

tions de paix dans le monde.

Deux autres enquêtes ont
été amorcées par le gouver-
nement syrien et les Nations-

Unies. La commission cana-
dienne est constituée de mili-
taires.

‘Un porte-parole du minis-

tère des Affaires extérieures a
fait savoir qu’on ne connaît
pas encore officiellement les
raisons de la tragédie, mème
si les premiers rapports indi-
quaient quel’appareil Buffalo
avait été probablement abattu
par un missile syrien.

Le gouvernement syrien

n’a pas démenti l’hypothèse,
mais a reconnu que l’appareil

canadien a été abattu alors
que la DCA syrienne ouvrait

le feu sur des appareils israé-
liens.

M. Jean Marchand étudiera-”

Israël a nié ces prétentions,.

affirmant qu'aucun de ses ap-
pareils n’était dans cette ré-:
gion au moment de la tragé-
die.

Les corps des neuf vicitmes

ont été transportés à l’aéro-
port international de Damas,

‘
lundi matin, accompagnés,
d'une garde d'honneur cana.’
dienne et syrienne.

Plusieurs hauts dignitaires
de l’ONUetde la Syrie étaient
sur les lieux.

Au siège de ONU, à New

York, le président du Conseil

de sécurité, le Soviétique Ya-
kov Malik, a adressé les
condoléances de l’organisme'
au gouvernement canadien,
pour la perte de ses neuf sol-
dats de la paix.

demain les méthodes de
transport françaises
LONDRES (AFP) — M.

Jean Marchand, ministre ca-
nadien des Transports, est ar-
rivé dimanche à Londres afin

d’étudier jusqu'à demain la

politique et les méthodes de
transport britannique, a an-
noncé hier un porte-parole de
la haute commission du Ca-

nada.
Il s’intéressera particulie-

rement aux problemes posés

parle trafic des voyageurs. Sa
visite est motivée par les im-
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portants changements que le
gouvernement canadien dé-

sire effectuer danssa politique
des transports.

M. Marchand quittera de-
main apres-midi Londres
pour Paris afin d’y rencontrer
les autorités françaises res-

ponsables deschemins-de-fer.
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Un train léger, rapide et confortable
Un nouveautrain, le LRC,sigle de léger, rapide et confortable, a été mis à l’essaihier, entre Montréal et Ottawa. Les essais doivent»
durer toute la semaine.
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(oronto

Marché

modéré

 

TORONTO (PC) — L'indice des valeurs industrielles

- était en baisse pour une deuxième séance consécutive hier à

“ la Bourse de Toronto. Le marché était modéré.

L'indice est tombé de .66 et s’est fixé à 184. 94, les

“auFifères, de 13.5 à 475.95, les métaux de base, de 743

” 80.95etles pétrotes de l’ouest, de 1.75 à 177.97.

Les minières et les banques ont enregistré des pertes ….

considérables. :

Cette tendance à la baisse est attribuable, selon les ob- ;

” servateurs, à la tendance identique enregistrée à Wall ‘

“ Street. Au comportement des valeurs, on note 114 gains; :

7238 pertes et 223 valeurs inchangées.

 
  

 

  
  

 

 

 

Cours transmis par la Presse Canadienne

Ventes Haut Bas Ferm Chang Ventes Haut Bas Ferm Chang
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Alt East G 200 470 470 40 — 5 Doman | 500 $5'2 54% 5u — 's
Alta Gas À 8344 $125 1178 117s - 's Dome 820 $54e 53 54% + le
AltaGDp 25$136 136 136 Dome Pete 110 $26's 26's 26's + ‘a
Alcan 955 $30 30 30 Ya D Bridge 110 $42% 42% 42% - ‘a
Algo Cent 204 $1012 1012 102 Dofasco 1545 $30 293% 29% — a
AlgomaSt 1699 $27': 27%5 27': + a Dofasco p 120 $41 61 61 - 2
Ail-CanB 100 260 260 260 D Strs 10735 $15% 15's 151 — ‘a
AllarcoDv 200 $%7% 9% 97s + 's D Textie 1000 $1010 10 — a
Alminex 300 $5% 5% 5% + % Domtfar 917 $2612 26's 26's
Alpa Ind 700 $82 B83 8!': Domtar pr 175 $1314 1344 1344
Alum 4r2p 150 $32'2 321; 32): Douglas L 100 290 290 290 —10
AmBonza 3750 185 171 171 -12 DundePal 1000 42 42 42 — 8
Anglo-cn 1282 $2142 21 2112 + * Du Pont 675 $30%4 30'e 30's — ‘a
Ang U Dev 1600 93 90 93 + 8 Dustbane 200 $5% 512 517 — 1»
Aquitain 3550 $23% 23 23% + % Dylex LA 200 $517 512 5!2 — ‘a
Argus B 2005 $29'2 2912 2912 — 's Dynasty 2500 $958 9% 912 + ‘a
Argus Cpr 400 $124 117 11% - % East Mal 2378 5$57% 559 5%

Args 260p 100 $28 28 28 - ‘e East Suil 1700 275 270 270 —5
Asamera 1100 $8 8'2 8% E-L Finp z50 $9 9 9
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Ato Hard A 600 $12:4 12 12% - 's Faicon C 3920 $10': 10 10 — sg
Balindery 500 88 88 88 — 2 Falcon 1825 $39 3812 39 — wu
Banister C 2600 $6 5% 5% Fed Ind Ltd 200 $5'2 52 5'2
Bankeno 100 280 280 280 — 5 Fields S 150 $1572 512 15!2 + 1»
Bank B C 134 $22% 22% 22% Finning T 200 $934 93% 9% + ‘A
Bank Mtl 6547 $15 14% 147 — 's F Mar 1360 43 43 43
Bank NS 1088 $347% 34% 34% + ‘e F Orenada 2250 14 14 14 —1
B Cdn Nat 100 $17 17 17 Fleetwod z25 440 440 440
Barex 2200 9 7 9 FoodcrpL 3000 120 120 120 -—- 5
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Beavr Eng 100 350 350 350 —35 FordCnda 850 $70 70 70
BeckerBp 300 310 310 310 10 Fort Relnc 1000 1512 15/2 1512
Bell Canad 8932 $43's 43 43 F Seasons 5830 $53 5% 5% — ‘a
Bell Apr 231 $42)2 4235 42% FSeaApr 100 $7%4 7w 74 + U
Bell 8 pr 100 $42% 423% 42% — ': GH Steel 1450 $8% 8's 8's — 2
Beth Cop z60 $12vs 1135 1214 GMC 531 $44% 42 42 21,

Block Bros 400 295 290 290 10 GenstarL 2350 $177 17% 1758 — Je
Bombrder 200 255 255 255 —- 5 GntMasct 1500 78 78 78 —1
Bowater 170 260 260 260 50 Giant Yk 1000 $15'2 1412 1412 —A}9
Bow-mpr 330 $39 39 3 Gibral 10200. $778 72 7% + le
Bow Valy 625 $17'2 17's 17% Goldund M 3020 55 52 52 -8
Bow Viypr 150 $1112 1142 F2 GMckayA 215 $538 5% 5% — 'e

BP Can 517 $14 13% 13% — '« GraftG 2000 $28's 28 28 + a
Bramalea 1210 459 450 450 Granduc 1300 200 194 195
Brameda 3078 9 3 —-3 GtOIlSds 220 $73 7% 7%
BrascanA 3988 Shin T414's ‘  GlPaper 350 220'2 2012 20'y; — Va
BrendaM 2700 $5w 5's 5's — 's GL Papw 100 $5 5 5
BrdgTnkp 100 $40 40 40 Gt W Life 250 $5758 57% 575
Brinco 5005 $63 634 63 Gt West S 900 460 455 460 ?15
BC Forest 190 $14 14 14 Greb 1 B 200 $16 15% 16
BC Sugar À 200 $2034 20'2 209 - 3 Grn Pt 19000 4 3 4 +1
B Phone 9215 $52 51 51 -1 GreyG 100 425, 425 425 —20
BCPh 1956 740 $48'2 47'2 4712 Greyhnd 110 $16'2 16'2 1612 — la
BCPh 4.84 300 $12% 1234 123 — 'a Gulf C 12938 $27% 27 27's — le
BCPh $3 p25 $60 60 60 Gulfstrem 2500 33 32 32 73
BCP 7.04p 2100 $1919% 1914 to L
Bruck A 200 $13ta 1344 1314 Hambro C 100 340 340 340 +10
Brunswk 3700 425 415 425 5 H Group 1200 475 475 475 —25
‘Budd Auto 400 $7 7a Ta Ham Tr 200 $8' 8% Bu
BuloraCor 400 154 154 154 — 6 HarrisJS 3000 395 390 390
Burns Fds 100 37144 11w 11% Hawker S 210 Séis 6 6 - ‘a
Bushnell 00 $9 9 + sw Hawker pr 250 $59's 59 59's

Indices de la Bourse de Toronto

Ind. Aurif. Mêét. Pét.
Fermeture 184.94 475.95 80.95 177.97
La veille 185.60 489.45 81.69 179.72

Sem. dern. congé
Mois dern. 183.20 452.89 78.40 177.70

L’an dern. 218.35 267.93 104.97 251.29
Haut 1974 228.78 622.04 109.23 274.81

Bas 1974 178.75 384.14 75.36 169.29

C Hayes DA 216 $6% 6% 6% + ‘a
Cad Frv A z40 $19 19 19 Hedway C 100 375 375 375
Cal Pow 600 $223 2242 22':z — ‘s  Highmont 500 93 93 93 + 3
Calvert 4000 23 22 22 - 2  Holinger À 25 $2612 2642 2612
CamMine 1000 _14'2 t4!2 142 + '2 Homcolnd 500 370 370 370 —30
Camflo 3525 $1455 1439 14% Home À 6325 $34  )2% 33% —1%
Cam Chib 810 $5's 5 5'e Houston O 400 169 169 169 + 1
Camp RL 150 $38 ‘38 38 '2 Hud Bay A 334 $19'2 19's 19'e — 5
-Campau À 700 $6358 65e 65 + 's H Bay Co 2000 $16 16 16 — a
Campau7p 100 $9 9 9 HBOilGas 1948 $274 26'2 265s —1's,
Cem L p 450 oe 5's 15'e - 'a HB Oil Gpr 225 $42 42 2

C Geother 6000 85 8 1 Huron Eri 100 $20'2 20'2 20':
C Nor West 5800 a 375 405 ~ 5 Husky Oil 1255 $16's 157s 157% — 3s
Can Perm 210 $15 15 15 — 3e "Husky A pr z40 $33 33 33
CS Pete 1100 310 310 310 Hydra Ex 4200 76 7 76 +1
C Tung 4900 455 440 440 5 1AC 181 $15'2 15% 153% + 's
Cdn Arrow 4500 139 29 29 IAC 4'2 p z5 $50'2 5012 5012
C Cable w 300 180 180 IAC wt 7204 287 275 277  —10
Cdn Can A 100 ‘Shs 113 113 ImascoA 260 $2512 2512 25):
Cdn Cel 482 85% 5% 5% Imasco À p z50 320 320 320
CEx Gas 1800 290 275 275 —10 Imp Gen 160 385 385 385
CG tnvest 200 $16'2 16'2 16'2 tmp Gen w 1000 8 8 8 +]
C Homestd 3000 395 380 380 ?10 Imp Oil A 4563 $30's 30 30's — ‘a
C Hydr 720 S512 5'2 5'2 IndalCan z75 $1 11 11
C Hydr pr 150 $1 11 11 —1 Inland Gas 619 $8'2 8's 8'2 + %
CImpBank 1294 $24 2334 237a + ‘e Inland Gp 100 $1058 105s 105s — 's
Cind Gas 3709 $63: 6'z 6'2 Inter CBw 400 201 201 5201 - 4
CIL 1036 $22 22 22 Intrmetco 200 480 470 470
C Int Pow 120 $10% 1034 103% ‘a IBM 192320416 197 197 —7
C Manoir 1100 395 380 380 -20 Int Mogul 975 $512 51; 512 — 1a
C Marconi 200 300 300 300 | Mogul A 100 $117 11's 110% « 1,
COcdental 200 387s 87s 87s Inco 4700 S2776 2655 2676 — =
CP Inve 3522 $15's 19 15 Int Div 100 230 230 230
CP Inve pr 400 $2953 295s 29% — 3a IntprPipe 1945 $1375 133 137%
CPinvew 6040 120 15 120 - 3 Ipsco 100 $16 16 16
CP Ltd 6854 $1375 9195 1378 — Inv Grp A 900 S6': 613 6125
CPL Ap 100 $9 9 InvGrpSp 500 $13's 13's 13's
C Reserve 100 340 20 340 —-20 IrwinTA 100 245 245 245
Cdn Tire A 612 $3834 38's 38's - ‘2 Iso 00 128 128 128 - 2
CWN G 4pr 100 $9 9 9 ITL ind 200 180 180 180
Candel Oil z10 $1032 10% 103 1U Intl 3825 $1238 12's 1204
Canron 165 $20 20's 20% -- ‘a  Ivaco Ind 200 $141 14's 14's — 1g
Capit Div 600 38 38 38 - 1 IWC Com 200 125 125 125 - 5
Cara 100 $5% 5'2 5'z> - %  Jannock 350 S6 6 6 —e
Carl OK 2250 245 236 240 + 4 JannockB 224 $113. 11% ‘asd
CartOK A p 275 $18 1734 17% — %  Jonsm 14000 3 2'z 3 — 2
CarlOK Bp 100 $21 21 21 + 3 Joutel 27790 43 41 43
Cassiar 100 $6'2 6'2 6'2 ~ 's KaiserRe 1700 405 405 405
Cassidy L z40 415 415 415 Kam Kotia 900 81 81 81 - 4
CC Yachts 150 270 230 270 - 9  Kaps Tran 4850 288 255 255 —40
Celanese 1025 $6's 6 6 Keen Ind 2300 450 440 440
Cent Pat 900 110 100 100 15 Kerr Add 861 $1318 1212 123% — 1,
Chmty 15270 22) 216 2177 - 3 K Anacon 3000 30'2 30!> 30'2 + ‘2
Chestrvile 8000 16 1412 t4'z: —- !: KofflerAp 105 $712 7:23 71; — 4
Chib Kay 2500 21 19 19 +1 Kofflerw 200 100 100 100 - 2
Chieftan D 650 S$6% 6'4 6% — 's Labatt A 2900 $22 2176 21% — %
Chimo 4000 125 120 120 -10  LabattAp 300 $22 2134 213% + ‘e
Chrysler 4405 214% 14% 14% - ‘a Lab Min 400 $2912 29% 2912 — 12
CHUM 200 $52 5'>: 5'a - 1  Lacanex 500 80 80 80 —)
CHUM B 300 $8 8 8 Lacroix | 500 $7's 7's J's + ‘a
Coch Will 4600 153 150 150 -1 Laidlaw T 100 $5% 5% 53
Coin Lake z100 20 20 20 LOnt Cem 200 315 315 315 +10
Coldstm 505 200 7201 201 L Osu 100 5 5 5
Coles Book 100 $57 5% 57% L Shore 1200 $5% 5'2 5'2 — 7
cmnc 26415 $29% 29 29% + ‘s LaVrndrA 200 $5% 5% 5% + ‘a
CHoliday! 500 $55% 5' — a Langis 3000 1 12 12
CHins À p 200 $234 23% 23% Laurasia 1000 65 65 5
Comtech 500 325 325 325 —15 Lau Fin 100 $7'2 7% 7
Coniagas 500 190 190 190 —10 Leigh Inst 90 250 240 240 —S
Con Bath 450 $28% 27% 28 — SerLeons Frn 500 $9 9 9
Con Bathp 900 $16%2 l6%4 16‘ Levy 200 $11 11 M -1
ConBathw 500 84 84 84 + 4 ILL Lac 1254 265 250 255 —S
C Bldg 33700 260 251 255 - 2 jflob CoA 2112 $7 7 7
Con Fardy 3643 115 113 115 Lob Co B 100 $6% 6% 6% — 4
CDurham 2500 78 77 78 +1  LobLodAp 125 $15 15 15 —
CMarben 2100 52 52 52 Lob Ltd2p z12 $60 40 60
C Morisn 100 150 150 150 + 4  Lochiel 1800 157 156 156 —4
Cons Pipe 1800 295 295 295 Loeb M 500 300 290 300 +5
Cons Prof 500 73 73 73 - 4 Lost River 100 320 310 320 -10
C Réxspar 3000 18 17 17 — "A M to O
Con Textile 200 310 310 310 -10 MaclarnB z70 $28 28 28
Con Distrb 910 $8a BY 8% MclanHA #00 $7 7 7
Cons Gas 6542 $15% 15 15 M Cabie 200 $10% 10% 10%
Con Gas B  z25 $64 64 64 MB Ltd 1135 $27 26% 2617 —
Con*Glass 100 $10% 10% 10% — Ys Madeline 2335 $5 485 495 +10
Conyest 1200 425 425 425 — 5  Madsn 19900 105 99 105 + 5
Cornat Ind 1900 490 475 490 Magnason 100 210 210 210 +20
Cosgka R 700 195 194 194 — 1] Magnetcs 500 48 48 48
Craigmt 920 480 475 475 Maher 175 $44 44 44
Crain RL 720 $10, 10% 10% — Ya Maislin | 125 $52 5% 5% + %
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} Unt Bank 400 445 435 445 +15
Maist Wil 100 410 410 410 — 5 ThdCGlp 100 $27 27 27 — 2 VersatiA 800 $5% 5'a 5's — 4 ae villager 300 115 115 115 —5
Man Bar 3750 128 127 127 +! Thom NA 600 $11%s 11 lv — 's Vespar 3000 13 13 13 +2 Non I à - Wiax a 100 $10Y2 102 10% +
M LF Mills 100 $23"2 23va 23% Tombill 1000 90 90 90 _ 5 WicGTr 200 S23%2 232 23% — 2 q Baisse | Walka 195 $@2 42 42-%
MLMilisp 305100 100 10 Tormex M 200-150 145 145 +5 Voyager P 100 470 470 470 Warnco 100 $8ve 8% BY — Ve

Maritime 2250 $16% 162 16% Toromont 100 275 275 275 +10 ulcan ind z50 475 475 475 , Warn Her 100 $8 8 8 7,

Mar T 860 225 $9% 9% 9% Tor DmBk 699 $357 3535% — 4 Wainoco O 100 230 230 230 +5 Weston’ 690 $2411 24w 17 To
Martin 5000 33 33 33 Tor Star B 3200 $121214 12% — wu Wajax A 300 $10: 10% Va + Va Ziebart
Mas F 10152 $16% 16" 16% — 2 Total Pet 2825 $7% 7 77 — Ys Walk GWA 16505 $42 42 42 Industrielles JuniorMattomi 1020 $131 13% 1a - Te Total PAp 500 se 15 15 — 2 Weidwod 300 $9'2 8 3 = vo _ éral t Amb Db 2100 125 110 120 5c Adam 1 = TradersA 2610 3% 10 Wstburne = — ix étai énéralement en m =MC Intyre 425 $30% 30% 30% — % Trade4Y2p 2100 48 48 Whur Ap 225 $26' 26% 26% MONTREAL (PC) Les prix étaient gene Son Belg Stand 1500 137 137 137
MOS Heltn 200 225 225 225 , Trader69w 100 315 315 315-35 Weoast Pt 800 330 325 325 — 5 baisse dans tous les compartiments hier, lundi, à la Berncam 1000 io MD 10 —5
entor 100 175 + Trnsair 28 W Pet A 490 $153 15% 15% ’ N . = Cine W

MEPCw 100 2 225 225 + 5 Trnsair w 500 Le 0 40 ; Weateost © 1000 $19% 19% 191s — 's Bourse de Montréal ou les transactions ont par rs Cross W.B. 2825 400 30 390
Mercantil 940 $15% 15% 152 — 4 TrCanPL 1908 $9% 9% 9% + ‘« wcoastw 120 225 225 229 été i 1 ac- Domco 100 425 425 425Morland E 400 155 155 155 +5 Trcam Apr 28 $519 51% 51% weoast ae2, 4 été relativementpeu nombreuses. Au total, 55 > omeonada 79 190 10 1%

Mex LP pr 100 $5% 5% 5% + 'a TrCanBpr 200 $31" 31% 31% WbDecalta 7935 $512 5u 5% — ‘a tions ont changé de main comparativement à 565,100 Lemtex 1000 45 45 45 +5
Microsyst 1901 475 465 475 +10  TrCanCpr 1000 $35'2 357 3542 + | West Mine 810 261 260 260 —5 dredi d . > Old Can Inv 800° 70 70 70
Midcon z300 70 70 70 TrCanPLw 2154 95 90 95 + 5 Westfair 725 $21 21 21 . vendredi dernier. OldC Inv a 360 145 145 145
Mindamr 3800 106 105 105 TrCanRes 4500 88 8 8 — 1 westfield 1000 95 95 95 +5 Proflex 1000 25 25 25 +5
MLW Wor 100 $18 18 18 — ' Trans Mt 1120 $14 137% 13% — 's Westmill 8775 $8  7u 7% +1'% . ; Lo. és à 128.24 Reprox 2600 101 95 95 —
Maison À 710 $20% 2: 2:2 - % Tribag 3200 2 = > Weston 865 $242 24 ki Se +‘ Les services publics sont demeurés inchangés à 128.24. Val Mr A Joo 18s 155 195

; olson Va V2 72 Trimac Whithorse z es I a Mines et Pétrole

Morte US eB w, Teco Nedn Tr Gr Mme PA MON eeeHosEoEe35a233.47 | Ale i 2 0% 8 Lisrus Va a a — a Turbo ; - Whonok - ls i j à . a . Abitib Asb 9200 193 175 -Moore 4120 $48% 48% 48% Ulster Pet 2250 80 83 Willroy 7005 195 190 194 — 1 industrielles de -40à 200.05, les banques de AbitibAsb 9200 193 175 175
MTSinter 3200 4 48 48 —5 UnGas 690 $8 7% 7% — Ya Woodreef 1500 102 1012 1012 et l’indice composé de .32 à 189.54. AIS 1700 45 45 iS
Multi-Mi 8500 ê 2 2 — 3  U-Asbesto 2000 20 275 7s - 5 woodwd A 927 $2210 2 22s ce Amag BB 1833 3 3 3
Multi Acc 7 U Canso 6800 S$11'2 1l's % + % Wr Harg 725 À Am Eagle 1500 82 82 8
Mymar M z111 61 6 6] U CorpB 225 $113% 11% 113% + '% Yk Bear 400 295 295 295 5 2 pains, 115 Atl Tung 8000 9 gv: 81; —)
NaChrs | 100 $6 6 6 + 's UKeno 600 $10% 10% 1a yukon C 800 110 108 108 —n F Au comportement des valeurs, on note 62 gains, Basic Res 300 335 335 335 —5
Nat Pete 2000 25V25 25 U Siscoe 6650 455 450 450 Zellers 1200 $7% 7% 7%» - ' fl pertes et 63 valeurs stables. Bateman 3500 9 8 9 +2
NBUMine 1200 395 385 385 — 5 Un Trust 200 $5% 5m 5% + % Fiducies à ; Bayard 1500 11 11 11
Neonex 1900 180 175 180 Un WstnOG 200 115 115 115 BBCRwt 1:30 150 145 145 +5 Beaver 20100 245 230 7240 -2
NB Tel 592 $12% 1212 12% Univr Gas 400 215 215 215" —10 BM-Rtun 400 $11 10% 1) + U Beltere 500 30 30 30 +1
N Kelore 2000 27 27 27: —1 U Sections 110 400 400 400 BM-RTwt 1120 140 135 135 - 5 = Bison Pet 4300 470 450 455 -15
NProD 3100 2 21 21 +5 Upp<€an 700 205 200 200 — 5 CPermun 400 $8% 82 8% + 's Cabot 4000 43 42 42
N Que Ragl 100 385 385 385 15 van Der 100 $5% 5% 5% — ‘a Heitmanu 1000 $77% 7% 7% + Va Capri 1000 14 14 14 #1:
N Senator 500 18 18 18 — 1  Vencap 500 150 140 150 —10 TD Rit un 280 S23% 23% 23% + !2 . ; Chibex 4300 152 147 150 —5
N YokOil 20 50 50 50 ,. Mersatile 850 $5v 5% 5% — wu TDRellw 220 247 247 247 -13 Cours transmis par la Presse Canadienne Com N 2000 60 55 9 +10

ic im = 12 . . ons Im
Noble M 2000 45 40 40 — ; Ventes Haut Bas Ferm Chang Ventes Haut Bas Ferm Chang ¢ Mogadr 1000 15 15 15
Noranda À 3267 $40 393% 39% : C Lovana 3250 7 n 7 +1
Nordair L 100 300 300 300 NeW= ork Abitibi 650 $12% 12's 12% + ve HB Oil Gas 100 $265 26% 26% ~17s ConProp 5000 6 6 6
Norlex See list below. y Alta Gas T 1275 $12 12. 12 — % Husky Oil 8000 S153: 15% 15% — +2 C Sum 2250 24 24 24 —!
Normick P 400 365 360 360 —5 Alcan 1825 $30 297 29% — % IAC 5600 $15'2 153% 15'z + ia Dumont 2000 23 23 23 +1
NC Oils 1000 375 370 375 - 5 Algoma St 899 $27'2 27% 272 + 'a In Accwt 2240 280 275 280 +15 ExpoUng 3000 10 10 10
N Canada 2000 60 60 60 —1 Andres Wn. _100 $912 92 92 + % ImpOa 3290 $3035 30 303s + 3s Falinger 9000 22 18 18 —5
Nor CtIG 1325 $10%% 9% 9% — Ve GE É {2 Anglo-Cn 3700 $21'2 203% 21': + % Imasco À 200 $2512 25'2 2512 — '2 Fannex 500 65 65 65
NorCtlBp 850 $20 19% 20 +4 Due Les se : - ©F Aquitaine 200 3 23 23-2 IntNickel 1710 S27'a 26% 2676 — 'z Fint RK 2000 2 x ES |

i i Ei ; LL oi re : aa — 4 1 1

Nor CH2700 220 328% 2002 2642 NEWYORK (AFP) —Latendance a ét¢ lure.La D AcBestos 200 Sis 1 8 + 14 IniprPipe 2625 S13 13% 13% Gaspar 31700 7 6 6 12
NorCt150p 775 $19% 195% 19% rêmement calmes. Bank Mtl 1254 $15 147 14. Labatt a 200 S$217e 2176 21% — 's Gold Briar 2000 84 80 84 —3
Nor en we 425 235 230 230 —20 Wall Street où les affaires ont été ext a Bank NS 150 $34% 34% 34% Lacroix 2200 70a 7% 7'e + ‘a Goldex 500 415 415 415 +10Nor Elect 745 824% 24% 24% + % Dans l'attente du discours du président Ford au Congrés, Ba Deprg 1% $13 13% 13% — Ww La Vrdya 200 $5'2 S'2 512 —l12 gold Hk 6700 0 887
Northgat 3600 517 495 5e * Bq Pv-Can 4 4v2 14% 14!2 + “a  Logistec C- 50 200 5200 200 r Coast 1 105 10: +
Northid 5000 IE 13 15 +1 : lundi soir, les investisseurssontaud'ordres deventepoet Bel Canad 2009 size 43 43% + 's MB LI 112 $2655 2655 26% — 8 Vavictus 40 3 3s
Nowsco W200 7 7 7 : ardre vente pour e pr 1 42% 42% 423% — ‘a March Un 700 160 160 160 amex Expl
Nudlama 5300 120 115 118 - 2 Mlasuffid’us tres modeste courant a€ P Bell C pr 100 $26'2 26'2 2627 — Ya Mass Fer 718 $1633 16's 16's — 3a Joubi 25 24 24——1
Numac 205 $12% 12% 1% + peserlourdementsur. le marché. BM RT u 100 $107 107 107 + % Melchers 100 310 310 310 Keltic Es 35 3  )5 —2
NW Fin 1832 110 105 110 +4 sr a BP Can 1130 sian 137% 13% — ‘e Mercantl 135 $15% 15% 15% — 3 Kiena 15.0 0 450 450 +2
Oakwood P 7142 120 115 1 ë Brcan a 1800 $!4ta 14!6 14e — ‘a Micrsyst 1300 470 470 470 +5 igneris 4 4 +

Obrien 4000 62 61 8 —1, L'indicedesindustriellesa cédé plus de: 10points,bien BC Forest 200 $14 14  J4 + s MLWWor 200 $18's 17e 17% + 7a Lxnx CEx 1000 49 49 49 —1

cartind "3% he’ a" 25° _5 que le volume des transactions ait été particulièrement Bunce 240 See Taos len 7 Mogre am" Maiyo 100 28 325 235 =celot in - Brinco 240 6% 6% 6% Multi Ac 300 400 400 400 al Hyg
Okanagan 710 $7 7 7 J calgary P 300 $22': 22'z 22% — a NB Tel 222 $1258 125 12% + Ye MrshiBn 1000 9 9 9 3
Orchan Re 100 gs #0 410 lourd, General Moro Fordeteepecitenen; canni sn 2212 mh Tk NETH 22 $12% 12m 2% + a Mossel 2500 3 3 2

rando inf. Arlleurs, les baisses un 100 $8': 82 B82 — Ya NorCtHG 200 $10 10 10 — ‘a Maybrun +Oshawa A 126 $5% 5% 5% plusde deuxpointsel plus d’un po À 2 d | CCel 1400 $5% 55 5% — la N Elec 1575 $2455 24% 245s + ( Menorah 5000 242 23 23'z -1
Pac € Po to8 wo 9% 5 l'ontnettement emporté, saufparmi es matériauxdecons- Hydro, (000, 8 3 2 + Ya Ogil7pr 100 su: 2412 2442 MinRes 1200 us 1s 515 +5
ac Coper ti Tps mécani ; ont étérésis mi mp Ban % 3% 23% — ‘a Pac Pete 150 $1958 195s 1955 — a amie

Pac Pete 00 $193 19% 19% — 3% tractionetles mécaniques néont aheusde gi X02 m2 Pan Ocean 400 Sls 11% 11 — % Muscoch 6500 46 4 4 -2
ac Wes % 13% 13% os chimio it € baisse de pius de. ow pr M 1212 1212 Placer 300 $19 19 19 — te NInsco 2000 66Pac WARD 150 8522 52% Save les chimiques, irrégulièresen, épi un BI E Javin 1600 90 91 9110, placer 300 $19 19 9 te Ninsco 2000 @ 6 &

Pamour 4735 $131, 13%5 13% — Se CPlpr * 100 $29%a 29%s 29% + '2 Pow Corp 300 $11%s 11 11's + 'a NA Asb 3000 47 46 46 —1
Pancana | 400 115 115 115 —5 CP iInve w 175 117 117 117 -13 Price Com 116 $13% 135 135% — 's Nrth QE 500 13 13 13
PCdn P 11251 $10 9% 9% Cdn Tire A 1550 $383 3842 3812 — 4

Pan Ocean 2135$119 11% 1176 — Je Cook 1200 DMETamLsan Ocean % Ve 8 — ar 45 4; + : A
Patino N V 225 $19% 19% 19% Bb ~ Celanese 5270 $6 5% 57% — Us Indices de la Bourse de Montréal
Paulin 215 395 3s 395 5 Cours transmis par la Presse Canadienne Cominco 220 $29 29 29 — %

_ 5
ii 1% FE Pa 8% + a Ventes Haut Bas Ferm Chang Ventes Haut Bas Ferm Chang: Dist8509 50 i To 3A \
PDeptS 1490 $5 5 Dome Pete 200 $2625% 26%
Petrofina # $190 19% 19% ACE In 813 37% 3744 3712- We Marlen 17 9 @ 4 4-4 Dofascere Tom a, 2h 2a — Ind.S. Pub. Banq. Comb. Pap.

; rsso is bl 8... MargCem 5 37 10 9» 10 SA 5 15"
Peyto Oils 2617 & 480 «80 ,, Alcanal 8 75 20% 30% 30%" l2 Marsd8 15 18% 18%183% ~% D Textle 209 $10 lo Jo - » Fermeture 200.05 128.24 233.47 189.54 122.69
hillips + Ye AllegCp 10 43 9% 8% 9 — % Marin M 1 15% 15 JS 4... omtar tg Va Y + Va ; .PickCrow 3100 72 69 6 1 AliSCh 5 23 8% 8% Bla... Macco Cp 19 0 16 % ML 4 Dononve ‘100 so 10 10 -1 La veille 200.45 128.24 233.82 189.86 123.21

PinePoint 1490 $34 4 3, + 7% Alcos 11 83 492482 48%— 2 Mass Fer 5x13 l6v2 16% 16% — w DuPt7lep 291 $447s ;4% ;4% 3% Sem. dern. 197.23 126.67 231.53 187.05 118.39
Paes BN Bono» Amides 225 17% 17m ape.. McDonld 26480 41707395 397-1 ERIGSLA S00 42 HR 18Mois dern 192.55 123.15 225.09 182.41 114.956 1702 17%....v  McDn 4139 Ma Cn . . . . . .
Placer 2275 $198 19 19% + Ye Am Airl 179 7% 12 T%— W _ Fulcr 6 136 $6 6 6
Pominex 1500 58 ° 56 5 - 4 ABrnd 6 32 Am 31 % 32 Va — vi Metre 4 ar a ae GH st ° 500 $8% 8% 8% + % Haut 1974 255.23 151.81 293.88 238.67 144.80
Ponder 600 50 50 50 Am Can 6 34 262 25% 264+ % McKee 6 13 16% 16 16 — 3% GL Paper 135 S20% 204 201 Bas 1974 189.41 122.15 224.60 182.34 113.25Pow Corp 7065 $1111 11 A Cyan 6251 18% 184 18% — 4 Merck 25175 67 654 65:2— +. Guar Trst 800 $57 5% 57%
Precamb 2000 8 81 81 — 2 A Home 26330 35% 34% 35 — 3% merri Lyn 10116 9 8% 8%_ ‘5 GulfCan 15525 $27% 27 27 —
Preston 300 $1342 13% 132 + va Am Mot 543 7 6% 6% — 's MGM1.75e 41:4 14's 13% 137% — 7 HeitmnU 200 37% 7% 7% ;
Price Co 680 $13% 13% 13% 7" ASmIt R 3 61 20 19 19% - va Mid! Ros 4 15 1012 10% 10w + vw Home A 612 $34 3344 3344 —l%4
Prov BCan 100 $14% 14w 14% — a AmsStand 5 25 115 11 a Mat Ve Minn MM 24 198 67 655% 661, 3 Home B 100 $32 2, 32 —4 Provigo 500 $7 The Tv + 4 ]
Pure Silv 500 180 175 180 + 9 Am TT 8346 44 4314643— 5 Mobil O 4257 402 390 395% — 1, Huds Bava 100 $1912 1912 1912 a ee 100 Zorn or Si 4 Pitt Gold 1000 4 4 4
QCl Ind  z400 85 75 75 Ampx Cp 9 22 3% 3% 3%..... Mohas 776 19% 15% 155+ Va : Se 3909 Siavl 140: 1818 9, Probe Mn 2000 55 55 55 =]
Qasar Pet 400 280 280 280 Anacon 5 28 23% 23's 23's— 's Mnsant 625 62 61% 61%æ+% Behank ay 80002 15a 29,7 7QueExpl 2500 7 78 78 -2
Que Man 8000 22 21 22 +2Armco St 5083 23% 23% 23%— % Motorola 14206 44% 43% 4dve- 7 RovalBank £30 88 ls 2970 2970 ,, Roy Agas 4500 140 135 140
Q Mattgmi 1000 50 50 50 Armst Ck 11 15 24 23% 237%+ "4 Nat Distil 5 35 14s 13% lde+ va’ au Shell can 1519 $14Tvs 1417 4 ve StL Col 200 100 100 100
Que Sturg 440 S6% 6% 6'z — 1m ASA LID 116 93% 90% 93 + % NatGyp 6 19 10% 10% 10%... OINRC y $ n 1519 SIA Da 142 % Scope 5000 13 13 13
Quenswer 300 165 160 160 —10 AfiRich 13 72 88% 87'2 88+ 7 NCR Cp 8 64 30% 29% 30% _ à w Simnsans 200 Eee 94 0 940 1 3e Shield Dv 2100 8 57 576 —8
Radiore 00 22 22 22 +1  AvcoCp 5 15 43% 4% 4% + a NL Ind 5 70 14 133% 14... = ama wo So 3. ah 7 = Sit Stack 18200 73 73
Ram 100 245 245 245 11 Avnetinc 4 49 74 6% 7 . “4 NorfikW 6 25 56% 56% 560 % aldar Thom a Se Sn a 39 + 7 Somed 2010 1% 192 192 —2
Ranger 150 $21 21 2 —% AvonPd 13268 30 29 29m— ? Northat 3 7 5u Si Sa ig IU UE — Tn BK 200 Saar. 381 jive» SDufauit 200 8 8 8 +
Rayrock 1500 105 105 105 BabckW5 8 32 17% 17% 17%... Northrop 6 15 Bu 3 23 + " or Dm 2 3512 3512 — % stand GId 1500 17 17 17 -3
Reed Osir A z1 $6% 6% 6% Bathind 4 90 7% 7% . 7%+ % Nor Sim 6518 10% 10 10's... .. Tot Petr 1900 ar 117 Ve 7 ‘4 Sturgeon - 5500 4 40 40
Reichhold 800 $26 252 252 — % Beckmn 14 64 26% 26'2 26%..... OccPet 381 91e 9m 94 A rans 00 $14 14 14 ° Tagami 18500 18 18 18 —4
Revelstk 14 $8% 8% 8% — '"s BeechA 5 20 8% 82 8%+ 's OutMar 10 24 17's 16% 17 .... Trizec Cre 20 a 187 15 Twent C 100 170 170 170 +8
Revnu Prp 7825 125 120 120 — 4 BelHow 4.39 14% 14% 14% — 5e Pac Petrl 10 14 20% 20 207 - y Acrofund 1.06 1.47 1r WQMn 100 32 32 32
Rio Algom 835 $29'2 2912 29% Benfl Cp 4 67 14% 14% 14%—pap Air 145 3e 3 3e... AGE Japan, 426 5.45 Unican Sec 1300 240 235 240 —20 wh Star 5000 25v, 23 25 —_1

Rite pr 1500 350 268 25 Ts get >" Sas 18% Te i + ve penn Cdn. 3 2 Ere AlT-CanCompound 525 5,71i - oeing a 18% 182+ Yi Pepsi Co 13 56 48% 47 47 — or : :
Rolland 100 $8% 8% 8% — ' BoiseCas 4 41 14% 14% 14%4+ Ve Perk Elm 25172 251. 24% 25104 x All-Cdn Dividend 5.48 5.95 -

) © All-Cdn Nrthn.Energy 3.25 3.53Roman 100 $9v2 912 9m Borden 75 64 19% 18% 18% — Ye Pfizer 15224 30 28 28% —1u Ap CEDNOEeth 368 200 a BAR Ah AL

Rotman, 129 513 va HS Docks” 7% Ve 19 AS, Phelp D 6x142 38 3712 37'2- % All-Cân Venture 2.61 2.84 y yayos ! 167%‘ % Phil Mor 16244 48's 46 4614 —2 ”
Rothm Ap 210 $69% 69% 69% Brist My 13 77 46% 45 45 -2  pitney B .. 112 10 9's 9m+ y Al-Cdn 4000 3.61 392 American

SORE, BSoS dgie es Pahaste aBCT GL coene 301 48
RoyalBnk 5367 $297 29% 29% — ta Burlind 5 19 19% 19% 19%" ja pion 24276 iBw CanagaGrowin (aed 510 MONTREAL (PC) — Prix les 50 lbs. Il n’y avait pas
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Un résultat de la lutte anti-pollution

Des raffineurs d’avant-garde
à la papeterie de Chandler
par Jean Chartier
envoyé spécial du JOUR

CHANDLER — La vieille
usine de pâte chimique qui
dévaste le paysage de la pre-
mière ville industrielle de la
Baie des Chaleurs cessera
probablement toute opération
dans quatre ans alors qu’on
aura installé tout à côté un
nouveau complexe de raffi-
neurs à l’avant-garde de la
technologie dans le monde des
pâtes et papiers.

Présentementla compagnie
Price expérimente dans son
moulin de Grand Falls à
Terre-Neuvel’un de ces raffi-
neurs que quelques compa-
gnies américaines viennent de
mettre sur le marché. De tels
raffineurs sont appelés à rem-
placer les immenses cuves de
lessivage que l’on trouve dans
tous les moulins où l’on fabri-

que de la pâte chimique. Ce
sont ces cuves alimentées de
soude caustique, de soufre, de
chlore et d’autres produits
chimiques qui dégagent des
odeurs persistantes de moisis-
sure dans des villes. comme
East Angus ou La Tuque.

Les installations actuelles
de Chandler pour la fabrica-

tion de pâte au bisulfite ne ré-
pondront pas aux-exigences de
contrôlede la pollution qui en-
treront en vigueur en 1978.

Plutôt que d'installer un coû-
teux dispositif anti-pollution
sur ce vieil équipement, la

compagnie Price se propose
de repartir à neuf en investis-
sant une quinzaine de millions

de dollars. À vrai dire, elle n'a
plus tellement le choix.

Le coup de barre

Eneffet, c’est au début des
années soixante que la grande
décision s’est prise, celle du

choix entre la fermeture des
portes ou le solide coup de
barre vers la modernisation.

Jusqu'ici, l’usine n'avait fa-
briqué que de la pâte chimi-
que qu’elle vendait à d'autres
compagnies de papier. Elle ne
manufacturait pas elle-même
son propre papier.

Ce sont les frères Chandler
de Pennsylvanie qui avaient
construit un tel moulin à

l’autre bout de la péninsule
gaspésienne en 1916. Mais la
Saint-Lawrence Pulp and Pa-

per allait connaître bien des
déboires. Jusqu'en 1937, elle
changea sept fois de mains.
Alfred Dubuc, le grand indus-

triel du Lac Saint-Jean, vint
mêmegérer l’usine un temps
et il construisit un somptueux
manoir en bois au bord de la
mer.

À l’aube de la guerre,
c’était l’Anglo New Found-
land Pulp and Paper qui

prenait possession du moulin

à pâte chimique. La compa-
gnie ne cueillit cependant des
profits qu’en 1952 au moment
de la guerre de Corée alors
que la demande subit une ex-
plosion. Par la suite, l’usine
reprit sa petite vie de misère, .

raconte le directeur de
l’usine, M. Bruce Little.

Lord Rothmere

Le choix se posa alors à la
compagnie de fermer ou de
moderniser ses installations.
Lord Rothmere d’Angleterre
prit la décision d’installer une
machine de papier-journal.
C'était en 1963. Cette année-
la, l’Anglo New Foundland
qui possède la Gaspesia Pulp
fusionne avec le groupe Price.
Lord Rothmere apparaît au
conseil d’administration de
Price.

Dès lors, une première ma-
chine à papier de 252 pouces
de largeur est installée. Une
autre prendra place à côté en
1968. L’on songe actuelle-
ment à rendre ces deux ma-
chines plus rapides.

Le New York Times
de Chandler

L'installation de ces ma-
chines n’a pas constitué un
risque. À l’époque, les im-
primeurs souffraient de di-
sette. Aussi, les propriétaires
du célèbre New York Times
décidèrent-ils, après avoir été

victimes d’une grève coû-

‘teuse, d'acquérir des parts
dans quelques usines de
papier-journal dansle but de
jouir désormais d’une garan-
tie d’approvisionnement.

Le New York Times a donc
acquis dès le départ 49 pour

cent des parts de la Gaspesia
Pulp and Paper. Présente-
ment, 65 pour cent du papier
usiné est acheminé vers New
York par train. Le reste de la

production va au Washington
Post, au Miami Herald et un
peu partout le long de la côte
atlantique par bateau. Actuel-
lement, de fortes quantités de
papier-journal voguent vers
Bombay en Indecarle prix du
papier-journal y atteint plus
de $400 la tonne.

Le New York Times a ré-
pété cette manière de procé-
der avec la compagnie
Kimberley-Clarck à Ka-
puskasing et la Donohue à
Clermont. Toutefois, la
compagnie familiale n’est
nuellement intéressée à gérer
elle-mème des manufactures
de papier-journal. Elle dé-
tient six des treize sièges direc-
tifs de la Gaspesia Pulp and
Paper bien que ce ne soit que
le marché captif qui l’inté-
resse, explique M. Little. Elle
ne veut pas être contrainte en

période de rareté de diminuer
le nombre de pages de son édi-
tion du dimanche. Pour sa
part, le New York Dailey

News s’approvisionne à Baie
Comeau.

Une rentabilité difficile

A Chandler, le niveau de
production atteint approxi-
mativement 550 tonnes par
jour. La direction de l’usine
estime que c’est à peine suffi-
sant pour atteindre le seuil de
rentabilité. Cette année,
l’usine a procuré des bénéfices
nets de l’ordre de $1.5 mil-
lions sur un chiffre d’affaires
qui approcheles $40 millions.

C’est une performance
comparable à celle de l’en-

semble du groupe Price. Selon
M.Little, une usine doit obte-
nir un retour d’au moins dix
pour cent sur les ventes nettes
pour être rentable et allé-
chante aux jeux des actionnai-
res.

‘‘Actuellement, précise-t-
il, on s’interroge sur la facon
de structurer notre dette.
D'ici dix à douze mois, on éta-
blira notre méthode de finan-
cement et notre politique de

dividendes. Tout le monde
agit beaucoup moinsvite qu’il
y a dix ans,dit-il, étant donné
quele bois est plus rare et que
les industriels ont traversé
deux crises d’affilée pendant
lesquelles ils ont empilé une
production excédentaire. Plu-
tôt que de procéder à des in-
vestissements massifs, les in-
dustriels du papier essaient de
diversifier leurs avoirs”.

Dans cette optique, pour
améliorer sa performance,
l’usine de Chandler doit ma-
nufacturer de plus grandes
quantités de papier. On pense
d’ores et déjà à accélérer la
vitesse des machines de 2700 à

3500 pieds à la minute. Une
telle visée implique d’abord
que le ministre Drummond

procède au nouveau partage
forestier de la Gaspésie.

Dans la Baie des Chaleurs
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Les compagnies papetieres
engagent la bataille
contre l’International Paper
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La Pravda accuse les États-Unis

MOSCOU (AFP) — La Pravda, organe du comité central
du-Parti communiste soviétique. reproche aux États-Unis de
chercher à créer un bloc des pays capitalistes développés
dirigé contre les intérêts des pays producteurs de pétrole.

“L'accord préléminaire conclu par les pays membres du
‘Groupe de coordination pour l'énergétique‘’ constitué un
pesant ‘’harnais pétrolier'’. écrit la Pravda. ‘Washington
chercheenréalité à réaliser sous son égidel'unité des princi-
paux pays consommateurs de pétrole".

, “Aulieu de résoudrele problème énergétique avec tousles
états intéressés, y compris les pays producteurs de pétrole. on
prévoit de créer un ‘groupe de coordination" des principaux
pays capitalistes. ajoute le journal. Comme les États-Unis
constituentle plus gros producteurde tous les pays partici-
pants de ce groupe, il est évident qu'en cas de nouvelle crise
de l'énergie, des pays deviendront complètement dépendants
de la politique de Washington”.

Les gisements de cuivre du Chili

SANTIAGO (AFP) — Lesréserves de cuivre du nouveau .
gisement El Abra, situé à 4,000 mètres d'altitude et à 1.700
kilomètres au nord de Santiago, monteraient à plus de 700
millions de tonnes. selon la Corporation de développement
Corpo.

Le nouveau gisement dont l'exploitation commencerait
prochainement, est situé à 45 kilomètres de Chukimata. le
plus grand gisement à ciel ouvert du monde.

La Banque Bass et Herb,
de Francfort, est en faillite

FRANCFORT(AFP) — La Banque privée Bass et Herb,
fondée en 1862 àFrancfort, est en faillite. Mais tous les dépôts
de la clientèle, seront remboursés sans limitation grâce au
fonds d'entraide des banques. La faillite de la banqueest
provoquée par celle de la S.A.R.L. du comte Hans Ulrich
Schaffgotsh.

Québecor: la croissance continue

L'état consolidé du groupe Québecor Inc pour l'exercice
clos le 29 juin 1974 révèle que les ventes se sont élevées à

$41.020.618 par rapport à $30,574,129 durant la même pé-
riode de l’exercice précédent. soit une hausse de 34.2%.

Le revenu net s'est accru de 40.8%.

M. Pierre Péladeau. président de Québécor a déclaré: ‘II
s'agit d'un trimestre record. Les efforts constants et concer-

tés de notre équipe nous ont permis d'atteindre des résultats
que je n'hésite pas à qualifier d'exceptionnels’*.

Découverte de pétrole
dans la mer de Chine

STAMFORD (Conn.) (AFP) — La Société pétrolière amé-
ricaine Continental Oil a annoncé hier la découverte dans le
secteur indonésien de la mer de Chine d’un gisement de
pétrole.

Le forage de découverte a laissé entrevoir des possibilités
intéressantes. D'autres forages seront nécessaires pour dé-
terminer les possibilités d'exploitation commerciale.

Création d’un complexe pétrochimique
au sud de l’Iran

WOTEHERAN (AFP) — La Société nationale Iranienne
de pétrochimie et la Dow Chemical des États-Unis se sont
mises d'accord pourla création en commun,au sud del'Iran,
d'un complexe pétrochimique dont le coût total s'élévera à

$500 millions. Un protocole d'accord dans ce sens a été signé
entre les deux parties.

Aide à l’Égypte

LE CAIRE (AFP) — La Banque mondiale pour le dévelop-
pementet la reconstruction accordera à l'Égypte $1,285 mil-
llard sous forme deprêts et d’assistance économique. Cette

 

New-Richmond (J.C.) —
Dix ans après que le gouver-
nement Lesage eut utilisé la

menace contre les utilisateurs
néo-brunswickois de bois
québécois, c’est au tour des
compagnies papetières de la

Baie des Chaleurs de réclamer
les vestiges de la dernière
concession que détient encore
une compagnie installée de
l’autre côté de la baie.

Car, depuis le début du siè-
cle, tout commele bois du bas
du fleuve était acheminé vers
Trois-Rivières, Donnacona,
Québec, Port-Alfred ou Ed-

munston, de la même ma-
nière, celui qui était coupé de

ce côté de la Baie des Chaleurs
se dirigeait presque totale-
ment à Bathurst, Dalhousie
ou Atholville, toutes trois du

côté de la province maritime.

En 1963, le bouillant Jean
Lesage et le conservateur

Bona Arsenault marquaient
un gain. Devant la menace de
se voir coupé de ses approvi-
sionnements du côté québé-
cois et face à la demande
grandissante en carton de tou-

tes sortes, la compagnie de

Bathurst au Nou-
veau-Brunswick décidait
de construire une nouvelle
usine à New-Richmond au

Québec, soit presqu’en face
de la ville de Bathurst.

A cette époque, la compa-
gnie Bathurst était déja deve-
nue une compagnie publique
et Power Corporation en avait
acquis des parts. Par la suite,
Power réalisa la fusion entre
la compagnie de Bathurst et la

Consolidated Paper qu’elle
contrôlait déjà.

Lorsque survint la décision
de construire les Papeteries de
Bathurst à New-Richmond en
1963, l’usine

néo-brunswickoise restreignit
sa production au carton à on-
duler et à la pâte chimique;
autrementdit, cette manufac-
ture se spécialisa dans la fa-
brication des parois centrales
quel’on trouve dans les boîtes
de carton. C’est aussi cette

production qu’on allait choi-
sir parla suite pourles usines
de Matane et Cabano.

Dans l’usine de
New-Richmond, la produc-
tion consiste à fabriquer les
parois intérieures et extérieu-
res de recouvrementà la dou-
blure ondulé. C’est à cette
même production que l’usine
de La Tuque se convertissait
voici quelques années.

Aujourd’hui, l’usine de

New-Richmond fonctionne à
pleine capacité et tout le
mondese dit heureux dela dé-
cision qui fut prise voici dix
ans. Les menaces qu’avaient
faites à son corps défendant
cet ancien niinistre des Terres
et Forêts qu’était Bona Arse-
nault survinrent au bon mo-

ment. Au surcroît, il était dé-

puté d’une circonscription de
la région, le député du comté
de Bonaventure était ministre
de l'Industrie et du

Commerce et le ministre des
Richesses naturelles était ori-
ginaire de New-Carlisle,
c’était vraiment une heureuse
conjonction pour les Gaspé-
siens. L'événement conserve
certainement une portée his-
torique au moins aussi grande

que l’expérience de Témisca-
ming.

 

sommesera utilisée pour financer les projets égyptiens de
développement dans tous les domaines y compris ceux de la

zone du Canal de Suez.

Le Président Ford est déçu
de la hausse chez GM

 

WASHINGTON (AFP) — Le Président Gerald Ford a
exprimé hier en termes vigoureux la déception quelui avait
causéela décision de la Société General Motors d’augmenter
de 10 pour cent ses nouveaux modèles 1975. ‘J'ai été très
déçu etj'espère quela décision de GM ne sera pas interprétée
comme un signal par les autres fabricants d'automobiles ou
les autres industries. Dans cette périodecritique, le Président

ne peut pas demanderaux autres de faire dessacrifices si un ou
plusieurs secteurs de l’économie décidentd'agir à leur guise.
Il est essentiel à ce moment-ci que tous les secteurs de l'éco-
nomie fassent preuve de modération dans leurs actions

concernant les salaires et les prix’. Le porte-parole de la
Maison-Blanche, en réponse à une question, a indiqué que M.
Ford n’était pas intervenu auprès de la Société General Mo-
tors pour lui demander d'annuler cette augmentation.

Le tour de Fraser

Par la suite, les concessions
forestières de la compagnie
Fraser dans le Témiscouata

furent reprises en mains parle
ministère des Terres et Fo-
rèts. Elles sont maintenant
des forêts domaniales qui ali-
mentent les scieries d’Et-
court, de Sainte-Rose du Dé-
gelis, de Squatec et de toute la
vallée de la Matapédia.

En 1969, c’était au tour de
la population de Cabano de
s’opposer à ce quele territoire
forestier qui alimentait aupa-
ravant la D’Auteuil Lumber
serve a approvisionner des
usines d’Irvingang

Nouveau-Brunswick. Dans ce
cas, la tradition n’était pas
établie. La population se re-
bella donc contre une ingé-
rence à son désavantage.

Dans tout le territoire, il

reste une concession parsemée
en trois morceaux dont béné-
ficie encore une industrie si-

tuée à l’intérieur du Québec,
l’International paper of

New-Brunswick de Dalhou-
sie. La compagnie Fraser ins-

taillée dans Atholville, Ed-
munston et Madawaska au
Maine s’approvisionne doré-

navant dans ces états respec-
tifs. Mais rien n’est changé en

ce qui concerne la puissante
CIP.

On prétend que c'est à

cause de certains approvi-
sionnements des usines ou-
taouaises qui se font du côté
ontarien que le ministre des
Terres et Forêts n’intervient

pas.

Le combat civilisé

En réalité, c’est un beau cas
de pillage des forêts gaspé-
siennes au profit de l’étranger
qui subsiste. Les grandes
compagnies ont le sens prati-
que. La Consolet 1a Gaspésia
Pulp s’apprétent a mener le
combat contre la CIP. La
Consol fut forcée de se cons-
truire une nouvelle usine a
New-Richmond voici dix ans,
quant a la Gaspesia Pulp, elle
a investie plus d’une trentaine
de millions de dollars a Chan-
dler dans la décennie soi-
xante.

Civilisées, bien sûr, elles ne
nomment pas l’ennemi. Mais
leur argumentation ne laisse
pas d'autre issue au ministre
que la disparition des conces-
sions forestières de l’Interna-
tional Paper en Gaspésie.

L’argumentation de Price
et de Consolest simple. I] nous

manque de bois, disent les di-
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rections des deux compagnies .
à Chandier et à
New-Richmond.Ici le bois est
plus petit et pousse moins vite.
qu’au Saguenay et ailleurs au -
Québec. Nous ne pouvons pas

utiliser plus de bois que nous
ne le faisons dans nos conces-
sions. Dans ces conditions, on
doit nous allouer de nouveaux
territoires. C’est dans cet es = -
prit que, ces jours-ci, les deux
compagnies rencontreront le
ministre Drummond; elles
discuteront des approvision-
nements futurs des divers uti-

lisateurs de la forêt de la Gas-
pésie ceci incluant les scieries.

Pour attendre la rentabi-

lité, la nouvelle usine de
New-Richmond et le moulin
modernisé de Chandler doi-
vent accélérer la vitesse de’
leurs machines à papier. Et,
pour ce, il leur faut plus de
bois. Ils l’expliqueront au mi-
nistre et lui laisseront entre-
voir que s’ils ne disposent pas
de superficie supplémentaire,
la foret gaspésienne va s’ame-
nuiser a une allure folle.

600 tonnes, pas assez

Présentement, la Consol
achète certaines quantités de
bois sur les concessions de
l’International Paper of
New-Brunswick. Mais, elle
achète aussi les copeaux d’un
grand nombre de scieries.
Une usine ne peut s’en tenir à
produire 600 tonnes de
papier-journal ou de
carton-doublure par jour
s’accordent a dire les direc-
tions des deux usines.

À Chandler, l’on est mo-

deste. L’on vise a peine a pro-
duire 100 tonnes de plus que le

niveau actuel de production.
Mais à New-Richmond, l’on
précise que la tendance est
plutôt de mettre sur pied des
moulins qui fabriquent 900,
1200 ou mème 1500 tonnes
par jour. L'on ne se fixe pas
un objectif aussi élevé pour
New-Richmond mais l’on vise
à une augmentation substan--
tielle.

Sous cet éclairage, on voit

que l’usine de Matane et le

projet de Cabano prennent
l’allure de la dispersion. Cha:
cunedes deux usines produira
du carton à onduler mais dans
les deux cas, les quantités ma-«
nufacturées ne dépasseront »
guère 150 tonnes par jour.
C’est la prudence qui règne ‘

du côté nord du territoire-, ~
pilote. L’on comprend mal
que les deux raisonnements -”
soient si éloignés.
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par Antoine K.Char

heures à quelques jeunes of-
ficiers portugais pour abattre
dans la soirée du 25 avril
1974 une dictature vieille

d’un demi-siècle.

Aprèstreize ans de guerres

coloniales sur trois fronts, le
pays le plus archaïque d’Eu-
rope vient d’‘‘abandonner”

le plus ancien et le plus ar-
chaique empire colonial du
monde. Le Portugal est dé-

sormais prêt à rentrer en Eu-
rope. Apres une absence d’un

demi-millénaire.

! Le 27 juillet dernier, Anto-

nio de Spinola, chef du gou-

vernement provisoire, décla-

rait dans un discours radio-
télévisé: “Le moment est ar-
rivé de reconnaître auxpopu-
lations des

d’outre-mer le droit de pren-
dre en mains leurs propres
destinées.’’ Qubliant sa poli-
tique de terre brûlée, de na-
palm et de massacres en
Guinée-Bissau, mettant de
côté son livre ‘‘Portugal e 0
futuro’ (dans lequel il pro-
posait aux colonies africaines

une ‘‘autonomie politico-
administrative progressive’’)

le général a monocle décidait
d’*‘accorder’ aux ‘‘provin-

ces’’ africaines l’indépen-
dance  formelle. Au-
Jourd’hui, la Guinée-Bissau
est politiquement indépen-

dante. En attendant de l’être
économiquement. Demain,
l’Angola et le Mozambique
feront eux aussi leur entrée
dans la vie internationale.

: Le coup d’État du 25 avril

et l’““abandon”’ des colonies
ont les mêmes origines: les
forces économiques. En

consacrant plus de 40% de
son budget aux dépensesmili-
taires, le Portugal freinait et
désorganisait son dévelop-

pement économique. La
bourgeoisie industrielle etfi-
nancière portugaise souhai-

tait se débarasser du lourd et
lointain boulet colonial pour
pouvoir s’intégrer à l’Europe

industrielle en y investissant

une partie de ses capitaux 
   

L‘effondrement

d’un Empire

H n’aura fallu que treize’

territoires .

“‘africains”’ de plus en plus
menacés. Pour franchir le
pas décisif, le seul moyen: la
‘“révolution’’ du 25 avril. Les
*“Capitaines’’ du Mouvement
des forces armées (M.F.A.)
qui om chassé le ‘‘salaza-
risme’’ de Marcelo Caetano
l’ontfait d’abord et avant tout
pour des raisons d’ordre éco-

nomique. La libéralisation
politique devant, selon eux,

entraîner une certaine libéra-
lisation économique.

Spinola au pouvoir, les
jeunes officiers s’aperçurent
que les réformes tant politi-
que qu’économiques n’arri-
vaient pas àfranchir le Tage.
Ce fut la crise gouvernemen-
tale dejuillet et la nomination
comme premier ministre de
Vasco Gongalves, membre du
MFA.

Débordé par les “‘capitai-
nes”, par la gauche et même
par la droite (la plus éclai-
rée), Spinola et son gouver-
nement de modérés, après
deux mois et deux jours de
“révolution”, durent activer

le processus de décolonisa-
tion. Le 4 août, M. Wal-
dheim, secrétaire général de
lO.N.U., verrait pour la

premièrefois dans la dernière
capitale du dernier empire co-
lonial. Cefutla deuxième vic-
toire des jeunes officiers
(après celle de la “‘révolu-
tion’ du 25 avril).

Après s’être saigné à blanc

pour conserver ses colonies

noires, le Portugal peut-il se
permettre d’avoir une politi-

que néo-coloniale? En ne

comptant que sur ses propres
forces économiques, le Por-

tugal n’apas les moyens de se
payer une véritable politique
néo-coloniale comme la
France ou encore la

Grande-Bretagne. Mais, sou-
tenu par les capitaux étran-

gers, le Portugal aurait les
moyens d’une telle politique.

Le reste du continent africain

assisterait alors, impuissant,

a la naissance d’un néo-

colonialisme international.  
FAR GERMAIN
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HORIZONTALEMENT
1—Sont. parait-il. en majorité

au Québec!

2—Nettoyée. — Allure. —

Pronom pour intimes.

3—Touttravail payé l'est nor-
malement.

4—Dans une expression qui si-

gnifie: immédiatement. —
Tissu de paille ou de jonc.
— 3.14151617

5—Du verbe être. — Gagna
mes.

6—Qui sont a eux. — Partirai
d'un seul coup.

7—Appris dans Le JOUR. —

Frapper comme un cheval.
— Entre plus et moinsl’in-

fini.

8HNi debout, ni couchée. —

Sert à lier.
9—Essaya. — Populace. (pl.)
10—Animal bipede.

I1—Contour. — Parfaite. chi-

mérique.

12—Nég. — Sont-ils noirs avec

des barres blanches ou

blancs avec des barres noi-

res?— Minute de siècle.

VERTICALEMENT
|—Caresse pour

masochistes.

2—Pleine de trouset de bosses.

— Duverberire.

3—Grain de chapelet. — Arti-

sado-

cle — Prétentieux.

4—Clair. — Tombiez sur les

nerfs de.
5—Entouré. — Fis preuve de.

6—A elle. — Femme qui

charme par sa grâce et sa
dextérité.

7—I1 garde des troupeaux. —

Semblable. pareil.
8—Lacune dans un ouvrage. —

Passe à côté.
- 9—Décoré. — Existes.
10—Période. — Il n’est pas ve-

nimeux.
11—Sert à lier. — Cantique.

12—Eprouvé. enduré. — Ar-

buste au Québec. — A lui.

Solution No. 138

 

La Guinée-Bissau est devenue
hier le 136e membre de l’Onu
 

Mutinerie des anciens

membres de la PIDE à

la prison de Lisbonne
LISBONNE (Reuter-AFP)

— Plusieurs centaines de pri-
sonniers, dont d’anciens
membres de la police politique
dissoute, se sont mutinés,
hier, et se sont rendus maitres

d’une partie du pénitencier de
Lisbonne. Des troupes portu-
gaises se sont rendues sur les
lieux pour encerclerla prison.

Selon des témoins oculaires

à l’intérieur de la prison, la
quasi-totalité des mutins se-
raient d’anciens membres de
la PIDE,qui fut dissoute à la
suite du coup d’État du 25
avril. Ceux de ses membres
qui n’étaient pas parvenus à
prendre la fuite furent tous

arrêtés.

Les prisonniers ont fait ap-

parition, le torse nu, sur le toit
d’une aile de la prison, sous

les yeux d’une foule excitée.

‘‘Nous avons toujours servi

le peuple, nous sommes des
Portugais”, proclamaient les
mutins en gesticulant du

poing.

Parla suite, la radio préci-

sait qu’une délégation de dix
mutins avait été conduite à la

base aérienne de Monsanto,
près de Lisbonne, pour y ren-

contrer le général Galvao de

Melo.

Celui-ci préside une
commission mise en place par
la junte pour examiner les
crimes commis par le PIDE. Il
vient de remplacer à ces fonc-

tions le vice-amiral Rosa Cou-
tinho, nommé chef de la junte

militaire d’Angola.

Selon des témoins, des dé-
tachements de l’armée ont
pris position dans l’enceinte
de la prison.

Les épouseset les veuves de
victimes de la PIDE seraient
nombreuses parmila foule qui

se presse autour de l’établis-
sement. Répondant à un re-

porter de la télévision portu-
gaise, l’une d’entre elles a dé-
claré: ‘‘Les autorités de-
vraient leur donnerle choix:

rester en prison ou faire face

au peuple’’. Une autre a dé-

claré: ‘“Les autorités de-
vraient leur réserver le mème
traitement qu’ils nous ont in-

fligé”. Hier soir tout était ren-
tré dans l’ordre à l’intérieur

de la prison. Après avoir reçu
en fin de matinée une déléga-

tion de mutins, le général

Galvao de Melo a accepté
d’examiner les revendications
des détenus.

NEW YORK (AFP) —
Onze mois à peine après sa
proclamation dans un village

de brousse par une Assem-
blée nationale populaire de
120 membres, élue dans les
zones libérées par les
combattants nationalistes du
PAIGC, la république de
Guinée-Bissau est devenue,
lundi soir, à New York, le
136e membre de l'Organisa-
tion des Nations-Unies, à
l’issue d’un vote unanime du
Conseil de sécurité.

Aprèscinq siècles environ

de colonisation, le Portugal a
exprimé devant le conseil sa

volonté de reconnaître pro-
chainement ‘‘de jure’’ le -
nouvel Etat, des qu’auront
été conclus les accords rela-
tifs au transfert prc gressif de
l’administration locale entre

le gouvernement de Lis-
bonne et les dirigeants du
Parti africain pour l’indépen-
dance de la Guinée-Bissau et
des iles du Cap Vert PAIGC.

Cette restriction de der-

nière heure, due sans doute à
des difficultés sans gravité,
n’enlève rien à la portée du

succès remporté par le
PAIGC, qui n'aurait cepen-
dant pas été aussi rapide sans

le changement de régime au
Portugal du 25 avril. Ce jour

J", marque également le
début effectif de la décoloni-
sation portugaise.

Contrairement a ce qui se

passera en Angola et au Mo-

zambique, le Portugal va

transmettre ses pouvoirs à un
État déjà structuré puisque
depuis l’instant de la procla-
mation de son indépendance
— le 24 septembre 1973 — la
république de Guinée-Bissau

dispose d'une constitution

décrétant que le PAIGC est
la force politique dirigeante.

En dehors de l’Assemblée
nationale. le nouvel État dis-
pose d’un conseil d’Etat de
15 membres présidé par M.

Louis Cabral. qui exerce les
fonctions normalement dé-
volues à un chef d’État, et
d'une sorte de gouverne-

ment, le conseil des commis-
saires d'Etat.

Fait acquis

Une douzaine de jours

après avoir été constituée, la
république de Guinée-Bissau

était déjà reconnue par 47

gouvernements des pays
africains et socialistes, dont

ceux de la Chine et de
l’Union soviétique. Son in-
dépendance avait été immé-
diatement signifiée aux
Nations- Unies, sans de-
mande de reconnaissance.
Néanmoins, le 2 novembre
1973, par 93 voix contre sept,
dont les Etats-Unis et le
Royaume-Uni et 30 absten-
tions dont la France et l’AI-
lemagne fédérale, l’Assem-
blée générale de l'ONU
adoptait une résolution ac-

cueillant avec faveur la créa-
tion de l’État souverain de la
république de Guinée-
Bissau.

*

Au momentdel’arrivée au

Des milliers de réfugiés blancs sur les routes

Panique au Mozambique
par Edmond Marco de l’agence France-Presse

LOURENCO-MAR-
QUES, (Mozambique)

(AFP) — Pour la première:
fois depuis l’effondrement,
en avril, de l’ancien régime.

et depuis que l'armée régu-
lière a pratiquement cessé au
Mozambique, dans la se-
conde quinzaine de juillet, de
faire front contre l'avance du

Frelimo dans le nord et le

centre-ouest du territoire. La
panique s’est soudain em-

paré, samedi et dimanche,
des populations les plus ex-
posées, dans le triangle sep-

tentrional limité à l’ouest par
Nampula — quartier général

des forces armées — au sud-
est par les localités côtières
d'Antonio Enes et de Moma,
a 500 kms au nord de Queli-
mane, et a quelque 850 kms
de Beira.

Panique brutale, irraison-

née, incontrôlable, qui a jeté
sur les routes de l’intérieur,
depuis 48 heures, des milliers
de réfugiés blancs, les plus
menacés évidemment par
une vague de haine raciale
difficilement concevable il y

a trois mois dans ces vieilles

terres de colonisation portu-

gaise. mais que rend plus
plausible l’énorme disparité

économique entre le prolé-
taire noiret le petit bourgeois

blanc confortablement ins-
itallé depuis des siècles dans
ce paradis perdu.

Panique au reste qui saisit
aussi, et par centaines, la

massedes boutiquiers indiens
et de leurs familles, tout ce
monde fuyant à pied, à bord
de voitures aux pare-brises
défoncés à coups de pierre,

et même sur des chars-a-
bancs attelés de ce qui reste
d'un bétail égorgé par mil-
liers de têtes dans une vérita-

ble folie de destruction et de
carnage.

On trouve même, pêle-
mêle, dans cet exode pathé-
tique vers le salut de l'inté-
rieur, vers ce Nampula pro-
videntiel où l’on espère trou-
ver la paix et la protection
des armés derrière les murs
de ce dernier bastion mili-
taire, des noirs surpris par la
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débâcle et le chaos dans des
fermes isolées et les planta-

tions, où ils ont fait — à côté
des fermiers blancs le coup
de feu contre des bandes de
pillards soudain surgies de la
brousse, avant de jeter fina-
lement dans les hautes her-

bes leurs pétoires à chevroti-
nes, pour fuir à corps perdu
en direction de l’est.

Circonstance paradoxale,

à l’issue de cette guerre de
dix ans où l'ennemi officiel
pour les Portugais du Mo-
zambique a été le Frelimo, ce
Frontde libération bien armé

et solidement organisé, mal-
gré le nombre relativement
réduit de ses combattants sur
le terrain et l’éloignement de
ses chefs établis à mille kilo-

mètres de là, à Dar-Es-
Salaam (Tanzanie), les guer-
rillas du Frelimo n’ontrien à

voir avec cette ‘‘grande
peur’.

Celle-ciest la conséquence

du chaos à peu près total
laissé dans les secteurs du

_ Nord-Mozambique par une

armée en cours de repli stra-

tégique, et par une adminis-
tration civile à court de

consignes et souvent sans
contact direct avec ses bu-

reaux centraux de Beira et de

Lourenco Marques.

On a vu soudain émerger

dej’ombre du ‘‘Sertao’’ mo-
zambicain. si proche, que
l’on s’y tromperait, à 15,000
kilomètres de distance, de la
savane nord-est du Brésil,
des centaines, des milliers de

pillards armés de ‘‘pangas”’,
la machète du paysan afri-
cain, qui se sont jetés à l’as-
saut de bourgades que per-

sonne ne songeait plus à dé-
fendre, et qui ont mis à sac
les boutiques, cafés, dépôts
de vivres et de marchandises
tenus par des indiens ou de
petits blancs besogneux.

Combien de morts et de

blessés les fuyards d’Anto-
nio Enes, de Moma, de Na-
matil, Naburi, Corrane, Do-
lela, Chalaua, Iuluti et autres
lieux, ont-ils laissés derrière

eux, samedi et dimanche,
dans les villages incendiés
aux toits effondrés, aux vi-

tres brisées et aux étables
fumantes de bétail égorgé?

Personne n'est encore en
mesure de le dire, tant la
confusion est grande sous le
coup de cette soudaine catas-
trophe.

Amenés aux points les plus
chauds, Antonio Enes en
particulier, encore assiégé
lundi après-midi par un

demi-millier de noirs déchai-

nés, des commandos aéro-

portés où des détachements

de fusiliers-marins débar-
qüés de la frégate ‘General
Pereira d’Eca’ ont repris la
situation en main. Mais

combien de temps ce répit
durera-t-il et sera-t-il possi-

ble d’éviter le retour en

force, dans le nord du Mo-
zambique, de ce Jacques

Bonhomme africain dont

tout le monde, jusqu'au Fre-
limo lui-même, semblait
avoir oublié, sinon ignoré

l’existence?

Telles sont les questions
lancinantes que l’on se pose
lundi soir au quartier général

des troupes, à Nampula. Au-
tour de cette base militaire
devenue soudain le point de
mire de milliers de réfugiés,
ceux-ci sont passés graduel-
lement, dimanche et lundi,

du désespoir à la colère.

L'arméerégulière, celle du
contingent portugais qui ne
cache pas son désir de rega-
gner au plus vite les foyers

métropolitains, est durement
prise à parti par des manifes-
tants qui réclament la forma-
‘tion de corps de volontaires
mozambicains. Les cris de
**vive l’indépendance’’ en-
tendusde ci-de-là ont uneré-

sonance bizarre: on y décèle
l’écho lointain de l'U.D.F.
rhodésienne de 1965, etils se

mêlent à des imprécations à
l'égard des ‘’bandits du Fre-
limo’’, bien qu’il soit de plus

en plus clair désormais que
l’ordre ne règnera dans ces
terres troublées du Nord-

Moxambique que grâce aux

efforts conjugués de l'armée
et des maquis.

Le vent de panique n’a
soufflé jusqu'à présent qu’au

Nord-est, dans des campa-
gnes jusqu'ici paisibles où, il
y a moins d’une semaine on
pouvait encore circuler li-

bremententre les plantations
de noix de cajou.

Au-delà de Quelimane,
que gagnel'inquiétude, et de
Beira, plus au sud, où seules
des grèves chroniques depuis

avril font murmurer indus-
triels et commerçants, la po-
pulation se berce encore
d’espoirs.

Cela est vrai surtout de

Lourenco-Marques, cette
métropole méridionale que le
voisinage de l'Afrique du
Sud a transformé en une

sorte de Faubourg touristi-

que du Transvaal: une vague
récente de terrorisme urbain,
inspirée pense-t-on par un

embryon d'O.A.S. mozam-
bicaine, y a fait long feu, et
l’on y attend avec impatience
l’arrivée de la junte militaire

qui devrafaire la paix avec le
Frelimo. .

Mais. nombreux sont les

pessimistes qui déja, en ca-

chette ou a découvert, y font
leurs paquets.

Cela est vrai aussi de
Cabora-Bassa, le gigantes-
que chantier hydro-
électrique ou se construit de-
puis 1969 sur le cours du

Zambeze, à cent kilomètres
de Tete, le plus grand bar-

rage d’Afrique.

Entouré d’unetriple cein-
turede fortifications de cam-
pagne, protégé par d'impor-
tants effectifs militaires, ce
chantier n'a jamais subi les

atteintes directes des
‘‘commandos de la -mort’’

lancés par le Frelimo, depuis
1971, vers ce monumental
symbole du ‘‘colonialisme

portugais’’.

Les travaux s’y poursui-
vent sans relâche, bien que
les convois d’équipementet
de vivres arrivent de plus en

plus difficilement jusqu’au
chantier, à travers des pistes
semées d’embûüches et un
terrain que les maquis du

Frelimo contrôlent désor-
mais presque totalement au
Nord-Est de Vila-Pery et le

long des voies ferrées vitales
menant de Beira à Tete.

Mais discrètementles res-
ponsables du chantier qui ont

la charge de quelque 1,500
blancs, ingénieurs, contre-
maîtres, ouvriers et leurs fa-
milles, pour la plupart venus

d'Europe, commencent à
prendre des dispositions en
vue de l'évacuation des

femmes et des enfants.

Sur les 300 français em-

ployés par le consortium
‘‘Zamco’’, y compris leurs

familles, plus de 200 épouses
et enfants ont profité des va-
cancesde juillet et août pour

regagner l’Europe: on doute
fort de les revoir à Cabora
Bassa.

La colonie allemande de
‘‘Zamco’’, environ 150 per-
sonnes, et les italiens en
nombre à peu près égal, les
Sud-africains, une cinquan-
taine. et les familles portu-
gaises, environ un millier de
personnes, envisagent des
solutions analogues.

En attendant, leurs consu-

lats ont remis à chacun des
étrangers détachés à
Cabora-Bassa des laissez-
passer établissant clairement
leur nationalité et demandant
la protection éventuelle de
leur personne et de leurs
biens en cas de rencontre
avec des éléments du Fre-

limo.

pouvoir du général Spinola,
plus de 80 pays avaient re-
connu ce pays qui n’était tou-
jours pour Lisbonne qu’un
‘territoire d'outre-mer’.
Peu avant son entrée à
l'ONU, les neuf pays de la
Communauté économique
européenneont décidé à leur
tour, lundi, de reconnaître la
nouvelle république afri-
caine, peu étendue — 36,000
km carrés — peu peuplée
600,000 habitants et peu for-
tunée en ressources essen-
tiellement agricoles.

Après 12 années de lutte
armée, menée avec l’aide de
plusieurs pays d'Afrique et
du monde socialiste, le

PAIGC organise sa victoire.

Aucune manifestation offi-
cielle ne sera organisée a Bis-
sau, capitale de 80,000 habi-
tants qui cessera de l’être,
parce quel'indépendanceest
considérée comme un ‘‘fait
acquis'’ depuis près d’un an
et qu'il faut éviter les inci-
dents raciaux pour ne ef-
frayerles 3,000 étrangers que

les nationalistes ne souhai-
tent pas voir partir — pour le
moment.

Quant aux troupes portu-
gaises — environ 30,000
hommes — elles ont
commencé à évacuer leurs
camps retranchés de l’inté-
rieur du pays, où le drapeau
du Portugal est remplacé par
celui du PAIGC.

Révolte noire dansla

ville d’Antonio Enes

au Mozambique
LOURENÇO-MARQUES,

(AFP) — L'armée portugaise

contrôle la situation dans la
ville d’Antonio Enes, au nord
du Mozambique, où de 500 à
1.000 africains assiègeaient la
population blanche réfugiée

dans les bâtiments adminis-
tratifs du centre de la ville,
indique-t-on de source mili-
taire portugaise.

Environ 400 pillards ont été

arrêtés par les forces armées
envoyées hier en renfort pour
mettre un terme aux scènes de

batailles, de pillages et de des-
tructions quise sont succédées
depuis samedi à Antonio

Enes.

Une partie de la population
blanche et asiatique avait
réussi à quitter la ville et à se
réfugier à Nampula, à une
centaine de kilomètres.

Samedi quelque 1.200 afri-
cains, appartenant à des
groupestribaux incontrôlés et
sans liens avec le mouvement

de libération FRELIMO
avaient soudainement attaqué
la ville et commencéà la pil-
ler.

Desscènes identiques ont eu
lieu dans des villages de la
même région côtière du Mo-
zambique, provoquant

l’exode de plusieurs milliers
d’européens et d’asiatiques,
précise-t-on de même source.

 

Premiers

PARIS (AFP) — Les

chefs d'Etat et de gouver-

nement — ou leurs repré-
sentants — des dix pays

francophones membres de

l'Organisation commune

africaine et mauricinne
(O.C.A.M.), actuellement

réunis à'Bangui, ont décidé
de transférer dans la capi-
tale de la République cen-
trafricaine le siège du secré-
tariat général de l’Organisa-

tion installé précédemment
à Yaoundé. En raison du re-
trait du Cameroun, an-

L’ex-président de l’Ocam,

M. Léopold Sédar Senghor,
président du Sénégal

noncé en juillet i973,

l'OCAM ne pouvait évi-
demmentpas maintenir son

siège à Yaoundé. Aucune
autre candidature que celle
de Bangui ne semble avoir
été proposée.

L'Organisation
commune change aussi de

président. Le chefde l'État
du Rwanda, le général Ju-

venal Habyarimana. au

pouvoir depuis juillet i973,
remplace désormais M.
Léopold Sedar Senghor,
président de la République
du Sénégal. Avocat de la
francophonie, qui s’est ef-
forcé d- “*-oudre selon ses

propres propos la crise de
ce ‘‘Commonweaith à la
française sans la France”.

Lors du précédent
‘’sommet’’, tenu à l’Île
Maurice en mai i973, le
président Señghor — re-
conduit à cette époque dans
ses fonctions de président
en exercice qu'il exerçait 

changements
à l'O.C.A.M.

“quitte également l'OCAM:

 

. ses status, l'organisation

~

depuis avril 1972 — avait
proposé des ‘nouvelles tâ-
‘ches’’ à l'Organisation
commune pourla sortir de
son ‘“malaise’’. Il s'agissait
essentiellement ‘‘d’aider à
la création de communau-
tés économiques sous-
régionales, puis régionales,
à l’ouestet à l’est de l’Afri-
que’’ pour favoriser la mise
sur pied d’une communauté
économique africaine.

Un autre sénégalais

M. Falifou Kane cessera en

effet d'exercer ses fonc-
tions de secrétaire général
qu’il détenait depuis mars

1968, date à laquelle il avait
remplacé un autre sénéga-
lais, M. Diakha Dieng. Dé-

sormais, le secrétaire géné-
ral sera orginaire de l'Île
Maurice — le seul des États
membres qui ne soit pas si-
tué sur le continent afri-
cain.

Ce changement peut étre
interprété comme le désir
de l’Organisation d'élargir
son audience. Ancienne

possession française. puis
britannique, I'lle Maurice
est francophone tout en ap-
partenant au Common-

wealth. On peut estimer

qu’en confiant la direction

de l'organe exécutif à un
Mauricien, les membres de
l'OCAMsouhaitent favori-
ser ’adhésion de nouveaux

membres non francopho-

nes. En fait, aux termes de

est “‘ouverte’’ a tout Etat
africain indépendant.

La conférence au som-

met de Bangui. qui a débuté
ses travaux samedi soir,
devait en principe les ache-

ver hier soir. Les résultats
de cette session doivent
être rendus publics. C’est
seulement à ce moment que
l’on pourra savoir si
l'OCAM, qui a choisi de
‘“survivre’’, a adopté des
mesures importantes pour

donner une nouvelle orien-
tation à ses objectifs, qui
étaient initialementle déve-
loppement de la coopéra-
tion et de la solidarité entre

ses membres en vue d’amé-
liorer leur position sur le
plan économique, social,
technique et culturel.  
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Brasse, crawl, dos crawlé,
Le président Ford a été, dimanche, le nageur le plus photographié depuis

Mark Spitz. Il à effectué 17 longueurs de bassin pendant que les photographes
prenaient pour la postérité des clichés de ce bain rituel dans la piscine du
nouveau chef de l'exécutif.

Quand le président est arrivé, dans un peignoir marron, il a salué es
photographes qui avaient été invités par son nouveau photographe officiel,
David Hume Kennerly.

Son plongeon a éclaboussé les photographes, qui se sont mis à courir d’un
bout du bassin à l’autre en ‘‘mitraillant’’ tant et plus. Le président avançait
lentement en s’essayant à tous les styles: brasse, crawl, dos crawlé, papillon.

papillon...
Il ne s’est arréeté qu’une fois. **Laissez-moi remonter mon maillot de bain**,

a-t-il expliqué.

 
En souriant, M. Ford a demandé aux photographes de ne pas prendre de

eliché pendant qu’il sortait de l’eau, ‘‘même vous, Kennerly*’. En remettant
sompeignoir, le président a affirmé qu'ilfaisait d'ordinaire de 35 à 40 longueurs
par jour, la moitié le matin,.l’autre avant le diner.

À la question de savoirs’il ferait réinstaller la piscine de la Maison-Blanche —
quia été transforméeen saîle de presse — il a répondu: **Je neferai jamais cela,
mais la piscine me manquera beaucoup. Elle m'aide à garder l'estomac en
place et favorise mon tonus musculaire’.

 

Nouvelle tension et préparatifs
militaires au Proche-Orient
(AFP) — Soudaine alerte

au Proche-Orient: au mo-
ment où M. Ismail Fahmi,
ministre Égyptien des Affai-
res étrangères, se trouve à
Washington pour y obtenir.
sans doute, des assurances

sur la continuité de la politi-
que américaine au Proche-
Orient, on apprend qu'Israël
se propose de procéder à des
exercices d'appel des réser-
vistes et mobilise ses techni-
ciens, tandis que, en Syrie,
on prend des mesures pour
renforcer la défense natio-
nale.

Les mesures en Israël

À Jérusalem. où, diman-
che. le ministre de la Dé-
fense, M. Shimon Peres,
avait fait savoir que des ser-
vices d'appel des réservistes
allaient être organisés pro-
chainementpourvérifierl’ef-

ficacité d’un nouveau sys-
tème de mobilisation rapide,
des mesures ont été prises
pour renforcer la défense
passive. Le journal ‘‘Maa-
riv a annoncé hier que
l’État-major a donné de nou-
velles instructions, afin de
convaincre les technicienset
spécialistes de tous les do-
maines de s'enrôler dans
l'armée de métier. Alors que
lapresseisraélienne annonce
que les exercices d'appel des
réservistes dont la date est
tenue secrete revétiront une
grande ampleur, l'association
des étudiants d'Israël à offert
ses services à l'armée ‘‘en
raison de la situation mili-

taire tendue‘ règnant à nou-
veau au Proche-Orient. C’est
la première fois que les étu-

diants israéliens offrent à

l'armée d'accomplir des tä-
‘ches de défense. Enfin. selon
les commentateurs militaires
israéliens, la destruction, en
fin de semaine. d’une embar-
cation transportant des fé-
dayine qui se dirigeaient vers
les côtes israéliennes, aurait
démontré que le ‘’murage’’
hermétique de la frontière li-
banaise aurait commencé à
porter ses fruits et que ce
‘’murage’’ serait le plus per-
fectionné du genre. De son
côté, le quotidien israélien
"Haaretz" fait état de l'in-
tention d'Israël d'acheter
aux États-Unis des unités
navales de type S.E.S. (Sur-
face Effect Ships) pour le
renforcement de sa flotte.

Quantà la Syrie. elle apris

des mesures qui, selon les
observateurs, semblent cor-
respondre à son intention de
renforcer sa défense natio-
nale. C'est ainsi qu’hier, le
chef d’État-major de l’armée
syrienne, le général Youssef
Chakour, a été nommé
vice-ministre de la défense,
tandis que le général Al Che-
habi, chef des services de
renseignement de l’armée
syrienne, est nommé chef
d'État-major en remplace-
ment du général Chakkour.
Enfin, le général Naji Jamil a
été nommé vice-ministre de
la défense pour les affaires
des forces aériennes de la Sy-
rie. ‘

GENEVE.  Nations-
Unies. (AFP, PA) — Les mi-
nistres grec et turc des Affai-
res étrangères, MM. Mavros
et Gunes ont pratiquement
donné leur accord. hier. à
Genève, à un projet britanni-
que de règlementpolitique de
la crise chypriote. M. Gunes
a tenu cependant à compléter

la proposition britannique
par un nouveau plan turc de
règlement.

Proposition britannique

La proposition britannique
prévoit la création d’un sys-

tème cantonal: la république
cypriote deviendrait une
‘*mosaïque’’ de petites uni-
tés politiques qui seraient

administrées de façon auto-

nome soit par les Cypriotes-
grecs, soit par les Cypriotes-
tures.

La répartition géographi-
que des deux communautés,

dispersées de manière anar-
chique sur toute l'étendue de
l'île. resterait donc en l’état

et aucun transfert de popula-
tion ne serait opéré.

Selon le plan d'Ankara en

revanche. les 120.000 per-

sonnes de la communauté

turque auraient été concen-
trées sur un tiers de la super-
ficie de Chypre. tes 520.000
Cypriotes-grecs se parta-
geantles deux autres tiers. et
un gouvernement central au-
rait été mis en place pour as-
surer la défense et menerles
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Autre signe de la nouvelle
tension au Proche-Orient: se-
lon plusieurs journaux liba-
nais, l'ambassadeur soviéti-
que à Beyrouth, M. Sarvar

Azimov, aurait informé M.
Yasser Arafat, président de
POLP que selon les informa-
tions en sa possession, une
attaque israélienne serait
‘“imminente’’ et que cette at-

taque serait dirigée contre la
Syrie.

La presse égyptienne qui,
hier, a passé totalement sous
silence la décision israé-
lienne d'organiser des exer-
cices d'appel des réservistes,

politiques étrangère etfinan-
cière et l’île.

De son côté, la délégation
d’Athènes avait rejeté caté-
goriquementce projet de fé-
dération. qui selon elle équi-
valait à l'annexion d’un tiers
de Chypre à la Turquie et au-
rait abouti pratiquement à
faire de l'île tout entière un

protectorat turc.

Londres ne voulant pas
donner l'impression de ten-

ter d’imposer un règlement
politique aux parties intéres-

sées, la délégation britanni-
que a souligné avec force que
le projet cantonal n'était pas

un “plan Callaghan’, mais
représentait plutôt une syn-
thèse des diverses proposi-
tions présentées depuis l’ou-

verture, jeudi dernier, de la

seconde phase de la confé-
rence de Genève.

Nouveau plan turc

De son côté la Turquie a

Choléra au
DACCA (Reuter) — Le

choléra s’est déclaré au Ben-
gladesh, où des inondations

catastrophiques ont déjà fait
quelque 2,000 morts, détruit

800,000 habitations et occa-

sionnéla perte de 22,000 têtes
de bétail.

Les autorités médicales de
Dacca précisent qu'elles ont
envoyé de toute urgence quel-

que 200 volontaires munis de

vaccin anti-cholérique vers les

villes de Mymensingh et
Rangpur, dans le nord du

pays. qui se révèlent ètre les
principaux foyers de l'épidé-

mie. Les services de santé de

ces villes sont actuellement à

Christian

Fouchet

est mort

PARIS (AFP) — M. Chris-
tian Fouchet, ancien ministre
français, est mort dimanche
soir à Genève où il avait été
transporté à la suite d’une
crise cardiaque qui l'avait
terrassé alors qu'il se trou-
vait en vacances à Evian.

M. Fouchet, qui était âgé
de 63 ans, avait été diplo-
mate, député et ministre du
général de Gaulle.

annonce en revanche que le
président Sadate se rendra

dansla zone du canal de Suez
pourinspecter les projets de
reconstruction.

Au moment où le ministre
egyptien des Affaires étran-
geres, M. Ismail Fahmi, se
trouve a Washington ou il
sera regu par M. Henry Kis-
singer et, peut-étre, par le
nouveau président Gerald
Ford la presse égyptienne ne
se montre pas tres optimiste
quant a la poursuite sans mo-
dification de la politique
américaine au Proche-
Orient. L'influent quotidien
“Al Ahram‘’ metl'accent sur

demandé pourhier soir une
réunion à cinq de la confé-

rence sur Chypre pour pro-

poser un nouveau plan de rè-
glement. Ce nouveau plan a
dit un porte-parole turc
comporte des nuances.

Les grandes lignes en se-
raient les suivantes:
— Création à Chypre de

plusieurs cantons grecs et de

plusieurs cantons turcs, qui
pourraient former ensuite un
État fédéral.
— La surface totale des

cantons turcs devrait repré-
senter environ trente pour
cent de la superficie de l’île:

‘’de façon, a expliqué le
porte-parole. à constituer

une zone sûre et viable”.

Évoquantles ‘documents

de travail” soumis hier

après-midi par la délégation
britannique aux représen-
tants des deux communautés

Bengladesh
court de vaccin, et des fourni-
tures médicales ont été expé-
diées d'urgence de Suisse et de

Malaysie.

Les eaux commencent à
baisser dans les quatre prin-

cipaux réseaux de rivières du
pays mais la situation s’est
empirée à Dacca en raison de
la montée des eaux de la ri-
vière Buriganga.

la présence à Washington de

‘groupes alliés d'Israël’,
qui, selon lui, ne ménageront
aucun effort pour aboutir à
une modification de la politi-
que d'‘‘ouverture’’ de Ri-
chard Nixon. Selon le même
journal, la visite de M. Fahmi

à Washington serait un
‘test’ quant aux intentions
futures des États-Unis au
Proche-Orient.

La presse koweitienne,
quant a elle. a déja jugé le
nouveau président des

États-Unis: ‘Gerald Ford

est un anti-arabe notoire’,
écrit notammentle quotidien
‘Al Qabas”.

Unsystème cantonal pour Chypre?
chypriotes, le porte-parole
turc a déclaré: ‘Les Britan-

niques se contentent de faire
allusion au système fédéral,
et remettent les détails à plus

tard. C'est une tactique que
nous connaissons bien. Nous
voulons, nous, que des déci-

sions soient prises tout de
suite. ici et maintenant’

‘’Pouvons-nous faire autre

chose?’". a-t-il demandé en
conclusion. ‘et est-il possi-
ble de revenir au statu-
quo?”
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Une vice-présidente

américaine?
Anne Armstrong, ex-

conseillère de M. Nixon, se
trouve surla liste de ceux qui

pourraient, dans une dizaine
de jours, seconder M. Ford.
Madame Armstrong était la
plus haut placée dans l’admi-
nistration Nixon.

48 morts dans l’écrasement

d’un IL-18 d’Air Mali
NIAMEY (AFP) —

Quarante-huit personnes ont

trouvé la mort dansl’accident

de I'lliouchine-18 de la
compagnie Air Mali, qui s’est
écrasé la nuit dernière près de
Ouagadougou en Haute-

Volta, apprend-on à l’Asecna,.
Agence pourla sécurité de la
navigation aérienne en Afri-
que, à Niamey. Niger.

De mêmesource, on précise
qu'il y aurait 14 rescapés. Se-
lon l’Asecna, l’avion, qui re-

venait de Djeddah, Arabie
saoudite, a d’abord fait escale
à Khartoum, puis a poursuivi
son vol vers Kano, selon le
plan de vol prévu.

C’est entre Khartoum et
Kano que, en raison des mau-

vaises conditions atmosphéri-
ques, le commandant de bord

décida de se dérouter sur
Niamey. Toutefois, en raison,
semble-t-il, du fonctionne-
ment défectueux de certains
instruments de bord, l’appa-

reil se dirigea vers Ouagadou-
gou.

C’est a cing minutes envi-
ron de l'aérodrome dela capi-

tale voltaique quele pilote fut
contraint de tenter un atter-

rissage forcé sur la route
Ouagadougou-Niamey.

Une mission voltaique s’est
rendue sur les lieux de la ca-
tastrophe. L’appareil acci-
denté fait le trajet régulier

mensuel Djeddah-Bamako
aller-retour.
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(Chitiens recherchés

SANTIAGO DU CHILI (AFP) — De-
puis septembre 1973 le gouvernement mili-
taire a demandéà lajustice civile d'engager
55 demandes d'extradition auprès de pays
étrangers d'ex-dirigeants de la gauche chi-
lienne ‘‘mêlées à des délits de droits
commun'’. annonce-t-on à la Cour su-
prème.

35 de ces demandes, précise-t-on. ont
reçu une réponse favorable de la Cour su-

préme. Les vingt autres sont encore exa-
minés parles 13 juges de cettejuridiction.

Parmi les personnes visées figurent no-
tamment l’ex-ministre de l'Intérieur Her-
man Del Canto (socialiste) réfugié en Co-
lombie l’ex-chef du Parti socialiste Carlos

Altamirano, réfugié en Suède, et l'ex-

ministre de I'Economie Pedro Vuskovic, ré-
fugié au Mexique.

La plupart des demandes d'extradition
présentées parle Chili ont été refusées par

les autoritésjudiciaires des pays concernés.

Déblocage diplomatique

BRASILIA (AFP)— L'établissement de
relations diplomatiques entre Pékin et Bra-
silia interviendra dans un bref délai, a dé-
claré a Salvador le vice-ministre du
commerce extérieur de Chine M. Chen-
Chien, dans une interview accordée au
journal agrand tirage **O Globo”et publiée
hier.

M. Chen Chien, qui dirige une mission
commerciale chinoise en visite au Brésil
depuis mardi dernier, et qui s’est entretenu
la semaine dernière avec le chef de la di-

plomatie brésilienne Azeredo Da Silveiran.
a précisé que les deux pays étaient déjà
convenus d'établir des relations diplomati-
quesbasée surles 5 principes de la coexis-
tence pacifique: respect de l'autodétermi-
nation. non-agression. non-interférence

dans les affaires intérieures d’autres pays
et coexistence.

Consulats ‘‘dangereux’’

WASHINGTON (AFP)— La Chine po-
pulaire commence à s’inquièter du nombre

de consulats de la Chine nationaliste qui
vont en augmentant aux États-Unis et sur
ses territoires d'Outre-Mer.

Avec l'ouverture au mois de mai d'un
consulat à Kansas-City, la Chine nationa-
liste a maintenant un total de quatorze pu-
reaux consulaires sur le sol américain.

Bien que Pékin n’ait pas protesté officiel-
lement, des allusions à cet état de choses

Chine populaire à Washington.

Proposition pakistanaisé

NEW-DELHI (AFP) — Le Pakistan a
proposé la reprise des conversations

indo-pakistanaise le mois prochain sur les
problèmes bloquant la normalisation des
relations entre les deux pays, apprenait-on
hier à New-Delhi de sources bien infor-
mées.

La proposition pakistanaise est conte-
nue dans une lettre adressée au ministre
lindien des Affaires étrangères, M. Swaran

Sirgh qui avait lui-même proposéle 2 août
dernier la reprise des conversations sur la
base de l'accord de Simla.

Le détail des propositions pakistanaises
ne devrait pas être rendu public avant le
retour de M. Singh de son actuelle tournée
en Asie, précise-t-on de même source.

Visite de la première dame amé-

ricaine

WASHINGTON (AP) — La nouvelle

première dame des États-Unis a visité la
Maison Blanche de fond en comble, hier,
pour voircommentelle pourra y aménager.

Les Ford, unefois installés au palais pré-
sidentiel, conserveront toutefois leur petite

maison d Alexandria, dans la banlieue de
Washington.

Normalement, la nouvelle présidente
fait le tour du propriétaire avec l’ancienne
présidente. mais Mme Nixon a regagné San
Clemente et ne compte pas revenir à
Washington. C’est donc le chef hussier de
la Maison-Blanche qui lui a fait les hon-

neurs de la maison. 
ont été faites par le bureau de liaison de la
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L'attaque des guerilleros argen-°|:**

tins --

\BUENOS-AIRES (AFP) — L'attaque

lancée dimanche par des guerilleros contre:
une usine d’explosifs militaire à fait un tué-
et six blessés du côté des forcesde l'ordre.”
les assaillants abandonnant un tué et un
prisonnier avant de s'enfuir avec leurs,
blessés et un otage. à annonce un commu?
niqué du ministère argentin de la Défense,
dimanche soir à Buenos-Aires.

Les guerilleros. un groupe de 70 hommes
at femmes fortement armes et revetus à la
complicité d'un soldas.

Les Allemands de l'Est préferent
l'Ouest

BERLIN (AFP) — Depuis la construe:
tion du mur’ de Berlin, le 13 août 1961.
33.973 Allemands de l'Est ont réussi ‘au
péril de leur vie”" à passer la frontière en
direction de l'ouest, ont annonce hier æ
Berlin le porte-parole du ‘groupe de tra ail
du 13 août”.
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Cent soixante quatre personnes. ont-ils

ajouté. ont trouvé la mort au cours de ten-'
tatives de fuite. On compte parmiles fugi-
tifs 2,668 membres des forces armées ests
allemandes. ,

Au cours des six premier mois de 1974,
seulement 442 fugitifs ont reussi à tromper
la surveillance des gardes frontière. contre.
718 au cours de la même période. l'annee -
dernière.

LSD doré

LONDRES (AFP) — La police londo-
nienne a saisi dans la nuit de dimanche 2°
lundi 40.000 comprimés de LSD au cours’
d'une perquisition dans une maison du’
nord-ouest de la capitale. À

La prise, représentant plus de 30.000li:
vres sterling (70,000 dollars) au prix du
marché noir. est la plus importante jamais"F
opérée à Londres, a indiqué un porte!
parole de la police. Trois hommes ont eté
appréhendés.

Feux de forêts en France

NICE (sud de la France) (AFP) — De-.
puis 48 heures. des centaines d'hectares de 4,
forêts sont la proie des flammes dans le |
midi de la France et en Corse. Ces deux
régions sont chaque année ravagées par À
des incendies à pareille époque mais cettek
année l'ampleur des sinistres est catastro-
phique.

Ainsi. pour la seule journée de diman-
che, une soixantaine de foyers se sont dé-
clarés en Corse. L'un d'eux. attisé par un
vent soufflant à plus de 80 km/h. à détruit
des centaines d'hectares dans le nord de,

l'ile, à proximité d'île Rousse tandis qu'aut.
sud de l'ile, 950 hectares de maquis ont été
la proie des flammes. Le centre de lu Corse .

p
e

n'a pas été épargné et plus de mille hectares Jk
de forêts y ont été ruvagés.

Morts de froid
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LIMA (AFP) — Une centaine de per-
sonnes sont mortes à la suite d'une vague
de froid, dans la région andine du sud et

dans le centre du p‘ ys. indique la presse
péruvienne. De nombreuses cultures ont
été touchées.

D'autre part. de fortes chutes de neige
ont été enregistrées dans certaines régions
frontalières de la Bolivie, atteignant parfois
15 pouces.

Le froid a egulement sévi dans les ré-
gions de Cuzco et d'Arequipa. causant des

dommages aux cultures et au cheptel.

Le scandale laitier

WASHINGTON (AFP) — M. Norman
Sherman. ancien secrétaire de presse du
sénateur Hubert Humphrey. à plaidé cou-
pable, hier. d'avoir sollicité et utilisé des
contributions financières illégales de l'in-
dustrie laitière lors de la campagne électo-

rale de 1972.

M. Sherinan et un associé sont poursui-
vis pour avoir reçu de producteurs de lait

des contributions financieres illégales dont
ils se servirent pour acheter des listes

d'adresses utilisées pour faire lu propa-

gande électorale de l’ancien vice-président
Humphrey., lorsqu'il s'efforça d'obteni
l'investiture du Parti démocrate aux elec-
tions présidentielles de 1972.
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Arrestation de plusieurs
chrétiens en Biélorussie
MOSCOU (Reuter) — Plu-

sieurs chrétiens ont été arrêtés
dernièrement en Biélorussie,
rapporte le quotidien Biélo-
russie soviétique, organe du
Parti communiste de cette ré-
publique traditionnellement
catholique d’Union-
Soviétique. Selon les éditions
de dimanche de ce quotidien,
il a été procédéà l’arrestation
de plusieurs chrétiens accusés
d’avoir publié les transcrip-
tions d’émissions radiophoni-
ques étrangères, et d’avoir
tenté de diffuser à l’étranger
de la littérature calomnieuse à
l’égard de l’Union-
Soviétique. :

Le quotidien souligne que
c’est pour ces activités, et non

en raison de la confession pro-
fessée par les personnes en
cause, que celles-ci ont été
condamnées à des peines de
prison.

Le quotidien précise que
l’organisation Amnesty In-
ternational est intervenue en
faveur du principal accusé,

Yevgeny Silchukov, et accuse
cette organisation de prendre
la défense d’un ‘‘anti-

communiste’’ alors qu’elle
s’abstient d’intercéder, selon
le quotidien, ‘‘en faveur des

milliers de citoyens qui lan-
guissent dans les prisons du
Chili, de l’Espagne, d’Israël
et d’Afrique du Sud parce que
ceux-ci ne sont pas des anti-

communistes.”

Accusations

L'article est le troisième
d’une série dénonçantle rôle
d°‘‘agitateurs religieux étran-
gers”’ que le quotidien accuse
d’oeuvrer en vue de la des-
truction de l’État soviétique.
Dans un précédent article, le

 

quotidien avait déclaré à ses.
lecteurs qui, commeleurs voi-
sins lithuaniens et polonais,

étaient à forte majorité catho-
lique jusqu’à la révolution de,
1917, que les responsables re-
ligieux étrangers avaient coo-
péré avec Hitler pendant la
deuxième guerre mondiale.

Les responsables d'au-
jourd'hui sont compromis par
leurs liens avec la CIA et
l'OTAN, affirme le journal.

Les lois soviétiques garan-
tissent la liberté religieuse
mais les croyants, contraire-

ment aux athées, n’ont pas le

droit de publier leurs vues.
Les Écritures saintes sont
considérées commedela litté-
rature subversive et leur,
contrebande dans le pays
passe est sanctionnée comme

un crime.
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Bref Travail[
Un autre traversier dernières offres de leur em-

est immobilisé

PSAINT-SIMÉON (PC) —
Un autre service de traver-

siers est paralysé par une

grève depuis minuit et une

minute, hier.

Les quelque 60 membres

d'équipage des traversiers

‘’frans-Saint-Laurent et Ra-
“disson. qui assurent la na-

Vette entre Rivière-du-Loup
‘et Saint-Siméon, ont débrayé

après avoir rejeté par un vote

majoritaire à 70 pour cent les

 

      

 

ployeur, .la compagnie

Clarke Steamship.

Un conciliateur du minis-

tere québécois du Travail a

vainement tenté de rappro-

cher les parties durantla fin

de semaine.

Les employés, représentés
par les Métallurgistes-unis
d'Amérique, réclament la
réduction de la semaine de
travail à 40 heures alors que
la compagnie aurait offert
une réduction progressive de
50 à 44 heures sur une pé-

riode de trois ans.

Au chapitre des salaires.
ils exigent des hausses im-
médiates de 30 pour cent,
ainsi que l'indexation au coût
de la- vie. mais l’offre de
l’employeur serait de 9 pour
cent pour la première année,
sans indexation.

La dernière convention

collective de ces employés
est expirée depuis le mois

d'avril.

Celui de Tadoussac
est encore en grève

(PC) — La grève desquel-
que 42 employés de la
compagnie de navigation

Charlevoix-Saguenay se
poursuit toujours sans espoir
d’une reprise des négocia-
tions.

Cet arrêt de travial para-

lyse depuis le 3 août la tra-
‘versée Baie Sainte-
Catherine-Tadoussac, for-
çant les usagers de la route
138 à faire un détour de quel-
que i60 milles via Chicoutimi
pour traverser le Saguenay.

D'autre part. une rencon-

tre. qualifiée de ‘‘cruciale’’
par un négociateur patronal,
devait avoir lieu hier dans le
but de trouver une solution
au conflit qui a entrainé l’in-
terruption du service de tra-
versiers entre Québec et Lé-

vis.

Quelque i3 ingénieurs-
mécaniciens, membres du
Syndicat canadien des offi-
ciers de marine, ont débrayé
illégalementle 26 juillet der-

nier.

Îls réclament l'indexation
des salaires au coût de la vie
et s'opposentà l’engagement

d'un nouvel ingénieur bre-
veté.

Par suite de ce débrayage,
la Société des traversiers

Québec-Lévis a dû procéder,
la semaine dernière. à la
mise-à-pied d’une cinquan-
taine de ses quelque cent au-

tres employés.

65 morts accidentelles

en fin de semaine
Au moins 65 personnes ont

perdu la vie dans des acci-
dents, au cours de la fin de
semaine, au Canada.

Un relevé de la Presse ca-
nadienne, couvrant la pé-
riode allant de 18 heures
vendredi à minuit dimanche,

montre que l'Ontario est en
tête, au point de vue morts
accidentelles: 18 personnesy
ont péri dans des accidents

de la route et cinq dans des
noyades.

Le Québec suit de près,

avec i7 victimes de la circu-

lation, deux noyades, et deux
victimes d’un accident

d'avion.

Terre-Neuve signale sept
accidents mortels de la route
et la chute mortelle d’un gar-

çon de huit ans, apparem-
ment tombé d’une falaise de
200 pieds de hauteur.

En Colombie-Britannique,
il y a eu sept victimes de la
circulation: en Saskatche-
wan, on compte un accident
de la route et la mort d’un

homme happé par un train.
Le Manitoba et le

“Nos bureaux sont ouverts du —

lundi au vendredi de 10h. a 5h. |

Nouveau-Brunswick signa-

lent chacun un accident mor-
tel de la circulation. En Al-
berta, une personne a perdu
la vie dans un accident de la
route et un enfant a péri lors-
qu’il s’est empêtré dans le
harnachement d’un cheval
qui l’a traîné sur le sol.

La Nouvelle-Écosse et
l'Île du Prince-Édouard ne
signalent aucun accident
mortel.

Les 53 accidents mortels
de la route dénombrés cette
fin de semaine, ajoutés aux
54 autres survenus la se-
maine dernière de lundi à
vendredi, portent à 2,342 le
nombre d'accidents de la cir-
culation-     

  

 

IMMEUBLES 100
101 propriétés à vendre
105 propriétés à revenus à vendre
108 propriétés à la campagne
110 propriétés à la campagne,
113 propriétés demandées
117 propriétés commerciales

* industrielles
120 cottages bungalows
123 administration des propriétés
126 maisons mobiles
128 immeubles
130 chalets à vendre
134 condominiums

appartements à vendre
138 manufactures à vendre

141 entrepôts à vendre
144 commerces à vendre
147 terrains à vendre
150 terres à vendre
154 maisons de pension à vendre
156 bureaux et locaux à vendre
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propriété à l’extérieur

 

159 magasins à vendre
162 garages à vendre
165 divers à vendre

LOCATION 200

202 appartements à louer
204 appartements chauffés à louer
207 appartements meublés

209 appartements de

211 appartements et

214 logements a louer
218 logements chauffés à louer
222 logements chauffés

224 logements demandés
227 logements à sous-louer
229 chambres à louer
231 chambres demandées
234commerces à louer

chauftés à louer
dé 263

logements à partager

meublés à louer
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propriétés a vendre

 

:ST-NAZAIRE D'ACTO, 3 milles
» Trans-Canadienne: petite ferme
: tetre 32 arpents, résidence, garage,
“hangar, remise, face Rivière Dun-
*kin, arbres matures, grand potager.

“Prix discutable. M.L.S. Yves Gen-
“dron 861-4470.

IMMEUBLES
WESTGATE
COURTIERS

UPTON, près Trans-Canadienne:
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DEUX-MONTAGNES
Superbe cottage, deux étages, sous-sol fini, construction hors-pair, 10 appts

- dont 5 ch. à coucher, cuisine-dinette,
mur, foyer naturel, garage double, PLUSIEURS AUTRES EXTRAS. Terrain 112’

> x 100' avec 10 arbres mature, pas de réparation à faire, constr. brique et bois,
De 15 minutes de Montréal, situé près du train, Mi-chemin entre Mt! et Mirabelle.

    

  

  

_ La Coopérative

four encastré, 2 s. de bain, tapis mur à

 
ALS

propriétés à vendre

 

ferme, terre 127 arpents, 3 boisés,
résidence B pièces, bâtiments
neufs, étable, remise, grange, ga-
rage. Prix discutable. M.L.S. YVES
GENDRON 861-4470.

IMMEUBLES
WESTGATE
COURTIERS

 

Ville Lemoyne, 261 Roy. Split-
Level, 8 pièces, garage, foyer natu-
rel, sous-sol fini, $35,000. 671-5801. 

  
     

237 commerces demandés
239 bureaux & locaux à louer
241 bureaux demandés
243 magasins à louer
248 propriétés à louer
250 propriétés demandées
252 bungalows et cottages à louer
254 pensions à la campagne
258 chalets à louer
260 chalets demandés

266 places commerciales

269 entrepôts à louer
271 hôtelsvillégiature
273 terrains de camping
275 garages à louer
278 entreposage
280 terrains à louer
283 on demandeà louer
285 salles - studios - ateliers
288 divers à louer

  

 

  

 

caravaning

325 caméras
328 machinerie

338 artisanat

propriété à l’extérieur  
——————————

STE-HELENE: 1 mille de Rte 20.
maison campagne 5 pièces, 3
chambres, garage double, grange,
terrain 286 x 88 pi. paysagé. Prix
$9,500. M.L.S. Yves Gendron 861-
4470, 774-9141.

IMMEUBLES
WESTGATE

“ COURTIERS

propriétés
à la campagne
——————————

ST-JUDE: 7 milles Rte 20, cottage
bois, maison campagne 7 ' /2 pie-
ces, 3 chambres, chauffage air
chaud, garage, hangar, terrain 365
x 150 paysagé, arbres matures, lac
artificiel, jardin 150 x 150 OCCA-
SION UNIQUE. Prix $20,000. Yves
Gendron 861-4470.

IMMEUBLES
WESTGATE
COURTIERS

 

 

   
chalets à vendre

 

LAC DES CYPRES, Ste-Séraphine
près Drummond: terrains 100 x 150
et 350 x 2 arpent. 3 chalets meu-
blés, dessus érigés, site naturel
premier choix, terrains boisés, lac
ensemencéde truites, pas de mo-
teurs permis. M.L.S. $24,000. Yves
Gendron 861-4470, 774-9141.

IMMEUBLES
WESTGATE

MARCHANDISES

302 ameublement
305 antiquités à vendre
308 antiquités demandées
310 articles de ménage
314 articles camping

- tentes
316 artictes sport - skis

319 instruments de musique
de 322 photos et cinés

330 matériaux de construction
332 effets de bureau - magasins

restaurants

335 tableaux- peintures

340 tapis - carreaux - linoléum
343 terrazo - céramique
346 machines à coudre
349 lingerie - fourrure vêtements

 COURTIERS

300

367 terre jardinage

377 imprimerie
379 divers à vendre

SERVICES

402 peintre
405 électricien
407 plombier
410 rembourreur
413 entrepreneur

417 denturologiste

   magasins a vendre

————
Joli petit restaurant a vendre,
complètement équipé, acceptons
les offres. Renseignements: 843-
8373, 843-7835.

350 T.V. stéréos - radios
354 monnaie - timbres
360 bois charbon - huile

369 animaux à vendre
371 achèterais animaux
375 chevaux - voitures

380 divers demandé
385 équipement de ferme

400

420 menuisier - gbéniste.
425 service domestique

429 garderie d’enfants
430 perdu et trouvé
433 chauffage
435 planchers

438 déménagements

440 service divers
444 lavage - nettoyage

448 chapeaux - couture - couturière
450 décoration

459 portes et fenêtres
460 tailleur
465 terrassement

FINANCE 500

502 associés demandés
505 agents demandés
508 occasions d'affaires
510 assurances
515 hypothèques

ameublement   
Matelas, sommiers, directement du
|manufacturier: simple, double
Queen King, lits ronds, sofas lits.
Aussi rembourrage.Tél.: 681-0307.

 

appartements à louer

 

 

1501 Jarry est, près Papineau, 1/2,
24/2, 31/2 pièces. Modernes, équi-
pé grandes chambres, taxe
d'eau payée. Sundec, garage,
meublés ou non, raisonnables
Tél.: 725-8757.

    

  

chauffés à louer
 

Verdun près de l’Église, 3 ! /2 pie-
ces. Fraîchement repeintes, $90.
678-0303 Po 9-9495, Po 7-8915.

logements à louer  
Maison à louer, Longueuil 1er sept.
6 pièces, cour, $125. non chauffé, 2
fournaises fournies, après 5 hres.

677-5090

logements demandés    
Couple sans enfants recherche
3 ‘ /a, 4 ‘ /2pour le sept. 843-3151.

 

et LE JOUR présentent

Les bandes dessinées québécoises
 

JAUNES D OEUFS par tancuay
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“ lunambule par tibo
 

ME DIRE CE QUE
SUIS VENU FAIRE

 

VOULEZ -VOUS BIEN

CETTE PLANETIE FOLLE

VE
SUR

   

  

SNIF

  

SEIGNEUR 500
SEIGNEUR 000 POURQUOI
NE M'AVEZ -NOUS PAS
ABANDONNE 22

 

  
 

 

[TENSION DE LA

:ME Voici SUR LA
| LIGNE À HAUTE

BASE SECRETE!
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EVITANTTous Les|
OBSTACLESTERRESTRES
AVEC MON MONORAIL
ELECTRIQUE. Bien
SURLA CONSTRUCTION
A ETE TRES LONGUE.

 

 

DEF!
A 2 heures vos meubles serontli-
vrés gratuitement a votre domicile.
Avons200,000 de meubles de tous
les styles a écouler. Moitié prix. Au-
‘cun dépôt demandé. 522-7322,

Meubles non peints: vendoris et
fabriquons. Vaste choix (commo-
des, bureaux doublesettriples,bi-
bliothèques, mobiliers de cuisine,
etc.) Avons aussi matelas toutes
grandeurs, à prix d'aubaine. 207
Beaubien est, tél.: 276-9067.

       

tapis - carreaux -

linoléum  
Tapis “RYA” pimpant grandeur
57x86 faisant bel effet sur murou
plancher. Tél: 722-2054 après 6 hrs
seulement.

    entrepreneur

 

20% D’ESCOMPTE
Peinture intérieur et extérieur, la-
vage, posage de gyprox, tirage de
joints. Estimation gratuite. 271-
9797. :

  denturologiste

 

Denturologiste J. Gauthier, fabri-
cation et réparation de prothèses
dentaires amovibles. Tél: 728-
3401. Charge accepté.

transport - camionnage

455 impôts - tenue de livres

———————————

520 administration

AVIS DIVERS 600

602 activités sociales
605 voyages & Transport
608 ventes de charité
612 encans
620 chasse & pêche
625 divers
630 avis légaux appels d'offres

712 école de danse
715 cours de perfectionnement
720 éducation
722 cours de piano
725 divers - cours

EMPLOIS 800

800 service de personnel
807 couples demandés
810 hommes demandés
 

910 remorques roulottes
914 bicyciettes
918 motocyciettes
922 tracteurs
928 équipement à neige
933 motoneiges
940 avions
944 clinique d'autos

955 réparations autos camions
958 pneus
962 pièces d'auto
970 équipement de garage
7 ires d'autos et camions 

978 camions à vendre -
982 autos et camions à louer

990 autos camions demandés

de 820 t s-filles d dé

634 décès 830 h f d dé 973
638 remerciements 835 agents vendeurs
640 messe 840 coiffeurs-coiffeuses demandés

845 emplois demandés 985 autobus
ÉDUCATION 700 988 débosselage peinture

; VÉHICULES 900 999 autos à vendre
701 école
706 école de conduite
709 école de métiers

service divers   
 

AMASO
Service de rencontres sérieux, 822
est rue Sherbrooke, suite 5. Marthe
Gaudette, b.a.b. péd. b. ph. 1. ès
lettres. Té;.. 524-3852.

  

  

  
  

lavage - nettcyage

ES

AA-1 Lavage, murs, vitres, tapis,
plancher, sablage, varathan, pein-
ture. Estimation gratuite. M. Roger

impôts - tenue de livres
H - - _ _—_

DECLARATIONS D’IMPOT
Formule depuis 1968. Tél.: 381-
5425  

 

 
Brique, foyer, pierre, ciment, che-
minée, joints, menuiserie géné-
rale, balcons, escaliers. Réparons

903 bateaux moteurs yachts
905 maisons mobiles

   
  

Avis légaux - soumis -
sions - appels d'offres
———————

Prenez avis que M. Jacquelin Fos-
ter , Q 501 895, s’adressera à la
Commission des Transports du Qué-
bec pour obtenir un permis additif
pourle transport de toutes les matie-
res en vrac nécessaires sur les chan-
tiers de la Baie James.

Tout intéressé à la dite requête
peut porter opposition dansles quatre
(4) jours de la date de la première
publication dans ce journal, à la
Commission des Transports du Qué-
bec.

Béliveau, Alarie, Chouinard & Asso-
ciés

2 Place Québec, suite 836.
Procureurs des requérants.

   

  

Avis légaux - soumis -

Prenez avis que M. Rodolphe Mi-
chaud Q 502 801 s’adressera à la
Commission des Transports du Qué-
bec pour obtenir un permis additif
pourle transport de toutes les matie-
res en vrac nécessaires sur les chan-
tiers de Mirabelle région numéro 6.
Tout intéressé à la dite requête

peut porter opposition dans les quatre
(4) jours de la date de la première
publication dans ce journal, à la
Commission des Transports du Qué-
bec.

Béliveau, Alarie, Chouinard & Asso-
ciés

2 Place Québec, suite 836,
Procureurs des requérants.

 

Jeanne-d’Arc s’adressera à la
Commission des Transports du
Québec dansle but d’obtenirl'au-
torisation de donnerle service de
location suivant: Location à
court terme (moins d’un an) de
roulottes motorisées au public en
général au 2590 Paul-Pau. Mon-

 

 

fondations, enrayons eau des tréal.
murs. Rénovations. Assurances
incluse. Tél: 642-4077.

femmes-filles Jeanne-d’Arc Gignac s'adres-
demandées sera à la Commission des Tran-

 

Recherchons pour garçon de 7
ans, dame habitant près école St-
Norbert de Chomedey ou près
Place Bellerive, pouvant garder
jusqu'à 7 hres p.m. Tél.: 688-4881.

 

  

 

autos à vendre

Taxi à vendre agglomération Mon-
tréal, A-11, Écrire au: Journal Le
Jour, 387 Boul. Lebeau, C.P. 119,
Mtl.

Camionette Econoline 1970.
Bonne condition, particulier 279-
4981
 

  

 

planchers

Sablage, finition plastique, vara-
thane nettoyage tapis, tél: 721-
7738.

déménagements - C7

Accepterais déménagementsà prix
modique. Local ou longue dis- 

 

  
+

LE PsDUR AETE DE
TROUVER UN MOTEUR
QUI MARCHE SUR LE

JOMILLIONS DE VOITS!

74  

tance, 737-8009.

 

  

 

transport - camionnage | Fort Chambly Auto dépositaire
Volvo, Fiat. Prix défiant toute
compétition. Tél: 658-6623. Livrai-
son immédiate.

Fort Chambly Auto dépositaire;
Volvo, Fiat. Prix défiant toute
compétition. Tél: 658-6623. Livrai-
son immédiate.

Triumph spit-fire 69 27,000 milles
jamais roulé l'hiver. Excellente
condition $990. 721-2485, le soir.

 

5PTB |
Suzanne Asselin

Hinvenle pes doffres d'emploi
mais elle prend bien soin
decelesque vous luiconfiez.

Composez 3318961
 
 

 

Jean-Paul Leduc C.A.

Tél.: 432-4397 
J.-P. LEDUC & CIE

COMPTABLES AGREES

Denis Labelle, C.A.

384 rue Ste-Anne,

Saint-Jérôme, Québec

 
  

SON
stéréo sur mesure

766 ouest. rue Sherbrooke, Montreal 110

844-3441

Nous n'avons pas
de super aubaine   
de super vendeur
de produit miracle.

Nous avons seulement l’ambition de gagner

notre vie en faisant bien notre métier.

 

sports du Québec dans le but
d'obtenir l’autorisation de don-
nerle service de location suivant:
location à court terme (moins
d’un an) de roulottes motorisées
au public en général au 2590
Paul-Pau, Montréal.

Toute personne voulant s’op-
poser à la présente demande de-
vra le faire dans les quatre (4)
jours suivant la pemière publica-
tion du présent avis.   
Prenez avis que M. Jean-charles

Beaulieu Q 503 248, Léonard Beau-
lieu Q 503 959, Germaine Girard Q
501 591, Bertrand Morin Q 501 606
s'adresseront à la Commission des
Transports du Québec, pour obtenir
un permis additif pourle transport de
bois dans la région numéro 8.

Tout intéressé à la dite requête
peutporter opposition danses quatre
(4) jours de la date de la première
publication dans ce journal, à la
Commission des Transports du Qué-
bec.

Béliveau, Alarie, Chouinard & Asso-
: ciés,

2 Place Québec, suite 836,
Procureurs des requérants

Avis est donné que Distributeurs de

Film Paris Inc. fera une demande de
permis spécial à la Commission des
Transports du Québec afin d'opérer
pendant l’instance de transfert, le
permis détenu par Roger Léger opé-
rant sous le nom de Paris Film Distri-
butor Enr., permis 12938 - 8 à la suite
de l’incorporation de ce dernier.
Tout intéressé à la présente requête
peut porteropposition dans les quatre
(4) jours qui su ent cet avis à la
Commission des Transports du Qué-
bec. :

rE

ÉCOLE DE
CONDUITE    

   

à  

Prenez avis que M. Marcellin Trem-
blay Q-503 151 DIAD3 s’adressera à
la Commission des Transports du

Québec pour obtenir un permis addi-

tif pour le transport de bois dans la
région No 3.

Tout intéressé à la dite requête peut
porter opposition dans les quatre (4)
Jours de la date de la première publi-
cation dans ce journal, à la Commis-
sion des Transports du Québec.
Béliveau, Alarie, Chouinard et Asso-
ciés.
2 Place Québec, suite 836,
Procureurs des requérants.

Prenez avis que M. Marcellin Trem-
blay Q-503 151 DIAD3 s’adressera à
la Commission des Transports du
Québec pour obtenir un permis addi-
tif pour le transport de bois dans la
région No 3.
Tout intéressé à la dite requête peut
porter opposition dans les quatre (4)
jours de la date de la première publi-
cation dans ce journal, à la Commis-

sion. des Transports du Québec.
Béliveau, Alarie, Chouinard, et As-
sociés.
2 Place Québec, suite 836,
Procureurs des requérants.

Prenez avis que M. Marcellin Trem-
blay Q-503 151 DIAD3 s’adressera à
la Commission des Transports du
Québec pour obtenir un permis addi-
tif pour le transport de bois dans la
région No 3.
Tout intéressé à la dite requête peut
porter opposition dans les quatre (4)
jours de la date de la première publi-
cation dans ce journal, à la Commis-
sion des Transports du Québec.
Béliveau, Alarie, Chouinard, et As-
sociés.
2 Place Québec, suite 836,
Procureurs des requérants.

Prenez avis que M. Bernard Gagnon
Q-501 917 s’adressera à la Commis-
sion des Transports du Québec pour

obtenir un permis additif pourle tran-
sport de toutes les matières en vrac
nécessaires sur les chantiers de la
Baie James.
Tout intéressé à la dite requête peut
porter opposition dans les quatre (4)
joursde la date de la première publi-
cation dans ce journal à la Commis-
sion des Transports du Québec.
Béliveau, Alarie, Chouinard et Asso-
ciés.
2 place Québec, suite 836,
Procureurs des requérants

Prenez Avis que M. Fernand Trem-
blay Q-501 164 s’adressera a la
Commission des Transports du Qué-
bec, pour obtenir un permis additif
pourle transport de toutes les matie-
res en vrac nécessaires sur les chan-
tiers de la Baie James.

Tout intéressé à la dite requête peut
porter opposition dans les quatre (4)
jours de la date de la première publi-
cation dans ce journal, à la Commis-
sion des Transports du Québec.

Béliveau, Alarie, Chouinard & Asso-
ciés
2 Place Québec, suite 836,
Procureurs des requérants.

NE VOUS LAISSEZ PAS

Sem. 10 a.m. à 7 p.m. Sam. 8 a.m. à 2 p.m.

1010 ouest, Ste-Catherine, suite 637
Édifice Carré Dominion.

omas
Spécialiste
capillaire

Depuis

54 ans Tél.: 866-3041

5125, rue Du Trianon, suite 410

Centre Commercial Place Versailles

Tél.: 353-5410

sions - appels d'offres
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9.30
4 Au bout du fil

8 (13) Pay Cards(jeu)
10 Bonjour Montréa!
12 The Community (information)

8 (13) The A.M. Show
12 Eye Bet(jeu)

10.15
2 9 11 (12) 13 En mouvement

(4) 5 6 The Friendly Giant (enfant)

=

11.00
2 9 11 (12) 13 Personnalité fémi-

nine

4 Pour vous mesdames
(4) 5 6 Sesame Street (éducation)

8 (13) Secrets from the Kitchen
12 Hercules (dessins animés)

 

11.30
10.30 2 7 9 11 (12) L'agence Interim

9.45 2 7 9 11 (12) 13 La souris verte (aventure)
7 Informa 7 (enfant) 4 (6) Dessins animés

(4) 5 6 Mr. Dressup (enfant) 8 (13) Eye Bet (jeu)
9.55 10 Pour vous mesdames 12 Magic Tom's Road Show (en-
6 Standby Six and Religious 2 The Art of Cooking fant).

Thoughts 13 Voisins voisines
10.45 .

10.00 27911 (12) 13 Poly et ie diamant 11 45
(4) 5 6 Mon ami(enfant) noir (enfant) (6) A votre service

: 1.35 3.30
apres-midi 27911(12) 13 Résesu-Soleil (ma- (4) 5 6 The Edge of Night (téléro-

gazine) man)
12.00 8 12 (13) What's the Good Word?
2 9 11 Le prince Saphir (dessins 1.45 (jeu)

animés) 4 Eté 74 (int
(4) 5 6 Luncheon Date (interview) 1 (interview) 4.00
(6) Aujourd‘hui 2.00 27911 (12) 13 Allo Grenouille (en-
7 10 Les tannants (variétés) p fant)
8 (13) Thacker's World (enfant)
12 The Dick Van Dyke Show
(12) De jour en jour

12.15
4 De tout de tous
(6) Nouvelles du midi

12.30
2 9 11 13 L'éventall de Séville
(6) Rond-Point
8 (13) Rocket Robin Hood (dessins

animés)
12 Doctorin the House (comédie)
(12) Citoyens avertis (information)

1.00
2 9 11 (12) 13 Du bout des doigts

(jeu)
(4) New Directions
5 Canadian Travel Tour (documen-

taire)

6 Food for Thought

(6) Pour vous mesdames
7 10 Personnalités (jeu)
8(13) The Merv Griffin Show (varié-

tés)
12 Summer Theatre: ‘The Coun-

terfeit Killer‘, E.U. 1968.
Drame policier de J. Laytes
avec Jack Lord, Jack Wes-
tson et Shirley Knight.

1.15
4 Doigts de fée (conseils)

1.30
2 7 9 11 (12) 13 Le téléjournal
(4) 5 6 Family Court (drame)
10 Au jour le jour (interview)

4 Entre vous et mol
(4) 5 6 Juliette & Friends (maga-

zine) :

2.30
2 9 11 13 Cinéma: ‘Le gentleman

d'Epsom', Fr. 1962. Comédie

de moeurs de G. Grangier
avec Jean Gabin, Louis de,
Funès et Madeleine Robin-
son.

4 Cinéma: ‘La deuxième femme’,
E.U. 1950. Drame policier de

J. V.Kern avec Robert Young,
Betsy Drake et Henry O'Neill.

(4) The Phil Silvers Show
(comédie) ’

5 What on Earth (jeu)

6 Coronation Street (téléroman)

(6) Cinéma: ‘L'heure zéro”, E.U.
1957. Drame d'H. Bartlett
avec Dana Andrews, Linda
Darnell et Sterling Hayden.

7 Ciné-Vacances: ‘Le voiturier du
Mont Cénis”, it. 1954, Mélo-

drame de G. Brignone avec
Roldano Lupi, Elisa Ceganiet
Virna Lisi.

8 12 (13) Somerset (téléroman)
10 Ciné-Mardi: ‘Fandango’, Fr.

1948. Comédie musicale
d’'E.-E. Reinert avec Luis Ma-
riano, Ludmilla Tcherina et
Raymond Buissières.

3.00
(4) 5 6 30 from Vancouver (actua-

lité)
8 12 (13) Another World (téléro-

man)

4 Allons au cirque

(4) 5 6 Forest Rangers (aventure)

(6) 10 Patotville (enfant)
8 12 (13) Anything you can do (jeu)
9NC Sesame Street (éducation)

4.30
279 11 (12) 13 Marie Quat' Poches

(enfant)
(4) 5 6 Marc's Grab Bag

(6) Personnalités (jeu)
8 (13) The New Beatthe Clock(jeu)

10 Aventures ’’La bataille de
Bloody Beach’, E.U. 1961.
Drame de guerre d'H. Cole-
man avec Audie Murphy,
Gary Crosby et Dolores Mi
chaels.

12 Pay Cards (jeu)

4.55
4 Tirage Bonanza

5.00
2 7 9 11 (12) Daniel Boone
4 (6) Les tannants (variétés)
(4) 5 6 How It Happens (science)

8 (13) The Mod Squad (policier)
9NC Montréal Attualita
12 Truth or Consequences(jeu)
13 Cinéma de 5 heures: ‘Le trai-

tre’, E.U. 1951. Film d'es-
pionnage d'A.Litvak avec Ri-
chard Basehart, Gary Merrill
et Oskar Werner.

5.30
(4) 5 6 Thatgirl (comédie)
12 The New Beat the Clock (jeu)
 

soirée /

6.00
2 11 Chez Pauline
4 7 10 Pierre, Jean jasent

(4) Reach for the top (jeu)
5 6 The City at Six
(6) Studio Six (information)

8 (13) Newsline
9 Outaouais 30 (affaires publiques)

9NC 50 activités olympiques
(11) De copeaux en copeaux

12 Pulse (information)
(12) Laure! et Hardy

6.30
2 9 11 Actualités 24 (information)
(4) This Day (information)
5 Around the City with Bob (infor-

mation)
6 New Directions
(6) Pierre, Jean jasent
8 (13) Top Dough (jeu)
9C It's Debatable
9NC L'O.R.T.F. présente

(11) Entre vieux et moi
(12) Le téléjournal

6.40
(12) Nouvelles du sport et

commentaires

7.00
2 11 Génies en herbe
4 Panoramonde(information)

(4) Four for the road
5 6 About Women...-and men
7 Les grands cirques
8 (13) Headline Hunters (jeu)
8C 9NC Radio-Québec — Bonjour,

Tambour-Major! ‘’Lakeshore
Concert Band"

10 Le 10 vous informe
(11) Communication-Québec
12 Adam-12 (policier)
(12) Discographie
13 Le 13 vous informe

7.30
27 9 11 (12) 13 La p'tite semaine
4 (6) 10 Hawail 5-0 (policier)

(4) Gene and Jody (musique)

5 The Protectors (policier)
6 Sunspots
8 12 (13) Tuesday Mystery Movie

“Banacek: No Stone Untur-
ned”, avec George Peppard,

et Gary Lockwood.
8C 9NC Radio-Québec — La

chasse-galerie ‘Médecine et
cuisine pop”.

7.45
9C SNC Radio-Québec — Les

touche-a-tout.

8.00 ;
2 56 7 11 (12) 13 Football (Ligue

canadienne)

(4) Feature Flim: Cast a Giant Ha-

dow', E.U. 1966. Drame de M.
Shavelson avec Kirk Douglas
et Senta Berger.

9 Film: “La bataille des Ardennes”,
E.U. 1965. Drame de guerre
de K. Annakin avec Henry
Fonda, Robert Shaw et Ro-
bert Ryan.

9C INC Radio-Québec — On n'a
plus les séances qu'on avait
(Le théâtre de l'atelier de
Sherbrooke).

8.30
4 (6) 10 Symphorien (comédie)
9C 9NC Radio-Québec — Les

hommes oubliés (Lettre de
Sibérie)

9.00
4 (6) 10 En vedette: ‘‘Sacha Distel”

8 12 (13) Marcus Welby, M.D.
(drame)

9C 9NC Radio-Québec — Voulez-
vous dîner avec moi? ‘‘Mar-
cel Godin”.

9.30
9C 9NC Radio-Québec — La vie

qu'on mène

   
  

5 CKMI, Québec

8.   CJSS (CTV),
>BOFT (R-C

* 2 CBFT (R-C), Montréal
4 CECM (TVA), Québec
(4) CBOT (CBC), Ottawa-Hull

“6 CBMT (CBC), Montréal

(6) CJPM (TVA), Chicoutimi
7. CHLT, Sherbrooke

Cornwall
Ottawa

 

  
e Le film de Michel Brault ‘‘Entre la mer et l’eau douce” sera

présenté au Festival du cinéma canadien, ce soir à 23 heures, à
la chaîne française de Radio-Canada. Ce film met en vedette
Geneviève Bujold, le chansonnier Claude Gauthier, qui a

composé la musique du film, et Paul Gauthier.

e Le chanteur-fantaisiste français Sacha Distel sera parmi

nous, ce soir à 21 heures par le truchement du canal ‘“‘10” qui
nous présente une heure de chansons truffée de souvenirs et
d’anecdotes, dans le cadre de la série ‘EN VEDETTE”.

e Gilles Latulippe, Juliette Huot, Janine Sutto, Denis Drouin,
Gérard Poirier, Jacques Galipeau et Denise Proulx se donnent
la réplique au coursde l’épisode de ‘“SYMPHORIEN””que l’on
verra ce soir à 20h.30 sur les ondes cu canal ‘10°’.

10.00
4 Monsieur Country, Claude Patry

(variétés)
(6) 10 Jinny (comédie)
8 12 (13) Kojak (policier)

9C Irish Weekly
9NC Des vacances exclusives

10.30
2 7 911 (12) 13 Le téléjournal
4 (6) 10 Les nouvelles TVA
(4) 5 6 It's a musical world

9NC Education permanente

10.50
2 9 11 (12) Nouvelles du

sport et météo
7 Informa 7

13 Le 13 vous informe

11.00
2 9 11 (12) 13 Festival du cinéma

canadien ‘Entre la mer et
l'eau douce’’, Can. 1967.
Drame sentimental de M.
Brault avec Claude Gauthier,
Geneviève Bujold et Paul
Gauthier.

4 Ou sont-ils donc? (jeu)
(4) 5 6 8 12 (13) News
(6) En fin de soirée ‘Plaisirs dan-

gereux”, It. 1966. Drame de D.
Tessari avec Annie Girardot,
Raf Valione et Alberto Lio-
nello.

Mastroanni.

7 Cinéma: ‘L'aventure inoublia-
ble” E.U. 1945. Comédie mu-
sicale d'E H. Griffith avec
Fred Astaire, Joan Leslie et
Robert Benchley.

INC Big Fights of the Decades
10 La couleur du temps

11.05
4 Ciné-4: ‘Le triomphe d'Hercule’,

It. 1964. Aventures d'A. de
Martino avec Dan Vadis,
Pierre Cressoy et Maritu Tolo.

11.15
10 Sans pantoufles "Chaque mer-

credi”, E.U. 1966. Comédie
de R. E. Miller avec Jason Ro-

bards, Jane Fonda et Dean
Jones.

Diane Baker, Robert Morley et Don
Borisenko.

11.20
8 (13) Sportsline
12 Pulse (information)

11.22 ’
(4) 5 6 Viewpoint (information)

11.30
(4) CBOT Tonight
5 After eleven: "Bringing Up

Baby", E.U. 1938. Comédie
d'H. Hawks avec Katharine
Hepburn, Cary Grant et
Charles Rugles.

6 Montreal Tonight (information) °

8 (13) Simply Charlotte (magazine)

11.45
(4) Sports

6 Ciné-Six: “Julia Misbehaves",
E.U. 1948. Comédie de J.
Conway avec Walter Pid-
geon, Greer Garson et Eliza-
beth Taylor.

11.55
(4) Fright night theatre ‘Die, Mons-

ter, Die’, E.U. 1965. Drame
d'horreur de D. Haller avec
Nick Adams, Boris Karloff et
Susan Farmer.

12.00
8 (13) Night Owl Movie Carson

City", E.U. 1952. Western d'A.

de Toth avec Randolph Scott.

Lucitle Norman et Raymond
Massey.

12 Feature Movie: "The Despera

dos”, E.U. 1968. Western d'H.
Levin avec Jack Palance,

Vince Edwards, Georges Ma-
haris et Melville Brand.

12.45
10 Le 10 vous informe

1.00
2 Le téléjournal
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9C Câble TV. Montréal
9NC National Cablevision, Montréal |
10 CFTM (TVA). Montréal
11 CBVT (R-C), Québec
(11) TCQ (câble), Québec

CFCF (CTV). Montréal
(12) CKRS, Jonquière
13 CKTM, Trois-Rivières
{13) CJOH (CTV). Ottawa-Hull
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Radio-Canada sur la breche?

Des danseurs québécois protestent
(par Jean-Pierre Tadros)

— ‘‘“Monsieur B.’’, c’est le ti-
tre quel’on vient de donner au
Super Show de Jacques Bou-
langer que la chaine française
de Radio-Canada présentera
à ses téléspectateurs vingt di-
manches durant à 19.30 heu-
res à partir du 22 septembre.
C’est aussi, depuis quelques
jours, le lieu d'un méconten-
tement: celui de danseurs et
chorégraphes québécois qui
crient à l’injustice.

Pour ce Super Show,le ser-
vice des variétés de Radio-

Canada a en effet engagé un
chorégraphe américain,
George Reich. Et cela pour
‘toute la série des vingt émis-
sions, et non pas pour une ou
deux émissions comme cela se
faisait d’habitude. Michel
Boudot, lui-même chorégra-
phe à Radio-Canada et pro-
fesseur aux Grands Ballets
canadiens, se dit surpris de
voir Radio-Canada engagé
ainsi un chorégraphe étranger
pour toute une série d’émis-
sions alors que les chorégra-
phes canadiens et québécois

ne manquent pas. *’Qu’un
chorégraphe américain
viennefaire un spectacle, on le
veut bien; mais toute une sé-
rie, cela on ne le tolère pas”.

Et puis, il y a aussi le fait
que ce chorégraphe a été in-
vité à engagerà l'étranger des
danseurs. Pourquoi à l’étran-
ger, alors qu’au Canadaet au
Québec il y a de plus en plus de
danseurs de talent. **Et puis,
me souligne-t-on sarcasti-
quement, les danseurs améri-
cains qui viennent ici ne sont
pas forcément bons, car les
bons, eux, ils ne quittent pas
New York ou Las Vegas”.

Alors, danseurs et choré-
graphes québécois, me dit Mi-
chel Boudot, ont décidé de sai-

sir l’Union des Artistes du
problème. Et aussi de faire
des démarches auprès du mi-
nistère de l’Immigration afin
qu’on n’accorde pas de per-
mis de travail aux danseurs
étrangers puisqu’au Canada
il s’en trouve qui auraient be-
soin de ces emplois.

À Radio-Canada, M. Mau-

À la Place des Nations

Une Véronique Samson exaspérée
et un Ville Emard très
par Katou

Ville Émard Blues Band,
je vous salue!

Ouf!!! Heureusement que

le soleil était là samedi, car,
sans lui, la longue longue
route, qui mène du station-
nement de la Ronde à la Place
des Nations, aurait été un
vrai chemin de croix! (ba-
lade, minirail, balade et en-
core minirail). Suivez le ‘‘P”’
pourle parking... nous avons
suivi le ‘‘P’’: mais ce n’est
pas au stationnement qu’il

nous mène, c'est au Pakis-
tan!

Enfin nous voilà installé,
Place des Nations. I! fait
beau, le soleil est splendide
et les gens autour de nous

sont confiants que le specta-
cle sera ‘’au boutte’. H y
avait longtemps qu'on

n'avait vu V.E.B.B. en spec-
tacle; depuis le théâtre

Saint-Denis oùils avaient en-
registré leur 33 tours, on

- n'avait pas eu l’occasion de
les revoir à Montréal, sauf
dans le Vieux-Montréal du-
rant les Fétes de la Saint-
Jean, mais encore là, ils n’y

étaient pas tous. Et puis Vé-
ronique Samson sera la elle

aussi, accompagné par
V.E.B.B.

On a hâte, on s'impatiente;
il y a au moins 10,000 per-

sonnes entassées, coude à
coude et mille avions de pa-

pier qui tentent désespéré-

où irons-noue?

 

ANJOU: Les choses de l'amour: 9.40 —
Les invitations dangereuses: 7.30.

ARLEQUIN: Lawrence d'Arabie: 12.55,
4.30, 8.05.

ATWATER|: The Sting: 12.20, 2.30, 4.50,
7.20, 9.30.

ATWATER Il: Fongatuli: 1.25, 3.30, 5.30,
7.30, 9.25.

AVENUE: Herbie Rides Again: 12.30,
2.15, 4.00, 5.45, 7.35, 9.10.

BERRI: A coup de Magnum: 1.50, 5.45,
9.35. — Super Drogue: 12.05, 3.55,
7.55.

BIJOU: C'est plus facile de garder la
bouche ouverte...: 12.20, 3.36, 6.32,
9.58. — Les gourmandines: 1.47,
5.03, 8.19.

CANADIEN: Ondanse sous la jupe — La
revanche des coolies: dès 12.30.

CHAMPLAIN: L'arnaque: 1.30, 5.30, 9.35
— Duel dans la poussière: 12.00,
3.50, 7.55.

CHEVALIER: Les galets d'Etretat: 12.30,
2.47, 5.04, 7.21, 9.38.

CINÉ CENTRE No1: La punition: 12:30,
2:35, 4:45, 6:55, 9:05.

CINE CENTRE No 2: C'est plus facile de
garder la bouche ouverte — Les
ourmandines: dés 12:30.

CINEMA V (salon rouge): The Adventu-
res of Rabbi Jacob: 7:00, 9:00.

CINEMA V (salon bleu): Mrs Barrington:
7.30, 9.30.

CINEMA 7e ART: Bananas: 9.00 — Tout
ce quevous avez toujours voulu sa-

voir sur le sexe... sans jamais oser
le demander: 7:30.

CINEMA 2001: Harold et Maude: minuit.
CLAREMONT: Not Now Darling: 1.00,

2.40, 4.25, 6.05, 7.45, 9.25.
CRÉMAZIE: Mon nom est personne:

7.20, 9.30.
DAUPHIN (McLaren): Bingo: 7.30, 9.30.
DAUPHIN (Renoir): Les valseuses: 7.20,

9.30.

DE PARIS: Les Chinois à Paris: 1.30,
3.30, 5.30, 7.30, 7.30, 9.30. _

ELYSEE (Salle Resnais) Le charme dis-
cret de la bourgeoisie: 7.30, 9.30.

ELYSEE (Salle Eisenstein): Le jardin
des Finzi-Continis: 7:00, 8:45, 10:30.

FESTIVAL: La grande boutfe: 7:10, 9:30.
FLEUR DE LYS: Les Chinole à Paris:

1.30, 3.30, 5.30, 7.30, 9.30.
GRANADA: Quand les Jaunes voient

rouge — Miss Karaté, jeu de main,
jeu de Chinois: dès 6:20.

GREENFIELD No 1: L'amour & cheval —
Prostituée le jour, épouse la nuit:
dès 6:10.

GREENFIELD No 2: Plaisir et-danger du
sexe — Les désaxés: dès 7.55.

JEAN-TALON:Les corps célestes: 7:45.
Ps était une fois dansl'est: 6:00,
9:30.

KENT: Digby: 12.25, 2.10, 3.50, 5.45, 7.30,
9.15.

LA SCALA: Le Parrain: 3:15, 8:00 —

 

ment de rejoindre la scene...
On tape des mains, on siffle
et enfin, on nous annonce
que le spectacle commencera
dans dix minutes.

On nous avait promis tout
un ‘‘show’’, nous en avons
eu pour notre argent. Ville

Émard Blues Band, c'est
vraiment la crème des musi-
ciens québécois. Le gros
Pierre, avec son ‘Ode pour

une belle inconnue” a littéra-
lement soulevé la foule; Mi-
chel Séguin aussi avec, son
solo de tam -tams.

rice Dubois, directeur des
émissions de Variétés, nous a
confirmé l'engagement de M.

George Reich. Il s'étonne ce-
pendant de la réaction de cer-
tains danseurset chorégraphes
puisque M. Reich a déjà tra-
vaillé longtemps à Radio-
Canada et aussi avec Muriel
Millard. D'autre part, il ne
prendra finalement le travail
de personnes puisqueles res-
ponsables de ‘Monsieur B.**
ont décidé de demander à des
chorégraphes québécois de
proposer des productions que

supervisera M. Reich.

Pour ce qui est des dan-
seurs, M. Maurice Dubois a
tout d’abord fait remarquer
que sur les huit nécessaires,
trois avaient été déjà engagés,
et ils sont tousles trois québé-
cois. Quant aux autres, M.
Dubois aurait effectivement
demandé à M. Reich de recru-
ter des danseurs américains.
Deux raisonsici: ils nous faut
de nouveauxvisages et tousles
danseurs doivent avoir la

mêmetaille. Mais M. Dubois
se montre conciliant: ‘‘tous tes

en forme
Enfin, la derniere partic...

avec Véronique Samson.
Malheureusement. elle de-
vait connaître toutes sortes
de difficultés avec le son, si

bien. qu'exaspérée. elle a
mis fin assez abruptement à
son tour de chant. Dom-
mage. car elle avait à son ré-
pertoire plusieurs nouvelles
chansons qui m'ont paru.
malgré tout. assez intéres-
santes.

Ce fut, tout compte fait.
une excellente soirée musi-
cale. Ville Emard Blues
Band. je vous salue!

  
Véronique Samson lors de la représentation samedi dernier
à la Place des Nations.

Love Story: 1:30, 6:20.

LAVAL No 1: L'amour à cheval — Insa-
tisfaites poupées érotiques: dès
7:00.

LAVAL No2: Plaisir et danger du sexe —
Les désaxés: dès 7.00.

LOEW'S: Thunderboldt and Lightfoot:
1:00, 3:00, 7:00, 9.00.

MAISONNEUVE: Les corps célestes:
7:45 — Il était une fois dans l'est:
6:00, 9:30.

MERCIER:3 étoiles 36 chandelles: 2.25.
6.15, 10.00. — 2e grand film Disney:
12,10, 4.05, 8.00.

MONKLAND: Walking Tali: 1:10, 5:20,

9:40, — Harrad Experiment: 3:35,
7:55.

OUTREMONT: Son of Dracula: 6,00 Mil- -
lhouse: À White Comedy: 8.00 —
The Boys in the Band: 10.00

PALACE: Mr Majestick: 12:40, 2:55, 5:05,
7:20, 9:35.

PAPINEAU: Quand les jaunes voient

rouge: 1:10, 4:30, 7:55. — Miss Ka-

raté, jeu de main, jeu de Chinois:
2:50, 6:15, 9:35.

PIERROT: Orange mécanique: 6:20,
9:0

PIGALLE: Black Eyes: 2:25, 5:55, 9:20 —

Lady Kung-Fu: 12:45, 4:10, 7:40.

PLACE DU CANADA: The Three Muske-
teers: 1:15, 3:15, 5:15, 7:15, 9:15,

PLACE VILLE-MARIE (grande salle):
Chinatown: 12:10, 2:35, 5:00, 7:25,

9:45 — (Petite salle): The Apprenti-
ceship of Duddy Kravitz: 12:20, 2:35,
4:50, 7:05, 9:20.

PLAZA: On danse sous la jupe — La
revanche des coolies: dès 12:30.

SAINT-DENIS: La maison des damnés:
12:00, 3:17, 6:34, 9:51. — La Goulve:
2:03, 5:10, 8:27.

SEVILLE: Badlands: 1.00, 2.40, 4.20,
6.00, 7.40, 9.25.

SNOWDON: The Apprenticeship of
Duddy Kravitz: 12:50, 2:50, 4:55,
7:00, 9:05.

VAN HORNE: Uptown Saturday Night:
1:10, 3:10, 5:15, 7:15, 9:20,

VENDOME: Lov ein 3 dimensions: 12:10,
1:50, 3:30, 5:10, 6:50, 8:30, 10:10.

VERDUN: Les Bootleggers: 8.00 — Les
flics et les voyous: 6.30, 10.00.

VERSAILLES(salon bieu): L'amour sur
un cheval — Féminin, féminin: dès
6:15. (Salon rouge): Plaisir et dan-
ger du sexe— Lâchez les chiennes:
dès 6:15.

VILLERAY: 3 étoiles 36 chandelles:
2:45, 6:15, 9:45. — Un petit Indien:

© 1:00, 4:30, 8:00.
WESTMOUNT SQUARE: That's Enter-

tainment: 2:00, 4:20, 6:45, 9:10.
YORK: Bank Shot: 1:15, 2:50, 4:30, 6:10,

7:45, 9:25,

CINE-PARC ODEON: Ecranli: Mon nom
est personne: L'Héritier. Ecran t:
L'arnaque, Due! dans la poussière.

 

(Photo Jean-Claude Champagne}
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danseurs seront invités à une
audition, et l’on choisira. On
est bien libre de choisir‘’. En
tout cas, M. Dubois est à la
recherche d’une équipe de
danseurs homogènes et per-
manente pour éviter les désa-
gréments des changements

Au fil des jours ( >

“Pour le meilleur
ou pour le pire’’

Claude Jutra a donné hier le premier tour de manivelle
de “*Pour le meilleur ou pour le pire*’, un film qu’il a écrit
et dont il partage la vedette avec Monique Miller. La
distribution de ce long-métrage comprend également
Pierre Dufresne et Monique Mercure.

ayune fois...

rent.

de Hamilton le 5 octobre. | prochain à Montréal.

Avec ‘Pourle meilleur ou pourle pire’, Claude Jutra,
qui a réalisé *‘Kamouraska’*, revient à une forme de
cinéma plus ‘intimiste’. H définit d'ailleurs ce fitm.
comme une réflexion sur l'amour conjugal. ‘C’est avant
tout un film comique, prégise le cinéaste, d’un comique
souvent grinçant, parfois difficilement supportable, mais
c'est un film qui ne se prend jamais au sérieux‘.

Le film, dontle tournage se terminera le 20 septembre,
doit sortir dansles salles québécoises au printemps 1975,

Le Studio-Théâtre, dans sa programmation estivale, a
aussi pensé aux jeunes de 4 à 9 ans. À la condition de
réserver sesbillets à l'avance ceux-ci pourront voir, tous
les samedis, jusqu'en septembre, à 14 heures, un magni-
‘fique spectacle de marionnettes qui a pourtitre: “Il était

“I était une fois.” fait revivre, en faveur des jeunes, :
les personnages de leurs contes préférés, habillés d'hu- !
mour, de courage, de tendresse, d’espièglerie, de magie.
Personnages imaginaires dénouanttoujoursles situations
simples ou compliquées, dans un langage poétique et
vivant à la portée des petits.

Le lieu, le cadre mème du Studio-Théâtre est déjà une :
découverte originale et renforce, si l’on peut dire, le !
caractère d'étrangeté, de rêve et de poésie du spectacle:
En somme, profiter de ‘‘I! était une fois‘, c’est du
meme coup faire une découverte touristique peu banale
d'un coin trop méconnu du Québec.

Le Studio-Théâtre est situé à Sainte-Sophie-de-
Lacorne, dans les Laurentides et à 5 milles de Saint-
Jérôme. Et il est entendu que les parents pourront assis-
ter aux représentations avec leurs enfants, s’ils le dési-

La compagnie de danse contemporaine de Montréal, le
Groupe de la Place Royale annonce qu’elle présentera
une série de spectacles cet automnedansle sud de l'Onta-
rio. C’est la première fois que la compagnie entreprend
une importante tournée dans cette région.

Cette tournée ontarienne débutera à l’Université |
Queen's de Kingston le 21 septembre. ‘Le Groupe”
visitera ensuite plusieurs centres dont: Le Centre Natio-
nal des Arts d'Ottawa le 27 septembre, l’Université de :
Western Ontario de London les 29 et 30 du mème mois, :
l’Université York (Toronto) le 2 octobre, l’Auditorium :

Eaton (Toronto) les 3 et 4 octobre, ’Université McMaster :

Le Groupede la Place Royaleest toujours composé des
mêmes danseurs que l’année dernière auquel s’est joint
Blaine Vany, danseur canadien, antérieurement avec le
Rotterdam Danscentrum, Pays-Bas. Revenus depuis peu
ils travaillent à de nouvelles créations en plus de préparer
de façon résolue les oeuvres du répertoire qui seront
présentées en Ontario. **Le Groupe”organise également
l'ouverture de sa nouvelle école de danse pour septembre

fréquents qu'il avait connu
avec ‘’Tempo’’.

Voici où en sont nos pas de
danse. Quant à “Monsieur
B.*, la première .des émis-
sions a déjà été enregistrée…
en Belgique.
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L'ATÉLIER: (Parc Jacques-Cartier,

Sherbrooke) - Pepsie”’ de Victor et
Pierrette Bruno. Du mercredi au di-
manche: 20:30, jusqu'au 1er sep-
tembre.

CENTRE D'ESSAI DE L'U, DE M. (2332
Edouard-Montpetit, 6e etage)
‘Vas-y mon bébé”, par La Ral-
longe. tout court. Du mercredi au
dimanche, 20:00. Entrée libre;

jusqu'au 18 août.
L'ESCALE: (Saint-Marc sur Richelieu.

526-0821) - ‘Relatively Speaking’
d'Alan Ayckbourn. Lun. et mar.
20:30; ven. et sam, 21:30: dim.:

19:30, ‘Pantoufle’ d'Alan
Ayckbourn. Mer. et jeu. 20:30: Ven.
et sam. 18:30; jusqu'au 31 août.

ORATOIRE SAINT-JOSEPH: Une croix
de chemin” de Monique Miville-
Deschènes. Lun. mer. et jeu. 21:30:
usqu'au 29 août.

LA POUDRIÈRE (lle Ste-Hélene. 526-

0821): "Look, No Handsde Lesley
Storm. Du mar. au ven. 20:30.
Jusqu'au17 août.

STUDIO-THÉÂTRE (Ste-Sophie de La-
corne, (1) 436-1304); ‘La leçon” de
lonesco. Sam. à 20:00 et 22:15:
jusqu'au 21 sept. - Et pis La. La.
La Hein!" de Lise Leclerc de Silva.
Merc. à ven. à 20:45; jusqu'au 20
sept.

THEÂTRE DE MARJOLAINE (Eastman,
(1) 297-2862): "Le testament” de
Marce! Dubé et Cyrilie Beaulieu. Du
mar. au ven. 21:00 Sam. 19:00 et
22:15. Dim. 20:00. Jusqu'au 1er sep-
tembre.

THEATRE DES MARGUERITES (Trois-
Rivières, 377-3223): “Quand
eépousez-vous ma femme?’ de Luc
et Conti. Du mar. au ven., 21:00.
Sam. 19:30, 22:30. Jusqu'au 31 août.

THEATRE DES PRAIRIES (Notre-Dame
des Prairies, Joliette {1) 756-1661):
‘Deux et deux font sexe”, de Ri-
chard Harris et Leslie Darbon. Du
mar. au ven. 21:00. Sam. 19:30 et
22:00. Jusqu'au 31 août.

THÉÂTRE D'ETÉ DE SAINT-OURS (vil-
lage des Ecluses): "Baby Doll” et
‘Vingt-sept remorques pieines de
tabac”, de T. Williams. Mer., jeu.
ven. et dim, 21:00. Jusqu'au 31
août.

THÉÂTRE DU NOUVEAU MONDE (84
ouest, Ste-Catherine, 861-0563): A
compter de jeudi: ‘Théâtre en fo-
Hie”, extraits de pièces de Molière.
Tardieu, Pinter, Gauvreau, etc., a
21:00. Relâche dim. et lun. Jusqu'au
31 août.

THÉÂTRE DU RIDEAU-VERT (4664, St-
Denis, 844-1793): ‘La Sagouine”
d'Antonine Maillet. Du mar. au dim.
20:00. Jusqu'au 31 août.

 

THÉATRE SUN-VALLEY (Val-Morin,
299-3511): Lorsque l'enfant parait”
d'André Roussin. Ou mar. au jeu.
21:00. Sam. 20:00 et 22:30. Dim.
20:00, Jusqu'au 1er septembre.

THEATRE DU HORLA (15 rue des Peu-

plier, St-Bruno: 653-0501}; ‘Deux

secondes’ (nouvelle version). Un

spectacle de Michele Barrette,
Ginette Dumais et Johanne Sey-
mour. Du 13 au 24 aout a 20h30.
Relache dimanche et lundi.

CTY  
LA BUTTE A MATHIEU (Val-David, 8189-

322.2248): Gilles Valiquette. Tous
les soirs a 21.00; Samedi a 21.30 et

 

 

23.00: Lundi relache. Jusqu'au 14
août.

LE PATRIOTE DE STE-AGATHE (Ste-

Agathe): Diane Dufresne. ‘

HOTEL NELSON (425) Jacques-Cartier -
861-5731): The Shakey A! Band’, du 13
au 18 août à 22h. et minuit. Vendredi et
samedi à 22h., 23h30 et 1h.

CAFÉ CAMPUS: Koko Taylor, à 21h30 ce
soir.

VISITEZ À

SÉRAPHIN
STE-ABÊLE

 

 

OUVERT JUSQU'AU 14 OCTOBRE

“ça c’est
7 , » 9”
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Après New York, les chutesdu Niagara

NIAGARA FALLS (New
York) (AFP) — Le funam-
bule frangais Philippe Petit,
dont l'exploit à New York la
semaine dernière a fait la une
de presquetous les journaux
d'États-Unis, veut mainte-
nant répéter la même per-

 

formance au-dessus des chu-

tes du Niagara.

Le jeune Français— Il a 24

ans — s’est entretenu lundi
avec les autorités américai-

nes et canadiennes qui doi-
vent lui accorder l’autoris&
tion à cette nouvelle aven-»
ture. Les chutes sont à la

frontière des deux pays.

M. Keith Hopkins, direc-

teur du parc national améri-
cain du Niagara a déclaré que
la demande de M. Petit serait
soumise à la prochaine réu-
nion de son Conseil d'admi-
nistration. L'autorisation de

la commission du parc de

Niagara de l'Ontario (Ca-
nada) sera également néces-

saire.

M. Hopkins a précisé qu’il

ne tenait pas à créer un pré-
cédent. Il n’a toutefois pas
fait mention du funambule

Blôndin, également Fran-
çais, de son vrai nom Jean-

François Gravelet, et natifde
Saintomer, qui a franchi le
fleuve Niagara sur une corde
de 160 pieds (49 mètres) au
dessus des chutes en 1859, et
chaque fois en modifiant sa

méthode de traversée: les
yeux bandés, sur des échas-

ses, poussant une brouette,
préparant et mangeant une
omelette au milieu, et portant

un homme (d’ailleurs terro-

risé) sur ses épaules.

Au cours de ses entretiens

Deux Londoniens renoncent

de poursuivre leur tour

du monde à la rame
LONDRES (AFP) —

Deux Londoniens d une
vingtaine d'années, Derek
King et Peter Bird. ont re-

noncé à faire le tour du
monde à la rame après avoir
réussi. au prix de mille péri-
péties. à traverser l’Atlanti-
que de cette façon. Partis de
Casablancale 7 mai dernier.
ils sont arrivés dimanche.
soit trois mois plus tard. à

l’île Sainte-Lucie dans les

Caraïbes. dans un état

d’épuisement total.

Les deux organismes qui

finançaient l'expédition. la
‘British Petroleum'’ et la

chaîne privée de télévision

‘Independent Television
News’. ont rapporté lundi
les détails de l'odyssée des
deux jeunes. Pendant la plus
grande partie de leur traver-

sée, Derek King et Peter

King durent affronter des

tempêtes de force six. Ils fro-
lèrent la mort à plusieurs re-

Rien ne sert de courir, il faut partir à temps!

prises. notamment Derek
King, qui tomba pas dessus

bord et fut poursuivi par un
requin. À deux reprises, leur

bateau fut sur le point d’être
coulé par de grands bâti-
ments.

Épuisés par lers épreuves
de cette traversée les deux

navigateurs ont décidé de ne

pas poursuivre leur voyageet
ils regagneront Londrescette
semaine. par avion.

 
Un coureurqui participe aux 24 héures d’un marathon à relais, prend un peu de soleil
avant de reprendre la route.~

A compter d’aujourd’hui et jusqu’a la fin des cham-
pionnats du monde de cyclisme, LE JOUR publiera quoti-

diennement le billet du Bison Ravi. Le Bison Ravi, c’est
l’écrivain-critique de cinéma Patrick Straram, ex-

champion cycliste. Nous lui laissons d’ailleursle soin de se
présenter.

Quel enfant ne s'est pas identifié à une idole? C’est

ainsi que commencela longue quête pour l'appropriation

d'une identité, qui fait qu'on vivra celui-ci qu'on est,
seton-des rapports sociaux dont on prend la responsabi-
lité et qui produisent un plaisir.

Lorsque j'avais six ans. je faisais. seul, de grandes

courses à pied. Mais, dans mon esprit, il s'agissait de

courses cyclistes, et j'était un seul champion: Emile
Idée.

La belle dialectique inaugurale: Idée!

A cet âge-là, mes idées s'esquissaient. Quoi vivre? Je

voulais faire une carrière de coureur cycliste. conduire
des trains (locomotives à vapeur), être aimé, et écrire.

L'idée a fait sa longue marche: j'écris. Et je commence
même,à 40 ans, à écrire ce queje veux écrire, comme je
veux l'écrire. ‘En train d'être en train vers où être.
Québec.” (l'obscène Nyctalope éd.), ‘Cinémarx &
‘Rollings Stones’ (les Herbes Rouges éd.), “‘Gilles-
cinéma-Groulx le Lynx inquiet 1971’ (Éditions Québé-
coises / Cinémathèque Québécoise), ‘‘Irish coffees au

No Name Bar & vin rouge Valley of the Moon‘ (éd. de
l’Hexagone/l’obscène Nyctalope éd.), ‘*4 x 4/4 x 4" (les
Herbes Rouges éd./16), demain ‘“Questionnement so-
cracritique’’ et ‘La faim de l’énigme’’, autant d’écritures
qui rendent compte du travail d'information/éducation,
dans une perspective socialiste, que j'ai choisi de faire, et
de mon goût à vivre et de mon plaisir de vivre, le Bison

Ravi que je suis et que j'écris, avec les Québécois avec
lesquels je vis — des Québécois qui pensent fondamental
et prioritaire un travail d'information/éducation, dans
une perspective socialiste, pour libérer le Québec de

toutes les mythologies qui le figent dans l'inertie d’une
société de consommation qu’exploite et dé-nature l’im- périalisme américain.

/
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avec les autorités américai-
nes et canadiennes, M. Petit
a déclaré que s’il reçoit l’au-

torisation de réaliser à nou-
veau cet exploit, il lui faudra
au moins un an pour préparer
la traversée. Il aura a cons-
truire deux tours, chacune
d’une trentaine de mètres, de
chaquecôté des gorges, et la
distance qu’il aura à franchir
sera d’environ 3,000 pieds
(1km).

Le jeune funambule est
bien connu du public améri-
cain depuis sa traversée mer-
credi sur une corde entre les
toits des plus hauts gratte-
ciel de New York, les deux
tours du World Trade Buil-
ding qui ont chacune 110 éta-
ges et font 1,353 pieds (412
metres) de haut.

Les chutes du Niagara pa-
raitront peut-étre modestes a
M. Petit apres son exploit de
la semaine dernière. Elle ne

sont qu’environ 190 pieds (58
mètres) de haut.

 

OTTAWA (PC)
Contrairement à la plupart
des équipes de la Ligue ca-
nadienne de football, les
Rough Riders d’Ottawa ne
comptent pas accorder de
surveillance accrue à

Johnny Rodgers, des
Alouettes de Montréal.

Lestitulaires de la coupe
Grey ont tenté de contrer
Rodgers au cours de leur

premiere rencontre contre
les Alouettes et ils ont subi
un revers de 20-17.

Cette fois, l’instructeur

George Brancato envisage
de s’attaquer au coeur du
probleme: le quart-arriere
Jimmy Jones.

**On lui a laissé beaucoup
trop de temps’, a dit Bran-

cato. ‘‘ni Hamilton ni To-
ronto n’a pu arrêter Rod-
gers mais nous réduirons
son efficacité en concen-  Jimmy Jones

Les Rough Riders d’Ottawa s’attaqueront
au coeur du problème: Jimmy Jones

trant nos efforts sur Jo-

nes

Les Riders affrontent les
Alouettes pour la deuxième
fois de la saison, ce soir, à
8:00 p.m., et le match sera
télédiffusé à l’extérieur de
la région d'Ottawa par
Radio-Canada.

‘‘Rodgers réussira tou-

jours à se dégager, peu im-
porte la surveillance dontil
est l’objet. Il ne faut évi-
demment pas exclure cer-
taines mesures défensives,
mais l’important est d’at-
teindre Jones.”

Parailleurs, Brancato en-
tend préconiser une attaque

au sol et, compte tenu de
l’amélioration depuis quel-

ques matches de son offen-
sive aérienne, de surpren-
dre l’adversaire avec des
passes opportunes.

‘“Si vous pouvez établir

une attaque au sol contre
eux, vous êtes en bonne
posture’, a souligné Bran-
cato.

Les Alouettes, de leur
côté, utiliseront Sonny
Wade pourles bottés de dé-
gagement. ‘‘Dans l’ensem-
ble, le retour de Wade amé-
liorera notre jeu’, a dit
l’instructeur Marv Levy.
*“Il est un peu plus constant
et botte plus loin que Wally
Buono. En une ou deux oc-
casions... il devrait nous

sortir du pétrin.

**Nous devons aussi ali- It.
gner un quart-arrière réser-
viste d'expérience, d’au-

tant plus que Jones porte   
 

Les Jeux Olympiques, version bref sport

juniors, d’Edmonton débutent
EDMONTON — C’est au-

jourd’hui à l’Université de
l’Alberta à Edmonton que
seront inaugurés les Jeux

Olympiques, version junior,
alors que quelque 900 Cana-

diens de 9 à 19 ans - dont près
d’une centaine du Québec-

seront en lice aux premiers

Jeux olympiques juniors ca-
nadiens à disciplines multi-
ples.

Les Jeux revêtront tout le
faste de véritables Jeux
olympiques mais, même si
les meilleures performances
seront officiellement consa-
crées, leur succès se mesu-
rera surtout par le nombre de
jeunes gens qui auront parti-
cipé au programme dans tou-
tes ses phases.

Sous les auspices du
Comité olympique junior
d’Edmonton, les Jeux, d’une

Championnat

C’est le iS août à i4.00
heures qu’auront lieu les cé-

rémonies officielles d’ouver-

ture du 25ième championnat
canadien de ski nautique.
L'évènementsera cependant
précédé d'un calendrier des

partiques qui débutent le
mardi i3 août. Près de i25
skieurs nautiques canadiens

sont attendus surles lieux du

Lac Leamy. à Hull. La

compétition portera sur tous

les aspects classiques du ski
nautique où excellent les
athlètes canadiens qui pas-
sent pourêtre parmiles meil-
leurs au monde.

Chez les femmes, on re-

trouvent, Lynda Crutchfield
qui s'est déjà mérité trois fois
le titre dans le combiné et Hé-

Le bison ravi

 

fend la bise
L'autre Idée, Emile?

J'ai roulé dans son sillage, une demi-heure, un après-

durée de cing jours, présen-
teront des compétitions
d’athlétisme, de natation, de
plongeon, de gymnastique,
de boxe, de judo, de polo

aquatique et de luite. Ils font
partie intégrante du pro-
gramme des olympiques ju-
niors de l'Association olym-

pique canadienne.

Les 850 concurrents, de
toutes les parties du Canada,
se sont qualifiés. pour les
Jeux dans des préliminaires
régionales et des compéti-
tions provinciales disputées
au cours des récentes semai-
nes. Certaines de ces qualifi-
cations viennent tout juste

d’être complétées.

L'idée maîtresse des orga-
nisateurs des Jeux était d’en-

_ courager en tout temps la
plus grande participation

possible aux sports olympi-
ques. À partir decet éventail
de participation, le pro-
gramme a atteint un niveau
supérieur de compétition
menant à Edmonton.

Les cérémonies inaugura-.
les le 13 août au stade Clarke
seront marquées au coin de
l’éclat et du coloris propres à
la compétition olympique.
Touty sera: le lancementdes

colombes, le pittoresque dé-
filé des athlètes, des cadres
et des assistants des équipes
et l’allumage de la flamme
olympique.

La délégation du Québec,
dontle chefde mission est M.
Alois Voitchovsky,
comprend 84 athlètes mascu-
lins et féminins et 17 diri-

geants pour un grand total de
111 personnes.

canadien de ski nautique

lène Grégoire qui est la favo-

rite quant à l’obtention du ti-
tre. en i97i elle s’était clas-

sée troisième puis deuxième
en 1972 et enfin deuxième sur
toute la Ligue, en 1973. Ann

Donahue et Patsy Messner

de l’Ontario, spécialiste du

Slalom.

Chez les hommes, c’est
bien entendu George Athens
qui attirera particulièrement
l'attention mais pour une-
première fois, il pourrait y
avoir une forte compétition
de la part d’Eric Bagnall. Au-
trefois du Québec mais qui va

représenter cette année l’On-

tario. Greg Athens, le jeuhe

frère de George, de la
Colombie-Britannique et
Bruce Reed du Manitoba

pourraient également faire

nombrabies courses cyclistes. aux billes: avec des ca-

très belle figure. Ce dernier
est classé parmi les iS meil-

leurs skieurs nautiques au
monde. Ii faudrait aussi sou-

ligner la présence de Kim
Reed et Mike Vidrick du Ma-
nitoba et enfin, celle de

Pierre Plouffe du Québec qui
fut lent a démarrer depuis
Son retour mais qui semble

aoir retrouver son applomb

dans les épreuves de saut et
de figure.

Chez les garçons juniors,

les plus susceptibles de se si-
gnaler pour le Québec, sont
Julien Derôme, Richard Mo-
rin, Louis charland et Ray-
mond Dionne. Chezlesfilles
Juniors, le Québec mise sur
Edith Plante, Dominique
Coderre, Claire Grégoire et
Judith Picard.

marades, nous tracions à la main un circuit dans le sable
ou la terre, où nous poussions d’une pichenette horizon-

tale des billes, qui étaient autant de coureurs. Il y avait
toujours dans mon équipe Idée/moi. Et je faisais souvent
aux petits camaradesle reportage des épreuves que nous

disputions, déversantsur la coursele flot à la fois techni-

que et lyrique d’un ‘‘discours’’ qui l’expliquaitet la ‘‘cul-

tivait’>.

Puis, j'ai beaucoup roulé, et perdu mon vélo à Saint-
Germain-des-Prés. J’ai vu courir des centaines de fois
l’incomparables champions: Fausto. Coppi, Ferdi Ku-
bler, Rik Van Steenbergen, et Jacques Anquetil dans son

premier Grand Prix des Nations quelques semaines avant
que je quitte la France à jamais, et devienne un écri-
vain/écrivant québécois (celui qui travaille à même la
spécificité de l'écriture et qui se sert de l’écriture pour
découvrir un sens à la vie quotidienne et à l’Histoire,
dans toutes leurs manifestations... course cycliste y

comprise).

En 1966, à l’Omnium Cornelli, je remportai, détaché
seul dès le premier tour, la Course Cycliste des Journalis-
tes. L’effort accompicejour-là et ce que j'éprouvai, je le
raconterai un jour. Qu'il me suffise de dire ici que rouler
en bicyclette procure une intensité, physique et mentale,
que, personnellement, je ne connais autrement que dans
l’amour, dans un certain gestuel en écoutant certaines
musiques très ‘‘parti’’, dans écrire.

Voilà-t-il assez d'informations pour légitimer qu’un
*‘écrivain’’ écrive à propos des Championnats du mond
cycliste à Montréal en 1974? -

Cefaisant, je résous une contradiction qui m’a déchiré
30 ans: celle séparant sportifs et intellectuels, une divi-

midi, autour de l’hippodrome de Longchamp, où s’en-

traînaient tous les plus grands cyclistes européens, à
l’époqueoù le poissonnier dela rue de Latour qui m’avait
monté mon vélo Helyett (et qui devait mener José
Beyaert à la médaille d’or olympiquede la coursecycliste

sur toute) m’appelait Fend-la-Bise.

C’était après qu’à 10, 11 et 12 ans, j'ai disputé d’in-

sion qui va poserl’un des problèmescritiques au monde

modernetrop vite dit desloisirs, afin d'occulter le maté-
rialisme dialectique plus nécessaire que jamais.

Allons voir rouler Merckx, Ocana, Danguillaume, Pa-

trick Sercu (mêmesinitiales que moi).

Patrick Straram, le Bison Ravi J

 

 

 

Sept jeunes boxeurs québé-
cois à la conquête du Cham-
pionnat du Canada: Kevin
Mac Arthur, Jean-Paul Pe-
trin, Roger Lepage, Torhmy
Royston, Sylvain Bachand,

Michel Genest, et Denis
Blais partiront lundi à Ed-
monton pour représenter le

Québec au Jeux Olympiques
Juniors du Canada qui débu-
tera mardi le 13 août.

(AFP) Vingt-neuf

concurrents sont actuelle-
ment engagés dans le Grand
prix d’Autriche de formule
un, 12ème épreuve dela sai-
son mais la 4ème de la se-
conde partie, qui sera dis-
puté, dimancheprochain, sur
54 tours du circuit de Zeltweg
soit sur 319 km 220.

Seuls les 25 meilleurs
temps réalisés à l’issue des
deux séances d’essais seront
admis au départ qui sera
donné à 15 heures locales.

(AFP) — M. Pierre Ma-
zeaud, secrétaire d’État à la
jeunesse et aux sports, a

quitté Orly ce matin pourle
Canadaoùil assistera au Fes-
tival de la jeunesse franco-
phone dontle congrèssetient
actuellement dansla capitale

du Québec. Il compte égale-
ment visiter les installations
des prochains Jeux olympi-
ques et assister au cham-
pionnat du monde de cy-
clisme.

(AFP) — La Française

Gail Chanfreau a pris sa re-

vanchedansla finale du dou-
ble dames des championnats
internationaux sur terre bat-

tue des États-Unis sur Chris
Evert, championne de Wim-
bledon, qui l’avait écrasée
6/0, 6/0 dansla finale du sim-
ple. Gail Chanfreau et
I’Américaine Julie Heldman

ont battu les soeurs Chris et
Jeanne Evert 6/3, 6/1 dans la
finale du double.

Lundi soir, les deux meil-
leurs jeunes joueurs du
monde, 1’Américain Jimmy
Connors, champion de Wim-
bledon, 21 ans, et le Suédois
Bjorn Borg, 18 ans, s’affron-
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souvent le ballon, ce qui le iug :
rend vulnérable.” Jones a J} + snot
effectué 22 courses cette Ig 85
saison et a gagné 169 ver- ib 3,
ges, pour une moyenne de Lang
7.6 verges par course.

teront dans la finale du sim- {@# 1.0
ple messieurs.

(AP) — Le voltigueur j@oyni
Amos Otis, des Royals de[§ i.

Kansas City, a été désigné|g§=:u
joueur par excellence de la|# b - :
Ligue américaine pourla se-{f si 1.1
maine se terminant le 11{§st
août, à annoncé, hier, le pré-|#-+
sident du circuit, M. Lee 4
MacPhail. Otis a réussi au|§ -.:
moins deux coups siirs dans [$8 : «i
six des sept rencontres dis- [iro
putées la semaine dernière|# nr>
par les Royals. Il a compté 13 mm
points durantcette période et #30 :
en a produit 12.

(AP) — Réclamés par les|# 9: :

Balck Hawks de Chicago au |Bigen
dernier repêchage amateur|B #65
de la Ligue nationale de
hockey, les défenseurs Bob
Murray, des Royals de Cor-
nwall, et Dave Logan, du Na-
tional de Laval, et l’ailier

Alain Daigle des Draveurs de
Trois-Rivières, ont signé hier
des contrats avec leur nou-
velle équipe. La saison der-
nière, Daigle a marqué 80
buts et a récolté 60 passes.

(PC)— Ancien instructeur

des Canucks de Vancouver,

Bill McCreary assumera la

saison prochaine les fonc-
tions de directeur général des

Golden Seals de la Califor-
nie. Au cours d’une entrevue

téléphonique, McCreary a
déclaré qu’il s’était fixé
commepriorité de trouver un|
pilote pour les Seals.

+

(AP) — Grâce à sa victoire

au tournoi de la PGA, Lee
Trevino a porté à $166,866
ses gains depuis le début de la
présente saison. Il n’est plus
devancé que par Johnny Mil-
ler, $205,567, et Hubert
Green, $171,406.

 
(PC) — Grant Mulvey, 7}

ans, a signé un contrat hier |
avec les Black Hawks de |
«Chicago de la ligue nationale
de hockey. Mulvey jouait
comme un ailier droit pour

les Centennials de Calgary de

la Ligue Western. I! se rap-
portera au camp d’entraîne-
ment des Black Hawks le i6
septembre.
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SECTION EST

P
56
57
58
58
63
66

P
40
46 .
54 530 14
56 .509 16/2 Chicago...
63 .457 22'/2 Minnesota
70 .397 22/2 Californie

Dimanche

San Francisco 5-6, Chicago 3-4
Atlanta 6, Philadelphie 5
Pittsburgh 8, San Diego 1
Cincinnati 10, New York 4
Los Angeles 3, St-Louis 1

Montréal 5, Houston 2

    

   

   

 

San Francisco Barr 10-5 à Phil
phie Ruthven 4-9
Montréal Walker 2-10 à Atlanta R
7-6
Pittsburgh demery 2-4 à Cincinnai
Bitlingham 14-7
Los Angeles Zahn 2-2 2 New York
Matlack 10-9
San Diego Romo 5-5 a St. Louis Cur-
tis 6-11

 

É

Cleveland 3, Chicago 2
Minnesota 5, Baltimore 4
Kansas City 5, Milwaukee 2
Boston 2, Oakland 1
New York 5, Californie 4

Texas 9, Ditwolt 0

ables
   

     

 

Chicago dan ‘4-0 à Baltimore
Palmer 3-82 +
Kalas Citÿ:Fkzmorris 7-3 à Détroit

  

  

 

Col n 1 3
Milwaukee Chartidn 6-2 au Texas J
Brown.2-8

New York MfdictF,1h-10 à Oakland
Holtz 12-13,
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